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Introduction

PRÉSENTATION DU RAPPORT D’ACTIVITÉ 2021 :  
LE MOT DE LAURENCE ENGEL, PRÉSIDENTE DE LA BnF

L’année 2021 n’a pas été celle de la fin de la crise sanitaire. Nous avons appris, depuis mars 2020, bien 
au-delà de ce que nous pouvions avoir à l’esprit au début de cette période, à adapter nos services bien 
sûr, mais aussi à ne pas pouvoir nous organiser comme nous l’aurions souhaité. Cette crise, c’est 
évident, nous a tenu à distance les uns des autres ; elle a créé beaucoup d’inquiétude, d’interrogations ; 
elle a compliqué l’exercice de nos missions.
Grâce à l’engagement de tous, nous pouvons pourtant regarder 2021 avec la satisfaction d’avoir tenu 
nos engagements : à travers l’accueil des publics à distance en ayant déployé de nouveaux services mais 
aussi sur place, notamment dans les salles de lecture ; en ayant préservé bien sûr l’exercice continu du 
dépôt légal et en ayant maintenu la conduite de travaux engagés sur les collections ; et enfin, en ayant 
poursuivi la réalisation de nos grands projets. Ce rapport rend compte de cette capacité à agir, malgré 
les circonstances.
Ce millésime a aussi été remarquable en enrichissements de collections avec l’entrée de plusieurs trésors 
nationaux et œuvres essentielles - de Sade, André Breton, Proust, Simone de Beauvoir, Charles Gounod… 
- ou bien encore avec des dons remarquables, tels celui de Plantu, des Bérurier noir ou celui, par l’historien 
et réalisateur Christian Delage, des témoignages recueillis après les attentats de 2015. Des enrichisse-
ments qui doivent aussi beaucoup aux mécènes et au grand public, fidèles aux projets que l’établissement 
propose.
Nous avons par ailleurs maintenu intacte notre action de coopération nationale, dont le programme 
Gallica marque blanche constitue une forme d’émergence brillante, et auquel ont adhéré l’année passée 
Brest, Plaine Commune, Le Havre, mais aussi l’Insee et l’École des ponts et chaussées. La Bibliothèque 
n’a pas davantage cessé d’explorer ses collections extra-européennes avec ses partenaires de par le 
monde, à travers les projets de bibliothèques numériques France-Vietnam et France aux Amérique, 
nouveaux opus de la collection « Patrimoines partagés »; en poursuivant aussi ses actions de sauvegarde, 
retournant notamment en Irak. 
Elle a continué de formaliser et de nourrir des partenariats scientifiques essentiels - avec par exemple 
le Collège de France ou Sorbonne Université -, en développant bien sûr des projets de recherche pas-
sionnants, mais aussi une capacité nouvelle à construire en lien avec nos partenaires des outils et des 
services nouveaux, comme en témoigne l’inauguration en 2021 du BnF DataLab.
Cette année a par ailleurs encore été décisive pour trois grands projets, pleinement constitutifs de la 
BnF, de son histoire et de ses missions, et qui nous permettent de préparer l’avenir.
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Sur le quadrilatère Richelieu, se sont ainsi achevés les principaux travaux engagés il y a plus de dix ans. 
Cette étape décisive a été symboliquement marquée par la visite de fin de chantier du Président de la 
République et de la ministre de la Culture, puis, peu après, par les premiers déménagements de collections 
et les premières installations d’agents. L’horizon calendaire est maintenant fixé : c’est dans la semaine du 
10 au 18 septembre 2022 que se dérouleront les manifestations d’inauguration. Elles se concluront, 
pendant les Journées européennes du patrimoine, par l’ouverture au public.
La mise en œuvre du dépôt légal numérique s’est vue quant à elle validée au plan juridique, l’article 5 de 
la loi n° 2021-1901 « visant à améliorer l’économie du livre et à renforcer l’équité entre ses acteurs » 
instaurant le dépôt légal des documents numériques. Derrière ce texte, c’est toute la stratégie numé-
rique de l’établissement qui s’en trouve confortée et affermie, à travers de grands projets techniques 
tels que NOEMI – nouvel outil de production de catalogage – ou MISAOA – outil de Mutualisation et 
d’innovation pour la sauvegarde et l’accès aux œuvres audiovisuelles porté par la BnF et le Centre national 
du cinéma et de l’image animée – et plus largement la mise en œuvre de l’ensemble du schéma numérique.
Enfin, la BnF a retenu la proposition d’Amiens Métropole pour accueillir son nouveau pôle de conservation, 
incluant la création d’un Conservatoire national de la Presse. C’est la capacité collective de la BnF à 
poursuivre l’aventure du dépôt légal, à ainsi donner une forme contemporaine à un dessein plurisécu-
laire - constituer et préserver notre mémoire, en communiquer les artefacts pour offrir un cadre à de 
nouvelles recherches, productions, créations et réflexions, et enfin valoriser ce patrimoine - qui sera, 
grâce à ce projet, garantie pour les prochaines décennies.
Le ministère de la Culture a soutenu en 2021 l’ensemble de cette action multiforme, en accordant à la 
BnF la préservation de ses effectifs et une progression de sa subvention. Une telle densité de projets, 
comme la poursuite de ses missions prestigieuses, n’auraient pu toutefois se déployer pleinement sans 
l’engagement des agents de la bibliothèque, sans l’investissement de chacun dans des démarches de 
transformation et d’adaptation aux nouveaux métiers et aux technologies les plus contemporaines, sans 
la création de nouveaux outils, sans réfléchir à de nouvelles organisations qui sont des perspectives 
certes riches de promesses mais qui sont aussi par nature complexes. 
Parallèlement, des améliorations substantielles des conditions de travail ont été entreprises  : elles 
étaient légitimement attendues et rendent possibles les efforts importants consentis par les équipes.
La grandeur des projets portés, la conviction d’avoir su relever le défi d’une activité préservée dans le 
contexte d’une crise sanitaire prolongée, sont les échos satisfaisants de cet engagement sans répit. Je 
veux ici en remercier chacun.

SYNTHÈSE DES ORIENTATIONS STRATÉGIQUES

Une permanence du lien aux publics et des services renouvelés
La fréquentation de l’année 2021 a encore été très fortement marquée par la crise sanitaire liée à la 
pandémie de Covid-19. La Bibliothèque a dû adapter les modalités d’ouverture et d’accueil à plusieurs 
reprises en fonction des pics épidémiques : réouverture des activités culturelles sur site en mai à l’issue 
des levées des restrictions ; réduction de l’amplitude horaire ; maintien de jauges réduites jusqu’à l’au-
tomne ; reprise des communications des documents conservés en magasins pour le jour même à partir 
d’octobre, etc. Par ailleurs, depuis l’automne 2021, les salles de lecture du site Richelieu font l’objet de 
fermetures échelonnées, en vue de préparer la réouverture complète du site en septembre 2022. Le 28 
septembre 2021, le président de la République Emmanuel Macron s’est rendu sur le site Richelieu pour 
une visite de fin de chantier de la seconde phase de la rénovation du bâtiment.
La fréquentation mesurée s’établit donc, soit du fait de la limitation des horaires et des jauges, soit du 
fait de l’absence totale de programmation, à des niveaux très inférieurs à ceux constatés avant la pan-
démie. Dans les espaces de lecture, elle se situe à moins de 380 000 visites, augmentant de +12% par 
rapport à 2020 mais restant très en retrait des résultats habituels de fréquentation (-59% par rapport à 
2019). Pour les expositions, la fréquentation générale s’établit à 140 000 visiteurs, en progression de 
20% par rapport à 2020 et le début de la pandémie, mais en baisse de 50% par rapport à la moyenne de 
fréquentation des trois années précédentes. 
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En 2021, la BnF a poursuivi ses démarches de simplification des accès – continuant de recommander 
l’inscription et la réservation en ligne – et d’augmentation de son offre de services distants.
Les dispositifs élargis d’accès distants aux ressources électroniques mis en place en 2020 pendant le 
confinement ont été pérennisés pour partie en 2021.
La diffusion en ligne de la programmation des manifestations culturelles s’est accentuée. Intégralement 
en ligne jusqu’en mai en raison des conditions sanitaires, les manifestations se sont ensuite tenues sur 
place, tout en maintenant pour certaines d’entre elles, des diffusions à la fois en direct et en ligne. L’offre 
de manifestations en podcast, toutes plateformes confondues, s’est renforcée. Sont désormais mises 
en ligne toutes les manifestations pour lesquelles la présence d’images n’est pas essentielle. Plus de 
73 000 téléchargements d’épisodes ont été réalisés en 2021.
Plus globalement, l’audience des sites internet et des applications de la BnF est resté à un niveau élevé 
avec près de 45 millions de visite (-6% par rapport à 2020 et aux périodes de confinement mais +9% par 
rapport à 2019). Ainsi, en 2021, la consultation de Gallica s’établit à un peu plus de 18,5 millions de 
visites (-2% par rapport à 2020 et +19% par rapport à 2019), RetroNews a de nouveau dépassé les 7 
millions de visites et près de 5 autres millions de visites (+30% par rapport à 2019) ont été enregistrées 
sur les expositions virtuelles, témoignant d’un intérêt renouvelé et croissant pour cette offre culturelle, 
académique et pédagogique.
À la fin de l’année 2021, la BnF a rejoint le programme Services Publics + en lien avec le ministère de la 
Culture et la Direction interministérielle de la transformation publique, « pour des services publics plus 
proches, plus simples et plus efficaces ». 

Des adaptations indispensables pour assurer la continuité de gestion des collections
L’année 2021 a vu se poursuivre les différents chantiers permettant d’expérimenter le dépôt légal des 
documents numériques. L’article 5 de la loi n° 2021-1901 « visant à améliorer l’économie du livre et à 
renforcer l’équité entre ses acteurs » instaure le dépôt légal des documents numériques : livres numériques, 
musique, vidéo, multimédia et son dématérialisés, et aussi photographies, cartes, plans et partitions numé-
riques. Les modalités et les dispositions techniques de ce nouveau dépôt légal seront précisées par la paru-
tion d’un décret d’application visant à définir les relations entre la BnF et les déposants. Les travaux 
techniques préparatoires ont toutefois été engagés et avancés en 2021, sans attendre.
Pour les livres numériques, le dépôt par flux de données et de métadonnées est ainsi désormais opération-
nel : la chaîne d’entrée et de traitement est mise en production, du dépôt du fichier jusqu’à sa consultation 
par les chercheurs dans les emprises de la BnF, en passant par le catalogage et la conservation pérenne.
La chaîne d’entrée par flux du dépôt légal du son dématérialisé (DLSD) a poursuivi sa progression. Le 
distributeur Idol reste le principal déposant de phonogrammes. Plus encore, en 2021, le nombre de 
documents sonores dématérialisés déposés au titre du dépôt légal dépasse pour la première fois celui 
des documents sonores physiques.
Dans le cadre du programme MISAOA (Mutualisation et innovation pour la sauvegarde et l’accès aux 
œuvres audiovisuelles françaises) porté par la BnF et le CNC, une première version expérimentale du 
portail DELIA (delia.culture.gouv.fr), guichet commun pour le dépôt légal de l’image animée, a été lancée 
le 30 novembre 2021. Avec la réception d’un premier film en conditions réelles, ce lancement marque 
une étape importante du projet, qui doit aboutir à une ouverture à l’ensemble des déposants au prin-
temps 2022. 
Plus largement, et au-delà de ces évolutions technologiques majeures sans lesquelles la poursuite du 
dépôt légal ne pourrait être garantie, la conservation des collections, physiques et numériques, consti-
tue un enjeu majeur de l’établissement pour la période actuelle et future. L’année 2021 a été marquée 
par la poursuite des priorités définies dans la charte de conservation et le contrat d’objectifs et de per-
formance : maintien d’une activité importante en conservation curative et préventive, perfectionnement 
du plan d’urgence, développement de la numérisation de la presse et des documents hors d’usage, 
préparation physique des documents à la numérisation, traitements pour les expositions, gestion 
concertée de la collection numérique. En 2021, la Bibliothèque a terminé un test d’évaluation des col-
lections sur un de ses fonds, méthode d’évaluation statistique qui pourra être conduite sur d’autres 
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fonds et constituer un outil de pilotage des besoins de conservation.
Mais surtout, la BnF a franchi une étape décisive dans le projet de construction d’un nouveau centre de 
conservation. En effet, les magasins de conservation étant dans une situation de quasi saturation, la BnF 
a lancé un important projet de construction d’un nouveau centre de conservation. L’établissement ins-
truit en effet depuis plusieurs années des solutions d’extension de ses réserves à moyen et long terme. 
Sur la base de critères d’implantation et de gestion dynamique des collections (IGDC) construits et 
partagés avec l’ensemble des départements de collection, un Schéma d’implantation futur des collec-
tions (SIC) a été validé en 2021, prévoyant le maintien sur les sites parisiens des collections les plus 
précieuses et les plus demandées par les lecteurs et de conserver les autres collections dans un site 
distant des salles de lecture. Par ailleurs, la BnF a décidé de créer sur le futur site un Conservatoire 
national de la presse afin d’y regrouper, à terme, l’ensemble des collections de presse qui nécessitent 
des conditions de conservation spécifiques et qui constitueront ainsi un ensemble remarquable, unique 
en son genre et facilement exploitable. Dans cette perspective, a été établie en 2021 la liste des titres 
destinés à constituer au sein de cet ensemble une collection de référence, premier acte majeur de valo-
risation envisagé pour les prochaines années.
2021 aura été marquée, pour l’ensemble de cette perspective de conservation, par le choix du site d’im-
plantation du futur pôle de conservation. En 2020, la BnF avait publié un Appel à Manifestation d’intérêt 
(AMI) afin de trouver la localisation la plus pertinente et reçu 72 offres portées par 54 collectivités ter-
ritoriales réparties dans sept régions différentes. À l’issue d’une période d’analyse approfondie, la Biblio-
thèque a choisi de retenir la proposition d’Amiens Métropole, avec le soutien de la Ville d’Amiens, du 
département de la Somme et de la Région Hauts-de-France : ce choix a été officialisé en novembre 2021 
et la convention qui liera les partenaires a été signée le 4 mars 2022.
Dans un contexte de complète redéfinition des normes internationales de catalogage, la BnF est enga-
gée depuis plusieurs années dans un chantier d’envergure de refonte intégrale de son application de 
production catalographique et dont les instructions se sont poursuivies en 2021 autour du projet dit 
NOEMI (Nouer les Œuvres, Expressions, Manifestations et Items). 2021 a permis d’achever le cycle 
consacré aux développements des fonctionnalités de catalogage unitaire ainsi qu’aux écrans de re-
cherche et d’affichage des résultats.
Enfin, plusieurs enrichissements de collections exceptionnelles ont marqué l’année avec l’entrée de 
trésors nationaux et œuvres essentielles - Sade, André Breton, Proust, Simone de Beauvoir, Plantu, 
Charles Gounod… - ou bien encore avec des dons remarquables, tels celui des Bérurier noir ou celui, par 
l’historien et réalisateur Christian Delage, des témoignages recueillis après les attentats de 2015. La 
BnF s’est vue par ailleurs confier par le ministère de la Culture la mise en œuvre d’une grande com-
mande photographique ayant pour thème : « Radioscopie de la France : regards sur un pays traversé par 
la crise sanitaire », destinée à encourager la création contemporaine dans le champ du photojourna-
lisme et de la photographie de presse. À l’issue de cette commande, la BnF intégrera ces œuvres aux 
collections nationales dont elle a la garde et sera chargée, au printemps 2024, de les valoriser par le 
biais d’une exposition rétrospective accompagnée d’un catalogue, d’opérations de valorisation en ligne 
et de la mise en place de partenariats avec des institutions réparties sur l’ensemble du territoire.

Des coopérations documentaires et scientifiques en essor 
La BnF s’emploie à nouer un grand nombre d’actions de coopération, à l’échelle nationale et internationale, 
qui favorisent le partage de ses expertises, la mutualisation de ses infrastructures et la coproduction de 
contenus. 
La coopération nationale est en premier lieu documentaire, à travers le Catalogue collectif de France, l’aide à 
la numérisation des fonds locaux, la constitution et la consultation des archives de l’internet, la mise à dispo-
sition d’outils mutualisés. Ainsi, l’outil collaboratif TapIR (Traitement automatisé pour la production d’instru-
ments de recherche), développé au titre des objectifs de co-production des données bibliographiques du 
contrat d’objectifs et de performance, a permis, en 2021, à 79 établissements différents d’assurer la publica-
tion de 153 nouveaux inventaires et la mise à jour et l’enrichissement de près de 800 autres.
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La dimension collective et coopérative de Gallica a continué de s’étendre avec désormais quatorze 
bibliothèques numériques Gallica marque-blanche avec les mises en ligne en 2020 d’Yroise, la biblio-
thèque numérique patrimoniale de Brest, Commun Patrimoine, la bibliothèque numérique de l’établis-
sement territorial de Plaine Commune inaugurée à l’occasion du 150e anniversaire de la Commune de 
Paris, Nutrisco, la bibliothèque numérique du patrimoine du Havre, la Bibliothèque numérique de la 
statistique publique administrée par l’Insee et enfin l’Héritage des Ponts et chaussées, la bibliothèque 
numérique de l’École des Ponts Paristech.
À fin 2021, Gallica diffuse près de 1,8 million documents de partenaires, identifiés dans Gallica avec des 
mentions de source individualisées, soit une progression de 33% par rapport à 2020.
Outil central de collaboration entre éditeurs et organismes agréés, la plateforme PLATON, qui donne 
accès à la lecture aux personnes en situation de handicap, connaît une activité très dynamique avec un 
total de 158 organismes habilités en 2021 (+23%) et près de 1 700 éditeurs inscrits (+9%).
La coopération numérique internationale s’est elle aussi encore renforcée avec le développement conti-
nu de la collection numérique « Patrimoines partagés » à laquelle contribuent 50 partenaires de 13 pays 
différents : fin 2021, avec l’ouverture des sites La France aux Amériques et France Vietnam, la collection 
est maintenant composée de six sites. Laurence Engel, présidente de la BnF, a par ailleurs été réélue 
pour un mandat de 3 ans à la tête du Réseau francophone numérique (RFN) qui poursuit son action en 
faveur de la sauvegarde des patrimoines des pays francophones.
Enfin, la BnF est impliquée dans la sauvegarde et la diffusion du patrimoine écrit. Cet engagement solidaire 
s’illustre par la mise en œuvre d’un projet quadriennal de sauvegarde et diffusion numérique du patrimoine 
irakien, grâce au soutien de la fondation ALIPH pour la protection du patrimoine en zones de conflit. 
La conduite de programmes de recherche en lien avec le patrimoine dont elle a la charge est l’une des 
missions de la Bibliothèque. Elle prend corps dans la démarche scientifique de ses personnels, dans 
l’activité des chercheurs qu’elle associe à ses projets et dans les partenariats qu’elle noue avec des labo-
ratoires, grandes écoles, universités, instituts ou bibliothèques, français et étrangers. Ces partenariats 
prennent la forme de conventions entre institutions – une vingtaine furent signées en 2021, dont une 
convention-cadre de coopération avec Sorbonne Université – et se vivent au quotidien dans la participation 
active à des réseaux de recherche : ainsi du Campus Richelieu, au côté de l’Institut national d’histoire de 
l’art et l’École nationale des chartes, ou encore des dispositifs d’excellence de la recherche française, à 
travers l’engagement de la BnF dans deux Écoles universitaires de recherche (EUR) et un Labex.
Au cours de l’été 2021, la BnF a par ailleurs lancé, dans le cadre de son partenariat avec la Très Grande 
Infrastructure de Recherche (TGIR) Huma-Num, le premier appel à projets du BnF DataLab, espace dédié 
à l’analyse et au traitement des collections numériques, inauguré le 18 octobre. Cette collaboration a 
permis la sélection de cinq projets de recherche qui sont accueillis pour une durée d’un an dans le BnF 
DataLab, et couvrent des sujets aussi variés que l’étude de la viralité en ligne, l’émergence de la notion 
d’environnement ou la mise en place d’une chaîne de traitement pour les documents anciens de Gallica.

Une gestion humaine et financière soucieuse de la continuité du fonctionnement 
de la Bibliothèque et du bien-être de ses personnels
En dépit de la crise sanitaire, la BnF a franchi plusieurs étapes majeures en 2021 afin de clarifier et 
moderniser son cadre de gestion des ressources humaines. La nouvelle politique RH de l’établissement 
s’est articulée autour de trois objectifs :
• L’attractivité des parcours au sein de l’établissement et l’accompagnement des mobilités : en complé-
ment du déploiement d’une nouvelle politique indemnitaire intervenue en 2019, l’établissement s’est 
doté de deux documents cadres (« Les lignes directrices de gestion mobilité » et « Les lignes directrices 
de gestion promotion et valorisation des carrières professionnelles ») qui permettent de mieux prendre 
en considération la variété des métiers et les perspectives de carrières au sein de l’établissement. 
S’agissant plus particulièrement des contractuels, l’établissement a préparé en 2021 une nouvelle grille 
de rémunération largement simplifiée et revalorisée ainsi qu’un nouveau cadre définissant les règles de 
recrutement et de renouvellement des contractuels tenant compte des nouveaux outils de la loi de 
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transformation de la fonction publique (contrats de projet, élargissement des primo-recrutement en 
CDI, notamment). 
• La promotion de la diversité et de l’égalité entre femmes et hommes : au titre des mesures en faveur de 
l’égalité, la BnF a décidé, en 2021, d’une mesure de compensation des écarts de rémunération constatés 
entre les femmes et les hommes occupant la fonction de chef de service, niveau d’emplois pour lequel 
les différences étaient marquées. Ce travail de rééquilibrage se poursuit en 2022. L’établissement a, 
parallèlement, préparé sa candidature au label diversité.
• Une attention particulière portée à la prévention de l’inaptitude avec l’élaboration d’un plan de prévention.
Dans un contexte de stabilité des effectifs de la Bibliothèque, retrouvée depuis 2016 après une phase 
de diminution importante, la BnF a été amenée à affecter ses moyens pour pouvoir assumer l’ensemble 
de ses nouvelles missions : préparation de la réouverture complète du site Richelieu en septembre 2022 
avec une offre muséale nouvelle ; lancement du dépôt légal des œuvres numériques natives devenu effectif 
depuis la parution de la loi Darcos en décembre 2021 ; engagement d’un chantier historique sur les 
collections de presse qui sont parmi les plus sollicitées par les chercheurs ; préparation de l’ouverture d’un 
nouveau Centre de conservation à Amiens abritant un Conservatoire national de la presse. 
Parallèlement, l’établissement s’est engagé ou a poursuivi plusieurs chantiers bâtimentaires de grande 
ampleur au sein du site de Tolbiac. Le plus notable est la rénovation du système de sécurité incendie, 
dont le coût, supérieur à 30 M€ est réparti entre 2020 et 2027.



   Retour 

Les faits
marquants
de l’année 2021
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05 janvier 

Réouverture de la bibliothèque tous publics,  
du mardi au vendredi de 10h à 18h.

15 janvier 
Webinaire co-produit par la BnF et le CNFPT  
sur la Transition bibliographique. La ma-tinée a 
été consacrée aux enjeux de l’open data dans les 
collectivités territoriales et un retour d’expérience 
porté par les archives des Hauts-de-Seine et la 
médiathèque de Roubaix. L’après-midi a permis  
de replacer la transition bibliographique comme 
levier d’une stratégie sur les données et de faire  
un point sur l’offre de formations sur le sujet.

15 janvier-28 février 
Après l’annulation de l’exposition Noir & Blanc :  
une esthétique de la photographie. Collection  
de la Bibliothèque nationale de France, déjà 
reportée deux fois en raison de la crise sanitaire, 
une sélection d’œuvres fait l’objet d’affichages 
dans 13 stations de métro et gares du réseau RATP.

18 janvier 

En raison des mesures gouvernementales  
de couvre-feu, l’heure de fermeture des salles 
de lecture est avancée à 17h.

25 janvier 
La BnF, le musée du quai Branly-Jacques Chirac, 
Sorbonne-Université organisent avec l’AFNOR  
une journée d’étude, en ligne, à l’occasion de la 
parution de la norme ISO 21110 – Préparation  
et réponse aux situations d’urgence dans les 
bibliothèques, les archives et les musées.

30 janvier 
Le jury du Prix Pitchou 2021, organisé par la Fête 
du livre jeunesse, attribue une mention spéciale à  
Alli Nalli et la lune de Vilborg Dagbjartsdóttir et 
Sigridur Björnsdóttir, édité chez Albin Michel jeunesse 
et la Bibliothèque nationale de France. C‘est la 
préparation du projet commun d’exposition et de 
conférence « Antoine Reicha redécouvert », autour  
du compositeur franco-tchèque, qui a fait naître le 
désir d’une collaboration encore plus étroite.

Alli Nalli et la lune Coédition Bibliothèque nationale 
de France / Albin Michel Jeunesse.

Affiche de l'exposition « Noir & Blanc » du GrandPalais, dans le métro. 

JANVIER
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06 février 

Ouverture du site Gallica marque-blanche  
 Yroise, la bibliothèque numérique de Brest.  
Les fonds numérisés mis en ligne correspondent 
au fonds de la Réserve patrimoniale du réseau  
des médiathèques de Brest : 22 000 fascicules de 
périodiques (la Dépêche de Brest), 50 manuscrits, 
2 000 documents iconographiques, plaques de 
verre, cartes postales et trois incunables.

12 février 
Ouverture du site France-Vietnam. Né de  
la coopération entre la BnF et la Bibliothèque 
nationale du Vietnam, il retrace les interactions 
culturelles, historiques, coloniales et scientifiques 
entre les deux pays du XVIIe au milieu du  
XXe siècle. Plus de 2 000 documents 
remarquables, issus des collections des deux 
bibliothèques nationales et de leurs partenaires, 
sont aujourd’hui accessibles.  
Ce site est la 5e bibliothèque numérique  
de la collection Patrimoines partagés.

18 février 

Ouverture de l’exposition virtuelle Noir & Blanc : 
une esthétique de la photographie.  
Collection de la Bibliothèque nationale de France,  
à la suite de l’impossibilité d’ouvrir cette exposition 
initialement prévue au Grand Palais.

Visuel carte com France Vietnam - Patrimoines partagés

Yroise - Brest (Gallica)

FÉVRIER

https://yroise.biblio.brest.fr/yroise/fr/content/accueil-fr?mode=desktop
https://heritage.bnf.fr/france-vietnam/fr
https://www.bnf.fr/fr/patrimoines-partages-
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 01 mars 
La Bibliothèque de Moravie (MZK) signe une 
convention de partenariat avec la Bibliothèque 
nationale de France (BnF). Le partenariat signé  
par Tomáš Kubíček, directeur de la MZK, et Laurence 
Engel, présidente de la BnF, prévoit une collaboration 
des deux institutions principalement dans les 
domaines de la science, de la recherche et de la 
numérisation, et d’échanges sous forme de stages.

 02 mars 
La BnF acquiert l’édition originale de Du côté de 
chez Swann, premier tome de l’œuvre romanesque  
de Marcel Proust, À la recherche du temps perdu, 
enrichie d’une lettre-dédicace de huit pages de 
l’écrivain à son amie Marie Scheikévitch. Ce 
témoignage majeur sur la création proustienne rejoint 
les collections de la Réserve des livres rares grâce  
aux 350 000 euros rassemblés par 1751 donateurs, 
dans le cadre d’une souscription publique lancée  
par la BnF en 2020.

 02 mars 
Mise en ligne dans Gallica de 21 objets  
du département des Monnaies, médailles  
et antiques numérisés en 3D grâce à un nouveau 
mécénat de compétence de Dai Nippon Printing Co., 
Ltd. Parmi les collections se trouvent des pièces 
exceptionnelles : un éléphant en ivoire, pièce du jeu 
d’échecs dit « de Charlemagne » (9e siècle), un 
gobelet et une statuette du trésor gallo-romain  
de Berthouville, un vase-camée du Trésor de 
Saint-Denis et une amphore grecque d’époque 
archaïque.

 08 mars 
Nouvelle fonctionnalité de recherche géographique 
dans Gallica. Avec « autour d’un document »,  
le gallicanaute peut sélectionner une ville et faire  
une rechercher dans un périmètre de 1 à 50 km.  
Les résultats s’affichent sous forme de carte.

Monnaie : Bronze, Thrace, Thasos, Thasos]
1 monnaie (12,67 g) Bibliothèque nationale 
de France, département Monnaies,  
médailles et antiques

Eléphant de Charlemagne statuette : ivoire d'éléphant  
15,5 x 8,9 cm

Lettre-dédicace de Marcel Proust à Marie Scheikévitch en tête 
de son exemplaire de 'Du côté de chez Swann', Paris, Bernard 
Grasset, 1914

MARS
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 10 mars 

Ouverture du portail sur la monnaie grecque 
produit dans le cadre du projet ARCH : Ancient 
Coinage as Related Cultural Heritage, avec les 
partenariats des universités d’Oxford et València.

 15 - 19 mars 
La BnF a participé à l’opération Cyber World Clean 
Up 2021. Cet événement est porté par deux 
associations : le World Clean Up Day et l’Institut du 
Numérique Responsable. L’opération propose aux 
entreprises, associations, citoyens, collectivités… de 
réduire leur empreinte numérique, grâce à une série de 
gestes à mettre en œuvre de façon quotidienne durant 
l’événement. À la BnF, ce sont 47,46 Go qui ont été 
supprimés sous forme de fichiers ou de courriels.

 18 mars 

Ouverture du site Gallica marque-blanche 
Commun Patrimoine, la bibliothèque numérique  
en marque blanche du réseau des médiathèques 
de Plaine Commune. Les collections numérisées 
sont les collections patrimoniales de la 
médiathèque du Centre-Ville de Saint-Denis  
nées suite aux confiscations révolutionnaires  
des couvents du nord de Paris et constamment 
enrichies au fil du temps. Les fonds sur  
La Commune de Paris, qui sont mis en avant pour 
cette ouverture, à l’occasion des 150 ans de la 
Commune, ont été rassemblés par Jacques Doriot, 
alors maire de Saint-Denis, dans les années  
30 pour une grande exposition sur le sujet.

 22 mars 
Le cinéaste Amos Gitaï fait don de ses archives 
sur Yitzhak Rabin à la BnF.

Statuette de Mercure du trésor de Berthouville : 
statuette

Numérisation 3D par DNP pour le département des Monnaies, médailles et antiques (MMA)

MARS

http://greekcoinage.org/ogc
https://www.communpatrimoine.fr/communpatrimoine/
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 09 avril 

Ouverture du site Gallica marque-blanche Nutrisco, 
la bibliothèque numérique patrimoniale du Havre. 
Nutrisco met à disposition de tous des collections 
patrimoniales issues de la bibliothèque municipale du 
Havre et de différentes institutions havraises, telles 
que les Archives municipales du Havre, le Centre 
havrais de recherches historiques, la Société havraise 
d’études diverses.

12 avril 
Désignation des cinq lauréats du concours 
« Patrimoine et bande dessinée » organisé par  
la BnF en partenariat avec la Cité internationale de 
la bande dessinée et de l’image (CIBDI), le ministère 
de l’Éducation nationale (MENJS), le Centre national 
du livre (CNL) et le Syndicat national de l’édition 
(SNE). Près de 400 créations ont vu le jour grâce  
à l’application gratuite BDnF et ont été évaluées 
par les équipes de la BnF et les membres du jury.

14 avril 
Signature avec la DRAC Bretagne et Rennes 
Métropole de la convention quinquennale de Pôle 
associé régional (PAR). Dans le cadre de cette 
convention, la Bibliothèque Les Champs Libres au 
sein de Rennes Métropole coordonne les travaux du 
pôle avec la Bibliothèque nationale de France, tandis 
que la DRAC est en charge des questions 
contractuelles du PAR.

15 avril 

Les monnaies britonniques (nom donné aux 
peuples et royaumes celtiques antiques de l’île  
de Bretagne) de la BnF intègrent le portail Iron 
Age Coins in Britain. Élaboré et hébergé par 
l’Université d’Oxford, ce site s’appuie sur le 
catalogue Ancient British Coins (ABC) qui a  
marqué une étape récente et importante dans  
la connaissance de ces monnayages insulaires.  
Cet ensemble de 134 monnaies conservées  
à la BnF est l’un des plus significatifs dans  
une collection publique hors du Royaume-Uni.

 27 avril 
Ouverture d’un nouveau service de transfert  
de notices depuis le Catalogue général. Conçu 
de façon à récupérer les notices bibliographiques 
et d’autorité de manière plus directe, rapide et 
sécurisée, il est accessible sans nécessité 
d’inscription ou d’authentification. Les notices sont 
récupérables sans l’intermédiaire d’un serveur FTP 
grâce au bouton «Transférer pour un SGB» proposé 
dans l’interface du catalogue.

Les recherches  
psycho-généalogiques'  

par Andrien Dartig,  
gagnant du concours  
BDnF 2021 catégorie  

Tous publics-Comic strip

Le Havre / Ministère de la  
reconstruction et du logement

Utilisateur de BDnF

AVRIL

https://nutrisco-patrimoine.lehavre.fr/nutrisco/?mode=desktop
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10 mai 

A l’occasion des élections régionales et 
départementales des 20 et 27 juin 2021, la BnF a 
réalisé une collecte du web électoral du 10 mai au 
9 juillet 2021. Cette sélection de sites en lien avec 
les campagnes électorales est réalisée avec l’appui 
du réseau des BDLI permettant de couvrir l’ensemble 
des régions et territoires et, pour la première fois, 
dans le cadre des élections départementales,  
58 départements. Ont ainsi été sélectionnées  
3 662 URL, dont 1 862 comptes et hashtags de 
réseaux sociaux. Une collecte vidéo spécifique est 
venue compléter cette première collecte de sites  
et de réseaux sociaux afin d’archiver 34 chaînes 
Youtube de candidats. C’est au total 2,45 Téraoctets 
de données qui ont été collectées pour rendre 
compte de la campagne électorale.

18 mai 
La BnF acquiert les manuscrits d’œuvres 
emblématiques de l’auteur compositeur Jean 
Constantin, comme la chanson d’Édith Piaf Mon 
manège à moi, le succès de Zizi Jeanmaire Mon truc 
en plumes ou encore la musique du film de François 
Truffaut, Les 400 coups.

19 - 21 mai 
Pour célébrer la réouverture des expositions après 
la période de fermeture due à la crise sanitaire, la 
BnF met en accès gratuit, sur réservation, toutes 
ses expositions.

19 mai 
Ouverture de l’exposition Henri Cartier-Bresson.  
Le Grand Jeu – site François-Mitterrand, galerie 2 –  
du 19 mai au 22 août. Projet inédit autour de la Master 

Collection du photographe Henri Cartier-Bresson, 
l’exposition est le fruit d’une collaboration 
exceptionnelle entre la BnF et le Palazzo Grassi, avec  
le concours de la Fondation Henri Cartier-Bresson. 
L’exposition soumet cet ensemble aux regards de cinq 
commissaires invités : François Pinault, Annie Leibovitz, 
Javier Cercas, Wim Wenders et Sylvie Aubenas, 
directrice du département des Estampes et de la 
Photographie de la BnF. Pas de monographie ni de 
thématique dans cet accrochage, mais la confrontation 
de cinq points de vue sur le travail, révélée le long 
d’une déambulation architecturale unique.

19 mai 
Ouverture de l’exposition L’invention du 
surréalisme. Des Champs magnétiques à Nadja 
– site François-Mitterrand, galerie 2 –du 19 mai  
au 15 août. Organisée en partenariat avec la 
Bibliothèque littéraire Jacques-Doucet, cette 
exposition est la première d’envergure consacrée  
au surréalisme littéraire. Plus de 200 pièces ont été 
réunies pour suivre les pas d’André Breton, Louis 
Aragon, Philippe Soupault, Paul Eluard et les autres.

19 mai 
Ouverture de l’exposition En transit : 
photographies de Paul Ickovic – site François-
Mitterrand, galerie des donateurs – du 19 mai au 
22 août. La BnF invite à (re)découvrir l’œuvre du 
photographe d’origine tchécoslovaque Paul Ickovic, 
lui offrant ainsi sa première rétrospective 
française. S’inscrivant dans la riche lignée des 
photographes de rue du XXe siècle, l’artiste fixe sur 
la pellicule le quotidien de ses contemporains aux 
quatre coins du globe, rendant compte des détails 
insolites, tendres ou dérisoires de la vie ordinaire.

L’Invention du surréalisme : des Champs magnétiques à Nadja

Exposition "Henri Cartier-Bresson, Le grand jeu"

MAI
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19 mai 
Ouverture de l’exposition Yitzhak Rabin / Amos 
Gitai – site François-Mitterrand, allée Julien Cain 
– du 19 mai au 07 novembre. L’exposition est  
une invitation à découvrir le processus de création 
d’Amos Gitai pour son film Le Dernier Jour 
d’Yitzhak Rabin (2015), ainsi que pour les œuvres 
filmiques, spectaculaires et plastiques qui 
l’accompagnent. Dans une double démarche 
documentaire et artistique, Amos Gitai explore  
les archives de son travail données à la BnF.

 26 mai 
Le prix Lacourière 2021 est décerné à María 
Chillón. La série emportant le prix cette année, 
Entre les nuages, renouvelle son puissant « herbier-
bestiaire » en témoignant d’une plus grande liberté 
dans la composition et son usage du burin.  
Créé en 1979 sous l’égide de la Fondation  
de France par Madeleine Lacourière en mémoire 
de son mari Roger Lacourière, célèbre graveur  
et maître imprimeur, le prix Lacourière récompense 
tous les deux ans un graveur en taille-douce âgé  
de moins de 46 ans. Le prix est doté d’un montant 
de 10 000 euros. La BnF organisait cette année  
la 29e édition du Prix Lacourière, reportée  
d’un an en raison de la crise sanitaire.

 27 mai 
Ouverture du site La France aux Amériques, 
consacré à la présence française en Amérique  
du Nord entre le 16e siècle et 1900. S’inspirant 
d’une précédente initiative réalisée en partenariat 
avec la Bibliothèque du Congrès, ce site est le fruit 
de la coopération entre la BnF et 18 institutions 

culturelles et universitaires françaises, 
canadiennes, américaines et britanniques.  
Il donne accès à plus de 2 000 documents relatifs 
à l’histoire, aux savoirs, à la société, à l’économie 
et aux transferts culturels. Ce site appartient  
à la collection Patrimoines partagés.

 26 mai - 24 juin 
Avec « Préparer son bac à la BnF », la 
Bibliothèque met à disposition ses ressources  
pour les lycéens pour la 5e année consécutive et 
organise des ateliers de lecture à voix haute pour 
s’entraîner à l’oralité.

 28 mai 
Trois ans après la précédente journée consacrée 
au sujet, la journée d’étude sur la diffusion  
des données de la BnF est l’occasion de 
présenter les nouveautés développées par  
la BnF en matière de services et de données.  
Au programme : des éclairages particuliers  
et des retours d’expérience sur l’amélioration  
des services de récupération (SRU et transfert  
de notices en ligne avec un aperçu sur le nouvel 
Espace personnel), sur l’enrichissement  
de l’offre (notamment les notices de documents 
dématérialisés arrivés par dépôt légal), ainsi  
que sur les nouvelles perspectives d’exploration 
des données offertes par les sites Bibliographie 
nationale française et BnF API et jeux de données.

Communication  
DRI pour le  
lancement 
du site La France  
aux Amériques

MAI

Installation de l'exposition Gitaï/Rabin

https://heritage.bnf.fr/france-ameriques/fr
https://www.bnf.fr/fr/patrimoines-partages-
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 01 juin 

En raison de l’évolution des contraintes de couvre-feu 
et de la situation sanitaire, la BnF élargit ses horaires 
d’ouverture : le Rez-de-jardin réouvre du mardi au 
samedi dès 9h, les salles de lecture du site François-
Mitterrand restent ouvertes jusqu’à 19h, réouverture 
les samedis et retour aux horaires habituels sur  
les autres sites (du lundi au samedi (10-18h).

 01 juin 
La Bibliothèque nationale de France et Etalab 
organisent un webinaire pour présenter l’offre  
de diffusion de données de la BnF ainsi que  
des projets réutilisant ces mêmes données.

 04-06 juin 
Pour la cinquième année consécutive, la BnF  
invite le public, le temps d’un week-end, à écouter 
les mille et une voix de la Bibliothèque dans le 
cadre du festival La Bibliothèque parlante.

 04 juin-14 novembre 
Exposition Côté Jardin, Jean Vilar et Avignon, promenade 
photographique au Jardin des Doms, Avignon, par 
l’association Jean Vilar, en partenariat avec la BnF.

 08 juin 
Mise en ligne sur Gallica de 500 dessins 
originaux de Plantu, provenant du don de l’auteur  
à la BnF en 2019. La sélection permet de voir 
l’évolution graphique de l’artiste en 50 ans de carrière 
de dessinateur de presse et des études préparatoires  
à certains dessins permettent d’apprécier leur genèse.

 8 juin 

Restitution des résidences de journalistes  
dans quatre collèges de Seine-Saint-Denis.  
En partenariat avec Citoyenneté Jeunesse, le 
département de la Seine-Saint-Denis, la DAAC de 
Créteil, la DSEN 93 et le CLEMI, cette première 
édition a pour thématique l’engagement. Les 
journalistes et les enseignants ont été accueillis  
à la BnF pour des présentations des ressources, 
six rendez-vous documentaires de découverte  
de Gallica ont été publiés et lors de la restitution 
des projets les élèves ont pu symboliquement 
remettre leur production au dépôt légal de la BnF.

10 juin 
Le prix Niépce 2021 Gens d’images est attribué à 
Grégoire Eloy, photographe documentaire. Créé en 
1955 par Albert Plécy, Le Prix Niépce Gens d’images 
est le premier prix de photographie professionnelle 
lancé en France. Il distingue chaque année le travail 
d’un photographe confirmé, âgé de moins de 50 ans, 
français ou résidant en France depuis plus de trois ans.

14 juin 
Journée d’étude « Histoire croisée du Collège de 
France et de la Bibliothèque nationale de France », 
organisée dans le cadre de « Passage des disciplines : 
histoire globale du Collège de France, XIXe-XXe siècle » 
par le professeur Antoine Compagnon, Littérature 
française moderne et contemporaine : histoire, 
critique, théorie et le Comité d’histoire de la 
Bibliothèque nationale de France.

Visuel pour 
 La Bibliothèque 

parlante :  
le festival  

de la BnF 2021

Le Monde, plus de  
15 000 dessins publiés 
dans "Le Monde", 
'L'Express", "Le Monde 
Diplomatique", "La Vie",
"Phosphore",... Plantu

JUIN
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15 juin-04 juillet 

La BnF s’associe au Forum Génération Égalité, 
rassemblement féministe mondial initié par UN Women 
et co-présidé par la France et le Mexique. Dans le hall 
Est du site François-Mitterrand, l’association AWARE : 
Archives of Women Artists, Research and Exhibitions 
propose « Be AWARE. A History of Women Artists », 
une exposition documentaire sur la reconnaissance 
des artistes femmes du XXe siècle et les principales 
actions menées pour mettre en valeur leurs œuvres 
au sein d’une histoire de l’art mondiale.  
La BnF propose durant l’été une programmation 
exceptionnelle - à la fois sur site et en ligne -  
afin d’explorer toutes les facettes de l’histoire  
des femmes et de leur lutte pour l’égalité.

15 juin 
Laura Gaydon (école d’art, Metz) et Clara Grimbert 
(INP, Paris) sont les lauréates du Trophée Presse 
Citron{BnF dans la catégorie Étudiants; Mata Hari 
(Siné Mensuel, février 2021) et Delambre (Le  
Canard enchaîné, printemps 2020) sont les lauréats  
du Trophée dans la catégorie Professionnel.  
C’est en 2014 que la BnF et l’École Estienne se  
sont rapprochées pour la remise du Trophée Presse 
Citron{BnF, concours scellé par un partenariat annuel 
et fusionnant ainsi deux prix du dessin de presse : 
le Trophée Presse Citron créé en 1993 par l’École 
Estienne et la Bourse Jeune Talent du dessin de presse 
créé en 2010 par la BnF (département des Estampes 
et de la photographie). Il s’agit d’un double concours 
qui récompense des étudiants des écoles d’art 
françaises et des dessinateurs de presse en activité.

16 juin 
À l’occasion de l’assemblée générale du Réseau 
francophone numérique (RFN), qui réunit 30 membres 
dans 20 pays, Laurence Engel, présidente  
de la BnF, est réélue présidente du RFN pour 
un mandat de 3 ans.

18 juin 
Pour la dernière année du projet ZSP Grigny de 
jumelage culturel « Futurs communs » lancé en 2019 
entre la ville de Grigny et la BnF, est organisée la mise 
en voix de la pièce La Traversée par les élèves de  
4e SEGPA du collège Jean Vilar avec l’Amin Théâtre 
puis une présentation par La Constellation du travail 

réalisé avec les habitants de Grigny sous la forme  
de lectures de poèmes dans différentes langues 
accompagnés de musique.

25 juin 
Journée Afnor-BnF en visioconférence  
sur l’accessibilité des livres numériques : 
« Comment adapter la chaîne du livre numérique 
aux besoins des personnes empêchées de lire ? 
Mettre en œuvre l’Acte européen d’accessibilité ».

25 juin 
Ouverture de l’exposition Saint-Saëns : un 
esprit libre – Opéra, Bibliothèque-musée de 
l’opéra, du 25 juin au 3 octobre. Cette première 
grande rétrospective consacrée au musicien,  
à l’occasion du centenaire de sa disparition, 
rassemble quelque 200 pièces - manuscrits 
musicaux, correspondances, photographies, 
objets, tableaux, maquettes de décors et de 
costumes – et propose de redécouvrir cet artiste 
étonnant, d’une curiosité insatiable, polyglotte et 
voyageur infatigable, pianiste virtuose, compositeur 
de génie et l’un des meilleurs ambassadeurs  
de la culture française.

25 juin 
Signature entre la BnF et la plateforme 
Memorica d’une convention permettant la 
diffusion sur Memorica des documents numérisés 
sur le Mexique contenus dans Gallica
Signature entre la BnF et l’Instituto Nacional  
de Antropología e Historia du Mexique (INAH) 
pour la conservation, la protection et la 
sauvegarde du codex mexicain Tonalamatl-
Aubin. Le codex Tonalamatl-Aubin a été conservé 
au département des Manuscrits de la BnF jusqu’au 
19 juin 1982. Il est aujourd’hui conservé dans les 
locaux de la Bibliothèque nationale d’anthropologie 
et d’histoire, qui dépend de l’INAH. Ce codex est 
un calendrier religieux divinatoire, manuscrit 
pictographique peint sur papier d’amate plié en 
accordéon, provenant de la région de Tlaxcala et 
datant vraisemblablement du début du XVIe siècle.

JUIN
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 01 juillet 

La BnF fait un don de plus de 3 000 ouvrages 
dans le cadre d’un projet de reconstruction  
des bibliothèques scolaires et publiques 
francophones dans les quartiers les plus touchés 
de Beyrouth après les explosions du 4 août 2020. 
Ce don est réalisé en collaboration avec l’association 
COBIAC (Collectif des Bibliothécaires et Intervenants 
en Action Culturelle), le ministère des Armées qui 
transporte les ouvrages gracieusement par bateau 
militaire, et grâce à l’appui du ministère de la Culture.

 05-20 juillet 
Présente en Avignon via son antenne de la Maison 
Jean Vilar, la BnF propose chaque année des rendez-
vous culturels pendant la période du Festival. Une 
place particulière est accordée cet été à l’évocation 
de Jean Vilar, à l’occasion du 50e anniversaire de sa 
mort. En raison des travaux en cours à la Maison Jean 
Vilar, ces propositions sont à découvrir en ligne ou 
sur d’autres sites avignonnais : Côté Jardin, au Jardin 
des Doms, depuis le 4 juin ; Les Passe-mémoires, au 
Centre national des écritures du spectacle, exposition 
en partenariat avec la BnF du 5 juillet au 5 août. 
Plusieurs conférences et rencontres sont également 
proposées.

 06 juillet 
Fanxoa et Masto, deux des membres 
fondateurs de Bérurier noir, groupe phare de  
la scène musicale des années 80, font le don 
de leurs archives à la BnF : manuscrits musicaux, 

carnets de notes, photos, costumes de scène  
ou enregistrements sonores.

 07 juillet-09 août 
La Bibliothèque nationale de France s’associe 
 à L’Été culturel 2021 porté par le Ministère  
de la Culture, afin de remettre les arts et la culture 
au cœur de la vie des jeunes et de leurs familles. 
Durant tout l’été, la BnF propose une programmation, 
sur place et en ligne : sur place, des ateliers, des 
visites pour découvrir les coulisses du site  
François-Mitterrand, les expositions en cours ou 
participer à des activités culturelles ; en ligne, une 
offre diversifiée pour faciliter l’accès aux collections 
et leur utilisation via l’écosystème numérique de la 
BnF et les millions de ressources mises à disposition.

 09 juillet 
Le manuscrit des 120 journées de Sodome du 
Marquis de Sade et un ensemble de manuscrits 
autographes d’André Breton, parmi lesquels les deux 
Manifestes du surréalisme, font leur entrée dans les 
collections nationales confiées à la Bibliothèque 
nationale de France. Le Cercle de la BnF, qui réunit 
depuis 2000 des bibliophiles mécènes de l’institution, 
s’est tout particulièrement investi. Les appels au 
mécénat d’entreprise, publiés par le ministère de  
la Culture le 18 janvier, ont permis de réunir 4,5 M€ 
pour le manuscrit de Sade (soit la totalité du prix 
d’acquisition) et 900 000 € pour le manuscrit de 
Breton. Cet enrichissement exceptionnel des 
collections nationales est l’un des plus importants 

"Les 120 journées de Sodome ou l'école du libertinage" du Marquis de Sade. 
Manuscrit formé de 33 feuillets collés bout à bout, formant un rouleau de 12,10 m.

Cahiers d’écriture automatique de "Poisson soluble", manuscrits du 
"Manifeste du surréalisme" et du "Second manifeste du surréalisme"

JUILLET
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de ces dernières années pour la BnF. Le Ministère 
de la Culture et la Bibliothèque nationale de France 
remercient les mécènes qui ont contribué à la 
réalisation de ces acquisitions.

12 juillet 
La BnF met en ligne sur son site institutionnel une 
première version de son schéma pluriannuel 
d’accessibilité numérique (2021-2023), ainsi 
que son plan pour l’année 2021. Ces documents 
témoignent de son engagement auprès des publics 
comme des agents en situations de handicaps.

19 juillet 
Jean Chambaz, président de Sorbonne 
Université, et Laurence Engel, présidente  
de la BnF, signent une convention-cadre  
de coopération scientifique et culturelle. 

Renouvelant sur des bases élargies le partenariat 
engagé depuis 2014 entre l’université Paris-
Sorbonne et la BnF, les deux établissements 
donnent à leur coopération une dynamique 
nouvelle, ouvrant notamment sur des programmes 
de recherche au cœur et à l’interface des 
disciplines.

 21 juillet 
La Bibliothèque nationale de France décerne 
les deux Prix Pasteur Vallery-Radot 2021 à 
Jérôme Gros et Étienne Patin. Depuis 2007, ces 
prix récompensent deux personnalités françaises 
de moins de 50 ans, appartenant à l’Institut 
Pasteur, ayant conçu au cours des cinq dernières 
années une œuvre scientifique d’envergure dans  
le domaine de la biologie ou de la physique-chimie, 
en dignes héritiers de Pasteur.

JUILLET

17-19 août 

Le congrès annuel de l’IFLA se déroule pour la 
première fois en ligne. Autour du thème «Let’s  
work together» (travaillons ensemble) et de ses  
cinq sous-thèmes «enable, inspire, include, innovate, 
sustain» (favoriser, inspirer, innover, inclure, soutenir), 

les congressistes ont eu l’opportunité d’assister  
à quelques 160 sessions programmées sur trois 
fuseaux horaires. 10 membres de la délégation 
 de la BnF et 12 collègues ont participé à cet 
événement international.

AOÛT

IFLA affiche  
pour le congrès annuel.
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 06 septembre 

La BnF fait entrer dans les collections 
nationales les archives audiovisuelles de 
l’historien et réalisateur Christian Delage, grâce 
à un don consenti par l’actuel directeur de l’Institut 
d’histoire du temps présent (IHTP). Dans cet 
ensemble se trouvent les témoignages recueillis 
par l’équipe de l’historien à travers le projet 
« Attentats du 13 novembre 2015, des vies 
plus jamais ordinaires », auprès des victimes, 
familles, témoins, médecin, pompier, urgentistes.

14 septembre 
Ouverture de l’exposition Une passion pour la 
justice. Dans la bibliothèque de Robert Badinter 
– site Arsenal – du 14 septembre au 12 décembre. 
À l’occasion de l’anniversaire de l’abolition de la 
peine de mort, la BnF présente un volet méconnu  
de la personnalité de Robert Badinter : sa passion 
de collectionneur pour les livres et les documents 
d’archives. La collection Robert Badinter est le 
miroir des engagements d’une vie et le reflet de 
passions multiples : passion pour Victor Hugo, soif 
de comprendre la période révolutionnaire, souci de 
documenter le combat pour l’émancipation des juifs, 
l’affaire Dreyfus ou la condition pénitentiaire.

18-19 septembre 
À l’occasion des Journées européennes du 
patrimoine, la BnF propose expositions, visites  
et ateliers pour découvrir ses collections.

18 septembre 

Ouverture de l’exposition Franz-Ludwig Catel, un 
peintre romantique dans la Calabre napoléonienne à  
la Maison de Chateaubriand, Domaine départemental 
de la Vallée-aux-Loups à Châtenay-Malabry du  
18 septembre au 20 décembre. Cette exposition 
présente des dessins conservés par la BnF. Il s’agit 
d’œuvres du peintre Franz-Ludwig Catel (1778-1856), 
chargé de dessiner les paysages traversés et de 
fournir des relevés des monuments visités, à la 
demande l’archéologue Aubin-Louis Millin. 

 20 septembre 
Présentation en webinaire BnF du chantier 
transversal structurant visant à la définition du 
contrat d’objectifs et de performance 2022-2626 
(COP) assorti d’une vision pour la BnF à l’horizon 
2030, élaborés à travers des ateliers d’experts  
et des ateliers projectifs ouverts à tous les agents.

 21 septembre 
Ouverture du site Gallica marque-blanche 
Bibliothèque numérique de la statistique publique 
(BNSP), bibliothèque numérique administrée  
par l’Insee. La BNSP a pour objectif de collecter, 
conserver et mettre à disposition l’ensemble  
des publications du Service Statistique Public, 
constitué de l’Insee et de ses partenaires.  
Elle compte plus de 38 000 documents.

Affiche de l'exposition 'Une passion pour la justice. 
Dans la bibliothèque de Robert Badinter'

Franz Ludwig Catel, Vue de Paola en Calabre, 
BnF, dép. Estampes et photographie

Excelsior : journal illustré quotidien : informations, 
littérature, sciences, arts, sports, théâtre, élégances

SEPTEMBRE

https://www.bnsp.insee.fr/bnsp/
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 20-22 septembre 

La BnF accueille la 2e édition des universités  
d’été du CNCPH (Conseil national consultatif  
des personnes handicapées).

 21 septembre 
Ouverture de l’exposition Jean Cortot, peintre des 
mots – site François-Mitterrand, galerie des donateurs 
– du 21 septembre au 7 novembre. Cette exposition 
rend hommage au peintre et illustrateur Jean Cortot 
(1925-2018) dont 120 livres d’artistes, donnés par son 
épouse, ont rejoint les collections de la Bibliothèque.

 22 septembre 
La Bourse de recherche Louis Roederer pour la 
photographie est attribuée à Juliette Lavie, pour 
son projet de recherche « La photographie à la 
télévision. Chambre noire 1964-1969 une émission 
de l’ORTF », croisant l’étude de corpus issus du 
département des Estampes et de la photographie, 
Son, vidéo, multimédia, et des Arts du spectacle. 
La Maison Louis Roederer, Grand Mécène de la 
Culture et soutien fidèle des expositions artistiques 
de la BnF, accompagne chaque année la mise en 
lumière de ses collections photographiques grâce 
à cette dotation de 10 000 euros.

 22 septembre 
Démarrage d’une campagne de correction 
collaborative de documents Gallica sur la plateforme 
de correction ORCA. Ce projet porte sur les légendes 
des illustrations du quotidien l’Excelsior : plus de 
10 000 fascicules, soit environ 150 000 illustrations 
et légendes sont à disposition pour être corrigées. 
L’objectif de cette campagne est une meilleure 
indexation du quotidien et ses documents dans 
Gallica et de ses illustrations dans GallicaPix.

 23-24 septembre 
La BnF participe aux États généraux  
du livre en langue française, évènement  
à Tunis coordonné par l’Institut Français.

 24-26 septembre 
Le Monde organise la 7e édition de son Festival 
dans son nouvel immeuble parisien du 13e 
arrondissement et à la Bibliothèque nationale  
de France et au cinéma MK2-Bibliothèque.

 28 septembre 
Après dix ans de travaux de rénovation et de 
modernisation, visite de fin de chantier Richelieu en 
présence du président de la République Emmanuel 
Macron, accompagné par la ministre de la Culture, 
Roselyne Bachelot, la présidente de la BnF, Laurence 
Engel et les architectes du projet, Virginie Brégal et 
Bruno Gaudin. S’adressant aux équipes réunies sur les 
lieux, le président de la République a souligné que « la 
BnF est à la fois un patrimoine que nous restaurons, un 
lieu de savoir, de partage et de curiosité que vous avez 
réinventé, un lieu d’histoire et une terre d’avenir ».

 28 septembre 
Les bourses de recherche 2021-2022 sur 
l’histoire et le parcours des collections sont 
attribuées à María José Jarrín, docteure en 
Histoire de l’art, pour son projet « Objets 
amérindiens et images artistiques : pour une 
reconnaissance historique et iconographique des 
pratiques du collectionnisme franco-équatorien à 
la première moitié du XXe siècle » et Benoît Roux, 
docteur en Histoire, ingénieur d’études titulaire à 
l’Université de Rouen Normandie, pour son projet 
« L’écume du monde. D’une rive à l’autre : 
inventaire et mise en perspective des exotica  
du muséum des Antiquités (XVIIIe-XXIe siècle) ». 
Ces bourses sont conjointement proposées par  
la BnF et le musée du quai Branly - Jacques Chirac 
en vue de favoriser la recherche de post-
doctorants et d’enseignants-chercheurs autour du 
thème de l’histoire et du parcours des collections 
extra-européennes au sein des deux institutions.

Visite officielle  
du Président  
de la République 
à Richelieu

SEPTEMBRE
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 02 octobre 
L’esplanade et le parvis du site François-Mitterrand 
accueillent des installations et performances 
artistiques durant l’opération Nuit Blanche : points de 
vue sur la danse verticale, par la compagnie 
Retouramont et Aire, œuvre sculpturale pensée par 
l’artiste plasticien Laurent Perbos et représentant un 
terrain de tennis qui semble être tombé sur les 
escaliers du parvis pour en épouser le relief.

 02 octobre 
Ouverture de l’exposition Europe(s) du programme 
« Dans les collections de la BnF » au musée Pierre-Noël 
de Saint-Dié-des-Vosges du 2 octobre au 2 janvier 
2022. Présentée à l’occasion du Festival International 
de Géographie de Saint-Dié-des-Vosges, cette 
exposition regroupe 30 pièces d’exception – cartes, 
photographies, descriptions géographiques, essais 
politiques – pour comprendre comment le continent 
européen s’est construit et pensé du XVIe au début du 
XXe siècle.

 04 octobre 
La 3e édition des Assises de la littérature Jeunesse 
organisées par le Syndicat national de l’édition se  
tient à la Bibliothèque nationale de France, partenaire 
de l’événement, sur le thème « Comment favoriser  
une édition jeunesse plus que jamais respectueuse  
des équilibres sociétaux et environnementaux ? ».

 07 octobre 
La BnF met à l’honneur le manga du 7 au 10 octobre, 
organisant des ateliers, Manga-llica pour réaliser son 
propre manga à partir de BDnF, outil de création 
numérique de bandes dessinées, et présentant dans 
une vingtaine de mangas en français à découvrir dans 
le hall Est et plusieurs jeux vidéo en libre accès de  
la salle A ayant un lien direct avec les BD japonaises.

12 octobre 
Ouverture de l’exposition Giuseppe Penone. Sève 
et pensée – site François-Mitterrand, galerie 2 –du  
12 octobre au 23 janvier 2022. La BnF accueille 
l’artiste italien Giuseppe Penone, figure incontournable 
de l’art contemporain, pour sa première grande 
exposition à Paris depuis 2013. Penone, dont le travail 
questionne, avec force et poésie, les liens de l’homme 
avec la nature, a réalisé pour l’occasion Pensieri e linfa 
(Sève et pensée), une installation spectaculaire  
conçue à partir de l’empreinte d’un arbre autour  
duquel se déploie un texte écrit par l’artiste.

12 octobre 
Pour sa 12e édition, le Prix de la BnF est décerné  
à l’écrivaine et dramaturge Hélène Cixous.  
Ce prix annuel, fondé par Jean-Claude Meyer,  
président du Cercle de la BnF, récompense « un auteur 
vivant de langue française pour l’ensemble de son 
œuvre ». Il n’avait pas été remis en 2020, en l’absence 
du traditionnel dîner de gala des mécènes de la 
Bibliothèque pour cause de pandémie de Covid-19.

Hélène CixousDanse verticale en KIT organisée par la Compagnie 
Retouramont/Pôle de danse verticale et  
la Coopérative De Rue et de Cirque/2r2c

Scénographie de l'exposition "Sève et pensée"  
de Giuseppe Penone

OCTOBRE
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13 octobre 

Les manuscrits de Julien Green (1900-1998) 
entrent dans les collections nationales confiées à 
la BnF. Écrivain américain de langue française, premier 
auteur étranger élu membre de l’Académie française, 
Julien Green a laissé une œuvre considérable. 
L’intégralité des manuscrits de ses romans et nouvelles 
ainsi que de son Journal rejoint les collections de la 
BnF à la faveur d’une dation en paiement de droits 
de succession de son fils adoptif, Éric Green. Cet 
ensemble est complété par les manuscrits des pièces 
de théâtre, des articles et essais et de la riche 
correspondance, tant familiale que professionnelle,  
de Julien Green ainsi que par les manuscrits de sa 
sœur, la romancière Anne Green (1891-1979).

18 octobre 
Inauguration du BnF DataLab au moyen de 
manifestations scientifiques et d’ateliers de 
découvertes. Laboratoire physique et numérique 
destiné à faciliter l’accès, la compréhension, la fouille 
et la manipulation des collections numériques de la 
BnF, le BnF DataLab est un service d’assistance et 
d’accompagnement à la recherche en partenariat 
avec la Très grande infrastructure de recherche 
Huma-Num (CNRS).

 20 octobre 
Ouverture du site Gallica marque-blanche L’Héritage 
des ponts et chaussées, la bibliothèque numérique 
de l’École des Ponts ParisTech. Cet outil de 
valorisation destiné à un large public offre l’accès  
à 15 000 documents – des collections d’archives, 

de dessins, d’imprimés et de photographies –  
sur l’histoire de l’École et des ingénieurs des ponts 
et chaussées mais aussi sur la connaissance du 
génie civil, de l’aménagement et des transports 
depuis le XVIIIe siècle. 

 26 octobre 
La ligne et l’ombre, dessins d’architectes (XVIe-XIXes.), 
publié par BnF éditions, reçoit le Prix du livre  
de l’Académie d’architecture. L’Académie 
d’architecture en décernant ce prix entend 
valoriser toute forme de culture architecturale, 
qu’elle soit savante, fictionnelle, critique, sensible 
ou littéraire, voire engagée sur les grandes causes 
de l’espace architectural et urbain.

 29 octobre 
Le prix Nadar Gens d’images est attribué à 
Leaving and Waving, photographies de Deanna 
Dikeman, publié par Chose Commune. Ce livre, 
qui présente 27 années de prises de vue, 
rassemble les photographies que Deanna Dikeman 
a prises de ses parents au moment de leur dire au 
revoir. Le Prix Nadar Gens d’images récompense 
un livre consacré à la photographie ancienne ou 
contemporaine édité en France au cours de 
l’année. Il est attribué par l’association Gens 
d’images en partenariat avec la Bibliothèque 
nationale de France et le musée Nicéphore Niépce 
de Chalon-sur-Saône, sous le parrainage du 
ministère de la Culture.

Data Lab, atelier 
de découverte.

La Ligne  
et l'Ombre.  
Dessins 
d'architectes  
BnF Éditions

OCTOBRE

https://heritage.ecoledesponts.fr/enpc/content/accueil-fr
https://heritage.ecoledesponts.fr/enpc/content/accueil-fr


27 | Rapport d’activité 2021 Les faits marquants de l’année

03 novembre 

Ouverture de l’exposition Baudelaire, la 
modernité mélancolique– site François-Mitterrand, 
galerie 1 –du 3 novembre au 13 février 2022.  
La BnF célèbre le bicentenaire de sa naissance par 
une exposition consacrée à son œuvre : elle invite  
à pénétrer au cœur de la création poétique de 
Baudelaire et de sa modernité en explorant le rôle 
déterminant qu’y joue l’expérience de « la mélancolie, 
toujours inséparable du sentiment du beau », comme 
le poète l’écrivait lui-même.

04 novembre 
La BnF lance un appel au don pour acquérir 
l’ensemble des archives de Maurice Genevoix 
(1890-1980), soldat de la Première Guerre mondiale, 
écrivain, prix Goncourt 1925 pour «Raboliot», 
secrétaire perpétuel de l’Académie française,  
entré au Panthéon le 11 novembre 2020.

06-12 novembre 
Dans le cadre du projet « sauvegarde et diffusion 
numérique du patrimoine irakien » soutenu par la 
fondation ALIPH, deux agents BnF se sont rendus à 
Bagdad et Erbil (Kurdistan irakien), rencontrant les 
partenaires actuels et potentiels du projet et menant 
l’évaluation de l’état de conservation de 79 manuscrits 
syriaques conservés par l’ordre antonin chaldéen de 
Saint Hormizd, avant leur numérisation en 2022.

09 novembre 
La BnF lance le service Platon qui permet l’accessibilité 
des œuvres imprimées aux personnes empêchées  
de lire en raison d’un trouble ou d’un handicap 

(malvoyants, dyslexiques..) en proposant un service  
de téléchargement des adaptations numériques 
disponibles, selon les principes de l’exception  
au droit d’auteur. Ces adaptations numériques  
sont communiquées aux lecteurs en salle E.

14 novembre 
La BnF adhère à l’Alliance pour la Lecture qui sous 
l’égide du Salon du livre et de la presse Jeunesse  
est lauréate du Label Grande cause nationale.

15 novembre 
La BnF accueille la 83e édition du prix Albert-Londres, 
le prestigieux prix du journalisme français, distinguant 
chaque année trois jeunes reporters dans les 
catégories presse écrite, audiovisuel et édition.  
En 2021, la remise du prix Albert-Londres coïncide 
avec les 140 ans de la loi de 1881 sur la liberté de  
la presse. La Bibliothèque sera le théâtre de plusieurs 
événements autour d’Albert Londres et de la question 
de l’information.

17 novembre 
La BnF retient la proposition d’Amiens Métropole 
pour accueillir son nouveau pôle regroupant 
Conservatoire national de la Presse et centre de 
conservation de ses collections, un des 72 sites 
proposés dans le cadre de l’Appel à Manifestation 
d’Intérêt (AMI), publié en 2020. Le projet retenu est 
porté par Amiens Métropole et soutenu par la ville 
d’Amiens, le département de la Somme et la région 
Hauts-de-France.

Baudelaire, la modernité mélancoliqueAffiche de l'exposition "Baudelaire,  
la modernité mélancolique"

Affiche Albert Londres à la BnF  
(Prix, projections, colloque)

NOVEMBRE
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17 novembre 

La BnF accueille les rencontres de culture 
numérique autour de l’EMI organisées  
par le ministère de la Culture. 

19 novembre 
Laurence Engel, présidente de la BnF, et  
le Custode de Terre sainte à Jérusalem, le F. 
franciscain Francesco Patton, signent un 
partenariat pour une durée de deux ans.  
Cette coopération, rendue possible grâce au mécénat 
de la Fondation Andrew W. Mellon, vise à restaurer, 
numériser, étudier et mettre en ligne sur le site 
Bibliothèques d’Orient une sélection documentaire 
issue du fonds d’archives et des collections  
de la bibliothèque de la Custodie constitués  
au cours de huit siècles de présence ininterrompue 
en Terre sainte.

20 novembre 
La BnF acquiert lors des ventes organisées  
par la succession de Juliette Gréco une série de 
manuscrits des chansons les plus emblématiques 
de la chanteuse, signées par Serge Gainsbourg, 
Charles Trénet ou encore Jacques Prévert et  
révélant pour la première fois les arrangements 
musicaux. Cette acquisition permet la constitution 
d’un fonds Juliette Gréco au département de la 
Musique de la BnF.

23 novembre 
Ouverture de l’exposition La photographie à tout 
prix. Une année de prix photographiques à la BnF 

– site François-Mitterrand, allée Julien Cain – du 23 
novembre au 20 février 2022. La BnF propose une 
promenade à travers la création photographique 
contemporaine en exposant une sélection d’œuvres 
des lauréats des prix photographiques qu’elle 
soutient : le prix Niépce, qui distingue un photographe 
de 50 ans ou moins qui travaille en France ; le prix 
Nadar, qui récompense chaque année un livre 
photographique français remarquable ; la Bourse  
du talent ; le Prix du tirage photographique collection 
Florence et Damien Bachelot, porté par le Collège 
international de photographie du Grand Paris.

26 novembre 
Ouverture de l’exposition May Angeli, les couleurs 
de l’enfance – site François-Mitterrand, galerie des 
donateurs – du 26 novembre au 9 janvier 2022. 
Autrice et illustratrice, virtuose de la gravure sur bois, 
May Angeli a consacré sa carrière aux livres pour la 
jeunesse et illustré une centaine d’ouvrages, dont 
plus de la moitié pour des œuvres personnelles et 
des livres d’artiste. Elle a fait don à la Bibliothèque de 
711 pièces (planches, dessins, matrices...), originaux 
et tirages de travail. L’exposition donne à voir 
l’exceptionnelle vitalité picturale de May Angeli.

30 novembre 
Mise en service du portail en version test  
de DÉLIA (Dépôt Légal de l’Image Animée), dans  
le cadre du programme MISAOA, portail 
permettant la mise en place d’un dépôt légal 
simplifié et commun avec le CNC pour les œuvres 
audiovisuelles dématérialisées.

Scénographie de l'exposition "La photographie à tout prix"

May Angeli, planche originale pour "Le lion et les trois buffles" avec Dhouib Moncef

NOVEMBRE
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01-06 décembre 

La BnF est présente à la 37e édition du Salon du livre 
et de la presse jeunesse en Seine-Saint-Denis.

03 décembre 
Le groupe Systèmes & Données organise à la BnF  
sa 6e journée professionnelle « Métadonnées en 
bibliothèques ».

08 décembre 
La BnF acquiert le manuscrit de l’adaptation 
théâtrale de l’œuvre Germinal, écrite par Zola 
lui-même, entre 1885 et 1887. Ce manuscrit de  
454 feuillets rejoint et complète ainsi l’exceptionnel 
fonds Zola conservé à la BnF, qui comporte déjà  
les deux volumes du manuscrit du célèbre roman 
et la quasi intégralité des manuscrits du cycle  
des Rougon-Macquart.

09 décembre 
Par arrêté de la ministre de la culture en date du  
9 décembre 2021, le conseil scientifique de la BnF 
est renouvelé. Pascal Ory, historien et membre 
de l’Académie française, est nommé président  
du conseil scientifique.

09-10 décembre 
La BnF, membre de la communauté ai4lam, 
organise la 3e édition de la conférence 
internationale « Futurs Fantastiques – 
L’intelligence artificielle appliquée aux 
Bibliothèques, Archives et Musées ». À cette 
occasion, la BnF a, pour la première fois, ouvert sa 
collecte des archives de l’internet en offrant au public 
la possibilité de proposer des URL de sites web, 

blogs, publications et presse en ligne, hashtags et 
comptes Twitter en lien avec l’intelligence artificielle.
 
14 décembre 
Giuseppe Penone fait don à la BnF de  
18 estampes, présentées dans le cadre de 
l’exposition Giuseppe Penone. Sève et pensée.

17 décembre 
La BnF publie la liste des 100 premiers lauréats 
choisis dans le cadre du plan gouvernemental de 
soutien à la filière presse, le ministère de la Culture 
ayant confié à la BnF le pilotage d’une grande 
commande photographique destinée aux 
photojournalistes. Intitulée Radioscopie de la 
France : regards sur un pays traversé par la crise 
sanitaire, cette commande photographique 
sélectionnera par appels à projets 200 photographes. 
Cette commande d’une ampleur historique, dont le 
budget s’élève à près de 5,5 millions d’euros, vient 
reconnaître et encourager le photojournalisme et la 
photographie de presse. Plus de 500 candidatures 
ont été reçues dans le cadre du premier appel à 
projets lancé à l’automne 2021. Un second appel  
à projets sera lancé en février 2022.

20 décembre 
Le manuscrit des Mandarins de Simone de 
Beauvoir, celui des Nourritures terrestres  
d’André Gide, ainsi que le Journal de Léon Bloy  
et un ensemble de Raymond Queneau rejoignent 
les collections de la Bibliothèque nationale de France. 
Ces ensembles exceptionnels acquis en vente 
publique seront conservés sur les sites Richelieu  
et Arsenal de la BnF.

21 décembre 
La BnF acquiert en vente publique un fonds 
exceptionnel lié à la figure de l’un des plus grands 
compositeurs du XIXe siècle : Charles Gounod 
(1818-1893). Manuscrits musicaux dont celui  
de Roméo et Juliette, écrits divers et inédits, 
correspondances, cet ensemble fondamental pour  
le patrimoine musical national rejoint le fonds 
Gounod du département de la Musique de la BnF.  
Cet enrichissement permet de constituer un fonds  
de référence mondiale, essentiel pour la recherche  
et la connaissance du compositeur et de son œuvre.

Charles Gounod, Atelier Nadar Partition Romeo et Juliette

DÉCEMBRE
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Les collections de la Bibliothèque nationale de France sont aussi riches que variées : 
livres, revues, journaux, cartes, estampes, photographies, affiches, manuscrits, partitions 
de musique, monnaies, médailles, costumes, maquettes de décor de théâtre, documents 
audiovisuels, archives du web. Mission traditionnelle et fondamentale de la BnF, 
l’enrichissement des collections est assuré principalement par le dépôt légal, dont  
le principe a été posé par François Ier, mais aussi grâce à des acquisitions onéreuses, 
ainsi que par des dons, legs et échanges. 
La Bibliothèque conduit également une ambitieuse politique de numérisation qui  
allie développement des programmes de coopération numérique avec les territoires  
et à l’international, et ouverture à des partenariats privés.
En complément de l’activité d’enrichissement des collections tant physiques que 
numériques, les activités de catalogage et de conservation permettent de garantir  
la transmission aux générations futures.

1.1 LE DÉPÔT LÉGAL

Régi par le Code du patrimoine, le dépôt légal est l’obligation pour tout éditeur, 
producteur, distributeur, importateur de déposer à la BnF chaque document qu’il édite, 
produit, distribue ou importe en France. Conformément à la loi du 1er août 2006 relative 
aux droits d’auteur et aux droits voisins dans la société de l’information (DADVSI), la 
Bibliothèque a aussi en charge le dépôt légal de l’internet.

1.1.1 Les évolutions du dépôt légal

La dématérialisation des procédures
Depuis 2009, les éditeurs ont la possibilité de faire leurs déclarations de dépôt en ligne. Plus de 38 000 
déposants y sont inscrits. Les données des déclarations sont directement intégrées dans le site Nou-
veautés éditeurs et dans le Catalogue général de la BnF, permettant ainsi un premier signalement de la 

Type de documents

Livres et recueils  15 900 000   

Périodiques (titres)  410 000   

Manuscrits  370 000   

Estampes et photographies  15 800 000   

Partitions  2 000 000   

Cartes, plans, globes  950 000   

Monnaies et jetons  440 000   

Médailles  150 000   

Autres objets  60 000   

Documents relatifs aux spectacles  3 000 000   

Enregistrement sonores  1 650 000   

Vidéogrammes  380 000   

Multimédias  185 000   

Archives du web (en fichiers collectés (URL))  44 000 000 000   

En teraoctets  1 600  

TABLEAU 1 : COLLECTIONS AU 31 DÉCEMBRE 2021
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production éditoriale. En 2021, 78 364 documents sur supports, ainsi que 5 257 documents sonores 
dématérialisés et 14 livres numériques dans le cadre des expérimentations de dépôt légal numérique. 
Les deux tiers des déclarations sont désormais dématérialisées. Pour les livres, ces déclarations en 
ligne représentent près de 73% des documents déposés, pour les partitions 78% et pour les documents 
cartographiques 77%.
L’année 2021 a aussi vu se poursuivre la montée en charge de la déclaration de « dépôt légal automatisé » 
qui permet aux distributeurs de livres des grands groupes d’édition, mandatés par les éditeurs, d’adresser 
leurs déclarations par flux au format ONIX (ONline Information Exchange. La norme ONIX for books est un 
format d’échange de métadonnées). Ce transfert automatisé des métadonnées améliore la fluidité des 
circuits pour les déposants comme pour la BnF. Il est en augmentation constante et représente près de 
28% des livres déposés en 2021. Neuf partenaires utilisent désormais ce service : cinq groupes (Hachette 
Livres, Interforum/Editis, Humensis et désormais Pollen Diffusion), les plateformes Books on Demand et 
Edilivre, les maisons d’édition Dargaud, L’Harmattan et les Éditions du Net, pour 313 marques (258 en 2020).

La mise en place du dépôt légal des documents numériques
Ces innovations concrétisent l’adaptation du dépôt légal à l’évolution numérique de la production édito-
riale, qu’il s’agisse des outils de gestion, des métadonnées ou des documents eux-mêmes. Dans cette 
perspective, les chantiers permettant d’expérimenter le dépôt légal des documents numériques se sont 
poursuivis en 2021 de même que les rencontres avec les associations d’éditeurs et de producteurs de 
documents audiovisuels dématérialisés (son, image animée, jeu vidéo, etc.). Au plan juridique, la loi 
n° 2021-1901 « visant à améliorer l’économie du livre et à renforcer l’équité entre ses acteurs » a été 
publiée au Journal officiel le 30 décembre 2021 (« Loi Laure Darcos »). Son article 5 instaure le dépôt 
légal des documents numériques (livres numériques, musique, vidéo, multimédia et son dématérialisés, 
et aussi photographies, cartes, plans et partitions numériques) et dont les modalités seront précisées 
dans un décret d’application visant à définir les relations entre la BnF et les déposants. La BnF peut dans 
l’intervalle continuer à procéder à des expérimentations avec des déposants volontaires.
Pour les livres numériques, le dépôt par flux de données et de métadonnées est désormais opération-
nel : la chaîne d’entrée et de traitement est mise en production, du dépôt du fichier jusqu’à sa consulta-
tion par les chercheurs dans les emprises de la BnF, en passant par le catalogage et la conservation 
pérenne. Fin 2021, 601 livres numériques de l’éditeur Publie.net entrés par dépôt légal ont été signalés 
dans le catalogue de la BnF et sont consultables dans Gallica intramuros. L’expérimentation se poursuit 
avec une proposition de dépôt légal dématérialisée d’un autre éditeur volontaire, Les Éditions du Net.
Le programme MISAOA (Mutualisation et innovation pour la sauvegarde et l’accès aux œuvres audiovi-
suelles françaises) porté par la BnF et le CNC a officiellement démarré le 1er juin 2020. En 2021, le 
programme a connu plusieurs évolutions importantes. Une première version du portail DELIA (delia.
culture.gouv.fr), guichet commun au CNC et à la BnF pour le dépôt légal de l’image animée, a été lancée 
le 30 novembre 2021 en phase expérimentale. Avec la réception d’un premier film en conditions réelles, 
ce lancement marque une étape majeure du projet, qui doit aboutir à une ouverture à l’ensemble des 
déposants au printemps 2022. Son périmètre s’étend d’ores et déjà à la collecte des films diffusés en 
salle et en vidéo à la demande (VàD). À l’automne 2021, un plan d’accompagnement du programme a 
été lancé. Ce plan prévoit un plan de formation, des actions de communication interne et externe, des 
séances d’informations régulières intitulées les Jeudis de MISAOA et des ateliers pour le test et la prise 
en main des nouveaux outils.
La chaîne d’entrée par flux du dépôt légal du son dématérialisé (DLSD) a poursuivi sa progression. Le dis-
tributeur Idol, distributeur de musique numérique, reste le principal déposant de phonogrammes en 2021 
avec plus de 9 000 documents déposés. Le nombre de documents sonores dématérialisés déposés au 
titre du dépôt légal dépasse pour la première fois celui des documents sonores physiques. 

file:///C:\Users\BNF0018332\AppData\Local\Temp\notesJLES-CEJKMM\delia.culture.gouv.fr
file:///C:\Users\BNF0018332\AppData\Local\Temp\notesJLES-CEJKMM\delia.culture.gouv.fr
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1.1.2 Le dépôt légal des imprimés

Le dépôt légal éditeur
LES LIVRES

En vingt ans, le nombre de livres déposés dans les services du dépôt légal a augmenté de près de 70%. 
Alors que depuis plusieurs années, le chiffre de dépôts oscillait autour de 80  000 livres par an, le 
contexte exceptionnel de la crise sanitaire s’était traduit en 2020 par une nette baisse des entrées, avec 
64 121 livres enregistrés (-19%). En 2021, le nombre sans précédent de 88 016 livres enregistrés peut 
sans doute s’expliquer par un « rattrapage » de l’année précédente et confirme la hausse structurelle de 
la volumétrie des titres publiés chaque année.
La répartition des dépôts par catégorie de déposants montre la place de l’autoédition dans le paysage 
éditorial français : 75% des dépôts sont le fait d’éditeurs professionnels, associatifs ou collectivités et 25% 
celui d’auteurs autoédités et d’éditions à compte d’auteur. Cette année encore, le premier déposant en 
nombre de titres est L’Harmattan et le deuxième, Books on Demand, est un autoéditeur. Par thématique, 
une majorité des livres catalogués (64%) a rejoint le département Littérature et art, 20% sont destinés au 
département Philosophie, histoire, sciences de l’homme, le département Droit, économie, politique reçoit 
10% des monographies et celui des Sciences et techniques 6%.

LES PÉRIODIQUES
Avec 32 242 titres reçus en 2020, la baisse de la production se stabilise, le nombre de nouveaux titres 
catalogués (2 165) n’étant cette année que légèrement inférieur au nombre de cessations de parution. 
En nombre de fascicules, ce sont 198 174 numéros qui ont été reçus par la Bibliothèque. Ce chiffre, en 
augmentation par rapport à 2020 (+11%), reflète l’énergie consacrée en 2021 par les équipes à l’activi-
té de relances et réclamations à la suite des perturbations importantes liées à la crise sanitaire (inter-

Type de documents Dépôt légal éditeur

2018 2019 2020 2021

Livres  82 313    79 582    64 121    88 016   

Livres numériques  476    63    14   

Périodiques  219 766    212 661    178 816    189 174   

Brochures et publications 
diverses  15 496    11 484    7 732    9 373   

Son  7 733    8 071    8 704    17 165   

dont son dématérialisé  4 460    9 103   

Vidéogrammes  5 770    9 620    5 037    3 845   

Multisupports  1 320    1 264    743    762   

Multimédias  1 686    1 420    1 745    1 595   

Cartes et plans  1 878    2 298    1 222    2 596   

Estampes  374    292    250    340   

Livres d'artiste  34    61    44    46   

Photographies  460    236    292    85   

Monnaies  77    35    52   

Affiches illustrées  1 034    746    426    432   

Imagerie (cartes postales)  7 632    4 546    2 598    2 208   

Partitions  2 232    1 492    1 516    1 090   

Internet*  2,7    3,1    3,5    3,8   

Dont collectes larges  2,1    2,3    2,7    2,9   

Dont collectes ciblées  0,5    0,8    0,8    0,9   

*en milliards de fichiers web (URL)

TABLEAU 2 : PRINCIPALES ENTRÉES PAR DÉPÔT LÉGAL À LA BNF  
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ruption des circuits d’entrées de mars à mai 2020). 
Le département Droit, économie, politique est le premier destinataire de ces dépôts de périodiques, en 
proportion de titres (32% des titres collectés, parmi lesquels la presse d’information générale et les 
titres de publications officielles) mais surtout de fascicules, 58% des dépôts lui étant adressés.

LES BROCHURES
Sont également entrées, au titre du dépôt légal éditeur, 9 373 brochures et publications diverses (+21%), 
traitées et conservées en « recueils » (et non à l’unité), tels que des documents publicitaires, administra-
tifs ou à caractère politique ou religieux (tracts, affichettes). 

Le dépôt légal imprimeur
Le dépôt légal des imprimeurs s’effectue auprès de la bibliothèque habilitée dans chaque région admi-
nistrative de France métropolitaine et des départements et territoires d’outre-mer. Pour l’Île-de-France, 
c’est la BnF qui reçoit le dépôt légal imprimeur. Les bibliothèques dépositaires du dépôt légal imprimeur 
(BDLI) sont « pôles associés de dépôt légal imprimeur » et ont à ce titre une délégation de gestion de la 
BnF (cf. 4.2.1).

1.1.3 Le dépôt légal des documents spécialisés et audiovisuels
Le dépôt légal des documents audiovisuels (son, vidéo, multimédia) s’élève à 23 367 en 2021 (+44% par 
rapport à 2020 et +15% à 2019). Cette progression s’explique par la nette augmentation du nombre de 
phonogrammes (+97%), en partie due au développement du dépôt légal du son dématérialisé par flux (9 013).
Les dépôts de vidéogrammes poursuivent leur baisse (-24% par rapport à 2020). En 2021, le dépôt des vidéos 
dématérialisées (2 090) est légèrement plus important que le dépôt des documents physiques (1 755).
Le dépôt des documents multisupports est au niveau de 2020, soit une chute de plus de 40% par rapport 
en 2019.
Pour le multimédia, le nombre de monographies déposées a continué à augmenter en 2021 (+10%), 
alors même que la majeure partie de l’édition commerciale dématérialisée fait toujours défaut. La part 
des entrées dématérialisées accroît encore son assise pour dépasser les trois quarts des documents 
reçus. Cette courbe ascendante résulte de plusieurs dépôts de rattrapage tout autant que de l’arrivée 
de nouveaux déposants. Les entrées de périodiques multimédias ont en revanche connu une chute sévère 
(-43%). Seul le secteur juridique reste très dynamique.
6 849 documents spécialisés (partitions imprimées, cartes et plans, imagerie, photographies, etc.) sont 
entrés dans les collections par dépôt légal (+7% par rapport à 2020 et -30% par rapport à 2019). Cette 
hausse s’explique là encore par un rattrapage de l’année 2020 lors de laquelle certains dépôts n’avaient 
pas pu avoir lieu ou être enregistrés. 

1.1.4 Le dépôt légal de l’internet
193,11 To (téraoctets) de données ont été collectés au titre du dépôt légal de l’internet. La collecte large 
a représenté à elle seule 114,32 To. La collecte ciblée des sites sélectionnés par la BnF et ses parte-
naires s’est élevée quant à elle à 78,79 To. Le volume cumulé des archives du web BnF a atteint 1,6 Po 
(pétaoctets) durant le mois de décembre 2021. Le dépôt légal numérique a poursuivi la collecte des vi-
déos et des réseaux sociaux en s’adaptant à la complexité de l’architecture de sécurisation mise en 
place par les plateformes de diffusion.
Les efforts ont également été poursuivis pour assurer la collecte de la presse en ligne, qui porte désor-
mais sur 48 titres de presse quotidienne régionale : 289 éditions locales et l’accès abonné de 9 sites 
web de presse en ligne sont également collectés.
Dans le cadre de l’arrêté du 16 septembre 2014, la BnF déploie l’accès aux Archives de l’internet dans 
les bibliothèques de dépôt légal imprimeur. Ce sont ainsi 21 bibliothèques de dépôt légal imprimeur en 
région qui sont connectées (cf. 4.2.1). Après avoir marqué le pas depuis 2020 en raison de la crise sa-
nitaire, les travaux de déploiement ont repris en 2021 et ont permis de connecter la Bibliothèque des 
Champs libres de Rennes.
Les équipes du dépôt légal du web et le réseau des correspondants ont poursuivi la constitution dans 
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les archives de l’internet d’une collecte sur la pandémie de Covid-19 dans tous ses aspects, du confine-
ment aux questions sociales, scientifiques, géopolitiques, etc.
La BnF a continué à participer activement à la promotion de l’archivage du web au niveau international 
notamment au sein du réseau WARCnet et du Consortium international pour la préservation de l’internet 
(IIPC).
Enfin, les équipes du dépôt légal du web de la BnF participent à plusieurs projets de recherche notam-
ment dans le cadre du DataLab ou du programme des chercheurs associés de la BnF (cf 4.4.1 et 4.4.6).

  Focus 1 : L’établissement inaugure le BnF DataLab

1.2 LES ACQUISITIONS, LES DONS ET LES ÉCHANGES 

La BnF conduit une politique active d’acquisition et d’enrichissement de ses fonds par des dons, legs et 
mécénats. Dans sa politique d’acquisition, on distingue les acquisitions courantes et les acquisitions patri-
moniales, toutes deux réalisées sur la base d’une Charte documentaire d’enrichissement des collections.

  Focus 2 : quelques-unes des entrées remarquables 2021

1.2.1 Les ressources papier

Les monographies
63 618 monographies au format papier sont entrées dans les collections en 2021. 
56 652 monographies acquises ont été réceptionnées, en progression de +4% par rapport à 2020 et 
18% à 2019. Ces réceptions concernent pour 43% du libre accès (dont 8% pour la salle Ovale) et 57% des 
documents conservés en magasin et consultables en salles de lecture Recherche après demande de 
communication. Par sites, 79% concernent le site François-Mitterrand et 21% les autres sites. Par langues, 
37% des publications acquises sont publiées en français, 28% en anglais, 8% allemand, 7% italien, 5% espagnol 
et 14% dans d’autres langues. Toutes ces répartitions sont stables par rapport aux années précédentes.
En 2021, les entrées par dons de monographies sont en hausse de 4%. La BnF pratique des échanges 
avec environ 250 bibliothèques partenaires, situées dans une soixantaine de pays, surtout en Europe 
centrale et orientale. Le nombre de monographies reçues par échange est à la hausse (+16%). 

Les périodiques
Le nombre d’abonnements de périodiques imprimés souscrits en 2021 pour 2022 est en légère baisse 
par rapport à 2020 (-2%).

Le désherbage
Afin de garantir la fraîcheur et l’attractivité des collections proposées en libre accès, des opérations de 
désherbage sont conduites. En 2021, 25 103 volumes ont été désherbés, en augmentation importante 
par rapport à 2020 (+56% par rapport à 2020 et -1% à 2019), cette activité ayant été réduite en raison 
des confinements. Les documents désherbés ont été soit pilonnés (56%), soit réorientés pour une 
conservation en magasin (34%), soit transmis en don (10%).

1.2.2 Les ressources numériques
L’offre de ressources électroniques s’affine dans le cadre d’une politique documentaire qui combine une 
offre pointue de niveau recherche et une sélection destinée à un plus large public. Elle se compose, fin 
2021, de 232 bases de données génériques et de près de 775 000 livres et périodiques électroniques, 
tous modèles économiques confondus (abonnements aux bases de données, acquisitions pérennes titre 
à titre, acquisition d’archives, licences nationales et titres gratuits).

http://www.bnf.fr/fr/la_bnf/anx_connaitr/a.politique_documentaire.html
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L’intégration depuis 2013 de la BnF au consortium Couperin lui permet de bénéficier de conditions tari-
faires stabilisées sur le moyen terme et d’une amélioration des services associés, parmi lesquels l’accès 
distant. En 2021, la BnF a renouvelé son adhésion à plusieurs groupements de commandes parmi les-
quels EDP Sciences 2022-2024 dans le cadre du plan de soutien à l’édition française. Les contenus 
accessibles dans le cadre des licences nationales - corpus clos d’éditeurs nationaux et internationaux 
(Cambridge University Press, De Gruyter, EDP science, etc.) - enrichissent l’offre de la BnF. Pour ses 
chercheurs, la BnF bénéficie également de l’accès à des ressources spécialisées acquises par le grou-
pement d’intérêt scientifique Collex-Persée. 

Les bases de données
Les bases de données recouvrent différents modèles économiques : abonnements annuels, abonnements 
en pay-per-view, acquisitions pérennes, ressources acquises en licences nationales, bases gratuites dans le 
cadre d’accords de partenariat ou bien sélectionnées pour leur pertinence documentaire. L’accès illimité et 
l’accès distant aux bases de données sont négociés à chaque fois que cela est possible. En 2021, 70% des 
bases de données (166 sur 232) étaient accessibles à distance pour les usagers munis d’un Pass annuel 
Recherche ou, depuis la pandémie, Lecture/culture. L’accès distant, qui a été déployé en 2020 en raison de 
la crise sanitaire, a été prolongé de façon pérenne pour un certain nombre de bases.
Cinq nouveautés ont été souscrites par la BnF en 2021 : une ressource en psychologie (PsycExtra, le 
dictionnaire universel des créatrices), trois ressources pour le monde de l’entreprise (Capfi, Hoovers, 
Indexpresse Études) et Oxford Music Online.

Les livres électroniques
En 2021, l’achat pérenne, titre à titre, de livres électroniques totalise 1 435 titres, soit 9% de plus qu’en 
2020. La politique d’achat des livres électroniques par bouquet est maintenue pour quelques collections 
en sciences et techniques (Book series et Hand book series chez Elsevier ; Lecture notes in computer 
sciences chez Springer) que la BnF est la seule en France à proposer dans leur intégralité. Enfin, l’abon-
nement à des bouquets de livres numériques complète les acquisitions pérennes au titre à titre : la BnF 
souscrit des abonnements à des plateformes de livres numériques à destination de publics prioritairement 
universitaires (Scholarvox by Cyberlibris, Bibliothèque numérique Dalloz), ou à un plus large public dans un 
domaine spécifique (Bibliothèque numérique ENI en informatique).

Acquisitions d’ouvrages (en nombre de titres)

2018 2019 2020 2021

Achats  49 995    54 230    47 918    56 652   

Dons  7 000    7 421    5 617    5 830   

Échanges  2 505    1 308    977    1 136   

Total papier  59 500    62 959    54 512    63 618   

Acquisitions numériques*  2 057    1 868    1 318    1 435  

TABLEAU 3 : MONOGRAPHIES ENTRÉES PAR ACHATS, DONS, ÉCHANGES

Acquisitions de périodiques (en nombre de titres)

2018 2019 2020 2021

Achats  5 584    5 552   t 4 394    4 865   

Dons  1 205    958    936    434   

Echanges  673    634    589    554   

Total papier  7 462    7 144    5 919    5 853   

Acquisitions numériques  courant + rétrospectif de profondeur historique variable 

TABLEAU 4 : PÉRIODIQUES ENTRÉS PAR ACHATS, DONS, ÉCHANGES  
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Les périodiques électroniques
Les abonnements à des périodiques électroniques au titre à titre incluent les abonnements couplés avec 
le papier et les abonnements électroniques seuls : 1 973 abonnements électroniques ont été souscrits 
sur l’année budgétaire 2021. Les départements thématiques du site François-Mitterrand concentrent 
96% des titres : 36% pour la philosophie, histoire, sciences de l’homme, 23% pour les sciences et tech-
niques, 14% pour le droit, l’économie et la politique, et 16% pour les langues, littératures et art.

La filière acquisitions et dons de documents numériques (ADDN)
La filière ADDN a été mise en place pour les acquisitions onéreuses ou gratuites de documents nés 
numériques dans les collections de la BnF. En 2021, 392 lots ou paquets d’archives représentant 2 558 
fichiers (et 51 Go) ont été versés dans SPAR via la filière ADDN. 281 d’entre eux sont entrés par acquisition 
et 111 par don. Tous sont signalés dans le catalogue général et sont accessibles dans Gallica intramuros. 
Depuis la mise en place de la filière en 2016, 1 120 lots ou paquets représentant 6 871 fichiers ont été versés. 
Plusieurs faits marquants sont à signaler pour l’année 2021. Comme en 2020, la filière ADDN a permis 
d’assurer la continuité des collections dans le cas des abonnements à des périodiques papier dont l’im-
pression a été suspendue pendant les confinements : les fascicules ont été édités au format PDF uni-
quement et livrés à la BnF dans ce format. Une première partie du fonds Amos Gitaï (Arts du spectacle) 
a été versée dans SPAR et est désormais consultable par les lecteurs. Les chaînes d’entrées ADDN 
peuvent désormais accueillir des vidéos (format MP4) et du son (formats WAVE, FLAC, MP3) ; la diffusion 
de ce type de formats dans Gallica sera opérationnelle début 2022. Les photographies de tournage sont 
d’ores et déjà consultables. Le versement se poursuivra en 2022.
Fait majeur, la filière ADDN a évolué de manière à gérer des cas où il est nécessaire de transformer les 
fichiers reçus pour pouvoir les préserver et les diffuser. Cette évolution a été apportée pour traiter le 
fonds Philippe Apeloig, graphiste majeur de la scène contemporaine du design graphique.

1.2.3 Les documents spécialisés et audiovisuels
Plus de 60 000 documents spécialisés et audiovisuels sont entrés dans les collections par acquisition 
ou don. Parmi les entrées et fonds remarquables, peut être signalée l’arrivée du fonds Vidéosphère par 
don (plus de 5 000 DVD) et acquisition (plus de 18 000 titres).
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1.3 LA NUMÉRISATION DES COLLECTIONS 
La BnF conduit une politique de numérisation décrite dans sa Charte documentaire de la numérisation 
des collections, validée en 2016, et déclinée dans des programmes de numérisation des collections 
pour la période 2017-2021. La numérisation concerne tous les types de documents, imprimés, presse, 
documents spécialisés et audiovisuels, microformes. Elle a pour principaux objectifs l’enrichissement de 
Gallica, la sauvegarde de certains fonds dégradés, la communication aux lecteurs de documents hors 
d’usage ou encore la conduite de projets de recherche.
La numérisation repose sur des travaux de numérisation internes et sur des marchés. Parmi ces marchés, 
le plus important en volume concerne la numérisation des imprimés, ouvert aux collections de biblio-
thèques partenaires. Les programmes partenariaux pilotés par la filiale BnF-Partenariats contribuent 
également à la politique de numérisation de la BnF.

1.3.1 Les marchés de numérisation

Les imprimés et la presse
Un nouveau marché de numérisation de masse des imprimés (livres et revues) a pu être lancé en cours 
d’année 2021; malgré un retard important, il a permis de traiter près de 850 000 pages de collections 
BnF ou d’établissements partenaires.
Un deuxième marché traite des imprimés exceptionnels de la Réserve des livres rares, de la bibliothèque 
de l’Arsenal et d’autres départements. Les ouvrages sont choisis dans une perspective encyclopédique, 

Catégories des documents reçus Achats Dons et autres modes 
d’entrées  total

2019 2020 2021 2019 2020 2021 2019 2020 2021

Affiches  25    1    65    3 665    488    2 533    3 690    489    2 598   

Cartes, atlas et globes  825    877    747    10 064    44    356    10 889    921    1 103   

Catalogues de ventes et de libraires  -      -      441    224    626    441    224    626   

Costumes et accessoires  -      -      19    2    11    19    2    11   

Dessins et dessins de presse  688    131    76    38    267    539    726    398    615   

Documents sonores (phonogrammes)  1 887    2 398    2 271    775    675    261    2 662    3 073    2 532   

Dossiers de presse  -      -      412    120    576    412    120    576   

Éphémères  -      -      -      163    -     

Estampes  424    61    42    1 121    59    229    1 545    120    271   

Imagerie (cartes postales)  -      -      239    -      239    -      -     

Images animées (vidéogrammes)  1 087    1 675    21493    5 822    7 927    7 428    6 909    9 602    28 921   

Livres d’artistes & graphiques  1    41    10    -      3    17    1    44    27   

Manuscrits  166    100    92    51    1 092    111    217    1 192    203   

Maquettes de spectacle  114    91    192    4 320    30    51    4 434    121    243   

Monnaies et médailles  -      1    122    -      176    6    -      177    128   

Multimédia mono et multisupport  249    241    200    301    55    79    550    296    279   

Musique imprimée  539    446    349    94    42    120    633    488    469   

Objets  222    4    7    18    17    10    240    21    17   

Photos du XIXe siècle  49    125    1 660    42    1 613    105    91    1 738    1 765   

Photos des XXe et XXIe siècles  225 480    71 012    1    20 010    29 681    17 872    245 490    100 693    17 873   

Portfolios (estampes et photos)  -      2    -      1    -      2    1   

Programmes de spectacles  -      -      6 218    2 877    3 486    6 218    2 877    3 486   

Timbres  -      -      -      1    -      1    -    

TABLEAU 5 : DOCUMENTS SPÉCIALISÉS ENTRÉS PAR ACHATS, DONS ET AUTRES MODES D’ENTRÉES
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du XVe au XXe siècle, en privilégiant les exemplaires illustrés ou annotés, les éditions originales et les 
possesseurs illustres. Le marché 2016 s’est achevé en février 2021 sans pouvoir être relancé avant la 
fin de l’année. Il a permis de numériser environ 16 000 pages en 2021.
L’océrisation courante et rétrospective des vues numérisées a diminué en 2021 (5,3 millions de pages) 
du fait des difficultés techniques de la chaîne d’entrée. L’océrisation interne a porté à 90% sur les vues 
de presse, alors que l’océrisation externe ciblait les livres (océrisation rétrospective de la des livres in-
disponibles numérisés par la société Fennix, pour près de 1 million de pages).
Lancé en 2019, le marché de la Presse – qui concerne la numérisation et la conversion en mode texte 
de journaux papier – a connu une forte production (1,4 million de pages environ) et sera relancé début 
2022. La presse bénéficie également d’un marché de numérisation de transparents (microfilms), qui 
s’est achevé en 2021 mais a encore permis de reproduire plus de 415 000 pages, contre 2,6 millions en 
2020.

Les collections spécialisées
Le marché de numérisation des Collections spécialisées, renouvelé en 2017, a permis de reproduire 
environ 426 000 pages de documents (contre 323 000 en 2020). Il faut y rajouter la numérisation de 
microfilms de manuscrits (173  000 pages). Tous ces microfilms sont désormais numérisés et leurs 
contenus accessibles sur Gallica. Le marché « Transparents 2019 », dédié aux diapositives, a permis 
d’en reproduire environ 270 000 cette année.

L’audiovisuel
Les chantiers de copie de documents sonores ont porté en externe sur 6 148 documents : 5 653 bandes 
magnétiques et 487 cassettes audio numériques. La numérisation sur marchés de documents vidéo a 
permis de traiter 580 supports, dont 269 bandes vidéo et 311 cassettes vidéo analogiques VHS. La 
numérisation sur marchés de films sur support pellicule a permis de traiter 114 films 8/Super 8/9,5 
mm et 447 films sur 16 et 35 mm. Le traitement des documents audio a été privilégié sur celui des do-
cuments vidéo et film en raison de la priorité mise sur les bandes magnétiques du don Pierre Henry. 
Enfin, 64 754 diapositives ont été numérisées.

BnF-Partenariats
BnF-Partenariats est la filiale de la Bibliothèque nationale de France fondée en 2012 avec le soutien 
initial du Fonds pour la Société Numérique. Créée pour accroître le rythme de la numérisation de la BnF 
et rendre davantage accessibles les collections numériques, BnF-Partenariats a poursuivi en 2021 son 
important programme de numérisation et de diffusion de la presse ancienne dans RetroNews, le site de 
presse de la BnF, qui offre un espace dédié à la consultation des archives de presse. À fin décembre 
2021, RetroNews donnait accès à près de 2 000 titres de presse publiés sur trois siècles (1631-1951) 
et 17 millions de pages.
On notera aussi en 2021 la numérisation de la collection « L’Enfer » de la BnF pour une publication dans 
la série « Sexuality and Gender » de l’éditeur Gale auprès d’un public de chercheurs. « L’Enfer » fait réfé-
rence à la cote attribuée à la collection créée dans les années 1830 pour protéger et isoler les œuvres 
jugées contraires aux mœurs de l’époque. La collection est composée de plus de 2 400 ouvrages litté-
raires imprimés. Environ 950 pièces supplémentaires proviennent d’une annexe aux livres imprimés de 
« l’Enfer » intitulée « Flagellation » et conservée au département Littérature et Art.

1.3.2 Les programmes internes de numérisation
Les ateliers internes de la BnF (Bussy, Sablé, Tolbiac) se sont spécialisés dans la numérisation de docu-
ments ne pouvant être pris en charge dans les marchés de grande ampleur : grands formats, documents 
très fragiles et précieux, objets et « urgents lecteurs ». Ils complètent de façon substantielle les marchés 
dans certains domaines (presse, documents spécialisés). Au total, près de 1,55 million d’images ont été 
produites en 2021 (1,3 M en 2020 et 1,8 M en 2019). Si l’on ajoute les numérisations de documents 
complets réalisées par le département Images et prestations numériques (920 000 vues env.), qui sont 
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ensuite versées dans Gallica, ce sont près de 2,5 millions de vues qui ont été réalisées en interne. 
Gérée par les ateliers internes, la filière de reproduction numérique « urgents lecteurs » permet de nu-
mériser gratuitement et en urgence un document demandé par un lecteur, monographie ou périodique, 
dont l’état ne permet pas la communication. Installée sur le site François-Mitterrand pour réduire les 
délais (sauf pour la presse, traitée à Bussy-Saint-Georges), la demande est restée stable en 2021, avec 
765 documents (hors presse) numérisés pour 91 000 images, pour 819 documents numérisés en 2020 
(87 000 images). Si l’on ajoute les vues de presse (10 000 env.), elles aussi stables par rapport à l’année 
précédente (9 600 env.), 101 000 pages d’« urgents lecteurs » environ ont été numérisées (96 600 en 
2020, mais 115 000 en 2019). Toutes les demandes ont été satisfaites.

Les programmes internes de numérisation de l’audiovisuel
Sont traités dans les studios de la BnF à Bussy-Saint-Georges les documents audio et vidéo les plus 
rares et précieux, ceux demandant un travail de restauration, les « urgences » mais aussi des rejets issus 
des marchés de numérisation ; une autre part du travail consiste à restaurer une sélection de ces docu-
ments numérisés.
Les chantiers de copie de documents sonores ont porté en interne sur 5 893 supports (4 550 CD-audio, 
1 103 disques noirs, 125 minidisques, 94 cylindres, 16 cassettes audio analogiques, 4 cassettes audio 
numériques et 1 bande magnétique).
Les numérisations de documents vidéo ont permis la sauvegarde du contenu de 4 606 supports : 4 216 
DVD-vidéo, 225 cassettes vidéo analogiques VHS, 102 cassettes vidéo analogiques Betacam et DV, 53 cas-
settes vidéo analogiques U-Matic, 7 cassettes vidéo analogiques Hi8, 2 bandes vidéo, 1 cassette vidéo numé-
rique HDCAM.

1.4 LE TRAITEMENT DES COLLECTIONS 
1.4.1 Le traitement bibliographique

Depuis plusieurs années, la BnF a décidé de consolider les bases de production bibliographique et de 
traitement des métadonnées qui en résultent. Cette évolution s’accompagne d’une dynamique de par-
tenariats renforcés avec d’autres acteurs de la production des données tant au niveau national (ABES, 
ISSN, ISNI, etc.) qu’international (bibliothèques nationales, le consortium OCLC et notamment son ser-
vice de fichier international d’autorités de référence VIAF, le consortium de bibliothèques européennes 
de recherche CERL). Ce travail en réseau permet d’améliorer les performances de la production de la 
BnF tout en la confirmant dans son rôle d’agence bibliographique nationale.

La production courante
Le département du Dépôt légal a créé 79 602 notices bibliographiques et 21 569 notices d’autorité pour 
les livres et les périodiques reçus par dépôt légal. Le stock de livres restant à cataloguer ayant fortement 
augmenté en raison des difficultés de production liées aux épisodes successifs de la crise sanitaire, 
l’année 2021 s’est terminée avec un délai médian de catalogage de plus de 14 semaines, pour un délai 
médian global de 11 semaines en 2021. Cette situation inédite fait apparaître la nécessité d’une mobi-

TABLEAU 6 : NUMÉRISATION (NOMBRE D’IMAGES NUMÉRIQUES VALIDÉES)

2018 2019 2020 2021

Nombre d'images 
produites en interne*

 2 492 838    2 211 000    1 975 816    2 465 616   

Nombre d'images 
produites sur marché

 11 800 472    11 604 000    7 664 279    7 282 907   

Total  14 293 310    13 815 000    9 640 095    9 748 523  

*l’ensemble de la production interne (départements de la Conservation et de la Reproduction) est ici comptabilisé 
à l’entrée des chaînes permettant sa diffusion dans Gallica (et non en sortie d’atelier comme en 1.3 du rapport). 
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lisation des équipes et de mesures adaptées pour plusieurs mois encore.
L’activité de catalogage courant des départements de collections porte sur des documents entrés par 
acquisition, don et échange, et, pour les documents audiovisuels et spécialisés, par dépôt légal. Les 
notices sont soit créées, soit dérivées (récupération à partir d’une autre base bibliographique de réfé-
rence), soit localisées (ajout de données locales sur une notice bibliographique déjà existante). En 2021, 
plus de de 107 000 notices bibliographiques et 46 000 autorités ont été créées, en nette augmentation 
par rapport à 2020, retrouvant les niveaux de production de pré-crise sanitaire. Les stocks et délais de 
traitement se sont également accrus depuis le début de la crise : 8 semaines en 2021.
Les fonds d’archives décrits dans BnF Archives et manuscrits, par le biais d’instruments de recherche (IR), 
correspondent aussi bien à un document isolé qu’à un lot de documents. En 2021, 208 instruments de 
recherche (IR) et 81 181 composants ont été créés dans la base ; 266 700 composants ont été modifiés.

Les chantiers de correction et les chargements
En plus du catalogage courant, les départements de la direction des Collections et le service de l’inven-
taire rétrospectif effectuent un catalogage rétrospectif des fonds anciens non encore signalés ou pro-
cèdent à des corrections. Parallèlement, le service de l’Inventaire a la responsabilité de la valorisation 
scientifique de ces collections. Elle se fait par l’intermédiaire du BIPFPIG (Bibliographie de la presse 
française politique et d’information générale) et du site Presse locale ancienne qui le prolonge, de l’édition 
du Répertoire d’imprimeurs/libraires, de la publication en cours du corpus des Romans gothiques an-
glais 1764-1831 ainsi que le travail de recherche sur le Dictionnaire des éditeurs français du XIXe siècle 
(projet ANR DEF19).

TABLEAU 7 : CATALOGAGE COURANT DU DÉPÔT LÉGAL DES LIVRES ET PÉRIODIQUES  

2018 2019 2020 2021

Notices bibliographiques créées  88 613    85 138    53 502    79 602   

Notices bibliographiques mises à 
jour (enrichissement et contrôle)  63 712    61 637    39 420    38 058   

Notices d’autorité créées  24 543    22 350    14 444    21 569   

Notices d’autorité mises à jour  25 499    25 107    15 956    25 177   

Total des notices créées  113 156    107 488    67 946    101 171   

Total des notices mises à jour  89 211    86 744    55 376    63 235  

TABLEAU 8 : CATALOGAGE COURANT ET RÉTROSPECTIF PAR LES DÉPARTEMENTS DE COLLECTIONS

2018 2019 2020 2021

Notices bibliographiques produites*  94 476    100 732    87 358    107 386   

Notices d’autorité produites  49 775    46 612    39 955    46 685   

Total des notices produites  144 251    147 344    127 313    154 071  

*Notices créées ou dérivées

TABLEAU 9 : DÉRIVATION DE NOTICES POUR LES MONOGRAPHIES IMPRIMÉES 

2018 2019 2020 2021

Notices produites  43 656    47 178    39 360    51 109   

Notices dérivées  24 821    27 651    22 627    26 134   

% de notices dérivées 57% 59% 57% 51%
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Le département des Métadonnées poursuit sa mission de correction des données du catalogue, l’orga-
nisant de façon systématique en chantiers et s’appuyant sur des processus de traitement semi-automa-
tisés dans la perspective de la mise en œuvre de la transition bibliographique et de la préparation de la 
migration dans NOEMI. 
C’est ainsi, qu’en 2021, a été conduit le chantier des « œuvres fondatrices de la modernité », travail de 
contrôle qualité, de création et d’expertise sur les œuvres de la période moderne depuis les Lumières, 
et qui ont fait l’objet de rééditions depuis 2000. Pour sa part, le Centre national Rameau a poursuivi le 
chantier dit du lissage terminologique, visant à supprimer les doublons terminologiques qui sont issus 
des différentes couches du référentiel ou d’éclaircir les différences conceptuelles entre des termes 
proches. Ce travail est un préalable à la mutation de Rameau en notices de concepts. 
Concernant les notices bibliographiques, les chantiers de correction rétrospectifs portent avant tout sur 
le reformatage de notices en vue de favoriser leur migration. Un chantier de correction des notices pré-
sentant des zones interdites dans le format Intermarc actuel est ainsi en cours. D’autres chantiers 
concernent l’enrichissement de notices afin de mieux identifier et regrouper les futures œuvres et expres-
sions : ainsi, l’ajout d’informations sur les langues ou de titres originaux pour les ressources contenant des 
traductions.
La restructuration ou l’ajout d’informations essentielles peut enfin se faire de façon automatique : deux 
chantiers sont engagés sur les mentions de réédition et sur l’injection de titres clé pour les périodiques. 
Enfin, un nouveau chargement de liens automatiques vers des notices de titres a été mis en production 
fin 2021.
Les chantiers de chargement dans le catalogue général de notices issues, en interne, de départements 
ou de partenaires externes se sont poursuivis en 2021, suivant 3 axes majeurs de provenance  : la 
conversion rétrospective en interne, le dispositif Gallica marque blanche et les autres projets de partenariat 
à l’échelle nationale et internationale pour l’externe.
En interne, peuvent ainsi être mentionnés les dossiers d’œuvres (MUS), les notices de monographies en 
grec moderne (1970-1996) avec près de 12 000 notices bibliographiques, la conversion des collections 
en russe et en ukrainien qui a donné lieu à une livraison de près de 49 000 notices bibliographiques. 
Cette conversion est l’aboutissement du signalement de l’ensemble des fiches papier des catalogues en 
langue slave de la BnF. Enfin, le marché des Nouvelles Acquisitions Françaises du département des 
Manuscrits a permis d’enrichir le catalogue Archives et Manuscrits de 31 000 nouveaux composants et 
d’en corriger 51 000. Lors de cette opération, des grands inventaires ont pu être traités comme la cor-
respondance de Romain Rolland, les œuvres de Louis d’Aragon et d’Elsa Triolet, le fonds Julien Benda, le 
fonds Henri Ghéon et le fonds Jean-Charles Pichon.
Issus des sites Gallica marque blanche, la mise en œuvre de la chaîne de traitement spécifique pour la 
Bibliothèque numérique de la statistique publique (INSEE), 7 002 notices d’imprimés, images et docu-
ments cartographiques pour Grenoble ; 16 974 notices comptant des objets, des monnaies, des images, 
des documents cartographiques et des imprimés pour la Mémonum, bibliothèque numérique patrimo-
niale de Montpellier ; des enrichissements pour NumBA (CIRAD) et Pireneas (Pau Béarn Pyrénées)
Fin 2021, la proportion des données exogènes représente 3% des composants dans BnF archives et 
manuscrits, et 10% des documents numérisés.

La refonte des outils de production
La BnF poursuit le développement informatique de son outil de catalogage. 2021 a permis d’achever le 
cycle consacré aux développements des fonctionnalités de catalogage unitaire, ainsi qu’aux écrans de 
recherche et d’affichage des résultats. L’année 2022 devrait être consacrée au catalogage par flux, au 
développement du module de traitement par lots et à la gestion des habilitations.
Une première migration test a eu lieu à en juin 2021, dite « migration des 100 000 », qui a permis de 
tester les choix de modélisation et de migration, la structure du futur format Intermarc NG (« nouvelle 
génération »), ainsi que les processus informatiques de migration de données et les fonctionnalités de 
recherche, d’affichage et de catalogage de l’outil. Fort de ces enseignements, le groupe Format-Migration 
a pu livrer en fin d’année 2021 les spécifications de la migration V1, première migration « à l’échelle » 
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de la majeure partie de la base actuelle (plus de 12 millions de notices concernées). 
Au printemps 2021, une cinquantaine d’agents volontaires ont testé un parcours de formation visant à 
préparer les contenus et modalités de formation qui seront proposées à l’ensemble des équipes appe-
lées à travailler dans le nouvel outil. Cette expérimentation faisait suite à une enquête sur les usages 
actuels de l’application de catalogage. 
Inscrit dans les contrats de performance respectifs des deux agences bibliographiques nationales (Abes 
et BnF), le projet Fichier national d’entités (FNE) a connu des avancées opérationnelles significatives en 
2021, permettant d’approfondir lors d’un séminaire commun les questions relatives à la coproduction 
et à la mutualisation des efforts et des moyens. Le projet FNE rattaché au programme de Transition bi-
bliographique est reconnu comme l’un des projets phares de la coopération bibliographique à l’échelle 
nationale et des données publiques ouvertes. Il est soutenu par le ministère de la Culture dans le cadre de 
sa politique pour la donnée, les algorithmes et les codes sources et, à ce titre, fait l’objet de l’action 13 de 
la toute nouvelle Feuille de route Données et contenus culturels.

1.4.2 La conservation préventive et curative
Mission essentielle de la BnF, la conservation concerne l’ensemble des collections. Préventive, elle a 
pour but de protéger et de prévenir la dégradation des documents ; curative, elle restaure, répare, main-
tient, consolide. Les programmes de reproduction jouent aussi un rôle très important pour la sauve-
garde des collections.
L’année 2021 a été marquée par la poursuite des priorités définies dans la charte de conservation et le 
contrat d’objectifs et de performance : maintien d’une activité importante en conservation curative et 
préventive, perfectionnement du plan d’urgence, développement de la numérisation de la presse et des 
documents hors d’usage, préparation physique des documents à la numérisation, traitements pour les 
expositions, gestion concertée de la collection numérique. L’atténuation relative de la crise sanitaire, 
malgré le confinement partiel du 1er semestre, a permis une remontée assez nette de la production 
globale.

Mouvement, rangement, amélioration des conditions de stockage
Le magasinage des collections arrivant chaque jour à la bibliothèque constitue une première étape de leur 
conservation. Il s’agit de la gestion physique et manuelle (estampillage, équipement, rangement, reliure, 
conditionnement, éventuellement traitement sanitaire) des milliers de documents qui entrent par dépôt 
légal, acquisitions dons ou échanges, dans les magasins ou sur les rayons en libre accès de la bibliothèque.
En 2021, les collections se sont accrues de 4,06 kml, ce qui correspond à 392 101 unités de conservation 
(monographies imprimées, fascicules de périodiques, documents audiovisuels et spécialisés : cartes, 
estampes, monnaies, médailles, manuscrits, archives, partitions, etc.), dont plus des trois quarts sont 
issues du dépôt légal. 
En 2021, 3,6 kml de rayonnages ont été équipés en bandes antidérapantes, joues et butées. Plus de 
130 257 documents ont été conditionnés en boîtes ou en pochettes (contre 73 014 en 2020) et plus de 
12 142 fabriquées en interne (8 527 en 2020). Plusieurs dizaines de milliers de volumes et de fascicules 
ont été équipées d’étiquettes, de codes à barres, de protections et d’antivols pour leur rangement et leur 
communication.
Afin de préparer l’ouverture complète en 2022 du site de Richelieu, des mouvements et des transferts 
de collections ont commencé des différents sites de conservation vers Richelieu, dans trois départements 
de collections : le département des Monnaies et médailles (1,4 kml), le département des Manuscrits (4,6 
kml) et le département de la Découverte des Collections et de l’Accompagnement à la recherche (8 kml 
pour la salle Ovale). Au total, 14 kml ont été déménagés et réinstallés en 2021 à Richelieu (contre 108 
ml en 2020).
Afin de gagner de la place dans des magasins saturés du site de Tolbiac, remplis en moyenne à 93,2%, 
19,6 kml ont été resserrés ou déplacés dans de nouveaux magasins comme au département Histoire, 
Philosophie, Sciences de l’homme où un nouveau magasin à double niveau a été aménagé. 
Ce sont au total 34,7 kml de collections qui ont fait l’objet de mouvements divers en 2021 (27,8 kml en 2020).

https://www.culture.gouv.fr/Espace-documentation/Documentation-administrative/Feuille-de-route-Donnees-et-contenus-culturels
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Plus de 28 000 monographies et périodiques en libre accès ont été réorientés en magasin. L’externali-
sation vers le CTLes des doubles de Versailles s’est poursuivie avec l’envoi de plus de 5 000 volumes. 

La reliure mécanisée et le conditionnement
La reliure mécanisée et le conditionnement des documents en magasin sont deux des principaux instru-
ments de la conservation préventive : la première permet d’empêcher les dégradations des ouvrages 
neufs ou récents lors de la communication et du magasinage courant, le deuxième de prolonger les 
bénéfices des traitements de maintenance et de restauration ou de protéger des documents abîmés ou 
fragiles en attente ou en l’absence d’un traitement.
Le nombre de documents traités en 2021 en reliure mécanisée a légèrement augmenté, avec 22 366 
volumes commandés, en adéquation avec les besoins exprimés par la direction des Collections. Le 
conditionnement (production interne de boîtes sur mesure) s’est lui aussi accru par rapport à l’année 
précédente, sans retrouver le niveau d’avant crise. À ce chiffre s’ajoute l’équipement léger, avec 5 792 
documents patrimoniaux traités. 

Le dépoussiérage et la désacidification
Le dépoussiérage, traitement préventif indispensable pour réduire le risque d’infestation et de dégrada-
tion physique, doit être réalisé régulièrement. Du fait des travaux sur plusieurs sites et des chantiers de 
transfert de collections, cette activité s’est intensifiée ces dernières années. Elle peut être menée au 
sein des départements, en particulier des départements spécialisés, et sur le site de Bussy-Saint-
Georges qui dispose d’une station de dépoussiérage intégrée à la chaîne sanitaire de l’établissement 
(pour les documents nécessitant une désinfection), mais est essentiellement réalisée par prestations 
externes, principalement à l’occasion des importantes opérations de préparation et de mouvement des 
collections liées au chantier de Richelieu, et maintenant en prévision du futur site d’Amiens. 
Notifié courant 2021, le marché a permis le traitement systématique de fonds dans plusieurs magasins 
des sites Richelieu (pour le département des Manuscrits) et François-Mitterrand (pour le département 
Sciences et techniques), ainsi qu’à l’Arsenal, pour un total de plus de 4,8 kml (7 kml en 2020). La station 
interne de Bussy a assuré en 2021 la désinfection et le dépoussiérage d’environ 20 600 documents de 
tous types (17 000 en 2020, mais 56 000 en 2019), provenant pour la plupart de dons entrant dans les 
départements spécialisés (environ 18 m3, pour 12 m3 en 2020 et 40 m3 en 2019).
La désacidification, priorité pour la sauvegarde des collections en papier acide très nombreuses 
jusqu’aux années 1980/1990, est désormais réalisée exclusivement en externe. En 2021, 6 070 docu-
ments représentant 3 920 kg ont été traités (4 550 documents et 6 698 kg en 2020, 5 500 documents 
et 7 405 kg en 2019). Comme les années précédentes, la priorité a été mise sur la « grande presse » 
française quotidienne ou hebdomadaire des années 1945-1990, dont plus de 1 000 unités de conservation 
(volumes reliés ou boîtes) ont été traitées.

La restauration et la reliure main
Les activités de maintenance et de restauration sont assurées dans les ateliers internes ou par prestation 
externe : sauf dans le cas des objets, la grande majorité des documents, y compris parmi les plus prestigieux, 
sont traités par les ateliers internes. Parmi les restaurations prestigieuses de l’année 2021, on peut citer entre 
autres exemples le Traité de rythme, de couleur et d’ornithologie d’Olivier Messiaen (département de la 
Musique, Rés. Vma Ms2315), et les Horae ad usum Romanum dites Heures de Catherine de Medicis 
(département des Manuscrits, Grande Réserve, NAL 82).
Au total, le nombre de volumes réparés (restauration, maintenance et consolidation) s’établit à 6 027 
(5 556 vol. en 2020, 7 043 vol. en 2019), auxquels s’ajoutent 305 000 documents en feuilles ou feuillets 
de documents (277 000 en 2020, 205 000 en 2019), dont la préparation à la numérisation de la presse 
fournit l’essentiel. Dans les deux cas, la tendance globale est à la baisse pour les interventions de restau-
ration plus longues, réalisées en interne. Enfin, 5 024 objets divers (très majoritairement des monnaies 
mais également des globes, maquettes, sculptures, etc.) ont été restaurés ou traités pour les besoins des 
expositions et dans la perspective de l’ouverture du musée du site Richelieu (2 343 en 2020, 2 025 en 
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2019). Ils sont majoritairement traités dans le cadre de marchés, dont les prestataires travaillent souvent 
dans les locaux BnF pour des raisons de sûreté.
Destinés principalement à des documents anciens et/ou précieux, souvent dégradés, les travaux de 
reliure artisanale sont réalisés dans deux ateliers de la Bibliothèque et par prestation externe. Ils 
concernent la reliure main courante ou plus soignée (pour des ouvrages rares ou précieux, tels ceux de 
la Réserve des livres rares) et la reliure avec montage sur onglets (technique qui permet le regroupement 
de pièces disparates ou en feuilles). En 2021, le nombre total de reliures réalisées, 724, est stable par 
rapport à l’année précédente (716), mais en forte baisse par rapport à l’avant crise (988 en 2019, 1 322 
en 2018).

La station de désinfection
Installée sur le site de Bussy, la station de désinfection à l’oxyde d’éthylène a fonctionné sans problème 
en 2021. Elle a permis de résorber complètement le reliquat des fonds BnF immobilisés, de traiter plu-
sieurs nouveaux envois (dons) ainsi que d’importantes commandes d’établissements extérieurs. 28 m3 
de collections ont été désinfectés (dont 14 pour la BnF), même chiffre global qu’en 2020, pour 16 m3 en 
2019.
La BnF est également équipée d’une installation d’anoxie (suppression de l’oxygène). Cette technique de 
traitement d’objets ou de documents infestés par des larves ou autres insectes, lente mais non toxique 
et écologique, connaît un grand succès depuis quelques années, notamment pour les objets et les textiles. 
La crise sanitaire a continué à se faire sentir sur son activité avec 112 objets traités (pour 84 en 2020, mais 
833 en 2019 et 445 en 2018), en provenance essentiellement des collections du département des Arts du 
spectacle (costumes de scène).

Évaluation des collections : améliorer la connaissance globale de l’état des 
collections
En 2020 et 2021, la BnF a réalisé un test d’évaluation de l’état physique du fonds « inventaire M » du 
département Philosophie, histoire, sciences de l’Homme (PHS). Dans le but de baser les activités de 
conservation sur une connaissance scientifique et objective de l’état des collections, cette évaluation 
visait à réaliser une synthèse facilement exploitable, comportant des données claires et quantifiées sur 
les caractéristiques physiques du fonds, son état, l’ampleur et la nature des opérations de conservation 
déjà menées et les actions nécessaires pour remédier aux dégradations les plus graves. 
La constitution de l’échantillon a été réalisée par une sélection aléatoire obtenue via le logiciel R à partir 
d’une extraction de la liste de la totalité des UC (unités physiques) du fonds. Pour recueillir les données 
de l’échantillon observées en magasin, un questionnaire détaillé a été élaboré, compilant pour chaque 
UC des informations bibliographiques, les caractéristiques physiques et l’état de la couvrure et du corps 
d’ouvrage. Pour garantir des descriptions homogènes des UC, a été établie une description normalisée 
grâce à un glossaire élaboré au préalable et pourvu d’exemples photographiés. Grâce à une analyse 
statistique, les données ont été croisées puis extrapolées à l’ensemble du fonds pour obtenir une éva-
luation des quantités de documents relevant de tel ou tel état et/ou nécessitant de tel ou tel traitement. 
Les conclusions ont été rassemblées dans des fiches de synthèse.
Il est prévu de répéter cette opération sur d’autres collections à partir de 2022, afin d’adapter la méthode 
à d’autres types de documents et de pouvoir ensuite comparer et établir des priorités entre les fonds.
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1.4.3 La conservation des collections numériques
La stratégie de pérennisation des données numériques est une composante primordiale de la politique 
numérique de la BnF. Elle a développé un système de préservation et d’archivage réparti (SPAR). Ce 
système n’est pas une simple sauvegarde ni un dispositif de rangement définitif mais un magasin virtuel 
vivant qui assure la pérennité des données et de leur accès, ainsi que la préservation de toutes les infor-
mations nécessaires à leur compréhension et à leur utilisation. SPAR permet de conserver les données 
numériques de différentes filières : numérisation de conservation, numérisation de consultation (Gallica), 
dépôt légal (collectes du web), production administrative et technique, tiers archivage, etc. 
Fin 2021, 13,1 millions de paquets (documents numériques) sont préservés dans SPAR, représentant 
4,9 Pétaoctets (fin 2020 : 11,9 millions de paquets pour 4,5 Po ; fin 2019 : 10,3 millions de paquets et 
4,1 Po) ; et il faut ajouter à ces chiffres 2,5 Po de documents audiovisuels en cours de versement dans 
SPAR dans le cadre de la convergence SI/SA (chantier quasiment terminé).

1.4.4 La sûreté des collections
Assurer la sûreté des collections, dont elle a la garde, à toutes les étapes de la vie et du circuit des documents, 
est l’une des missions fondamentales de la bibliothèque et un grand nombre d’acteurs y participent, à des 
titres divers. Cela passe par des récolements annuels (plus de 207 000 documents en 2021), le contrôle 
des accès aux magasins, ainsi que l’inventaire, le marquage et l’estampillage de toutes les entrées de 
l’année et des années antérieures, rétrospectivement. C’est ainsi qu’en 2021, plus de 545 000 documents 
ont été estampillés, marqués ou inventoriés, tous sites confondus, indiquant de manière indélébile leur 
appartenance aux collections de la bibliothèque.
La préservation des collections implique également la vérification et le suivi des documents, qu’ils soient 
prêtés au personnel (1 041 documents), pour une exposition (1 318 pièces), convoyées pour les plus 
précieuses, ou qu’ils fassent l’objet d’une demande de reproduction (7 559 documents ont été vérifiés 
et prélevés en magasins, à ce titre, en 2021).

TABLEAU 10 : CONSERVATION CURATIVE

2018 2019 2020 2021

Nombre de volumes réparés 
physiquement*  8 186    7 239    5 556    6 027   

Nombre de documents en feuille réparés*  266 734    215 224    277 474    305 404   

Reliure main (nombre de volumes)  1 322    988    716    724   

Désinfection (m3)  18    16    28    28   

Objets, maquettes, divers*  9 339    2 019    2 343    5 024   

Dorures/titrages (nombre de volumes)  1 152    990    674    723   

Documents Son  984    1 390    1 299    1 974   

Documents Vidéo  3    3    9    5   

Documents Objet audiovisuel  6   

*à la production des ateliers centralisés de la conservation a été ajoutée celle des ateliers spécialisés des 
départements de collections

TABLEAU 11 : CONSERVATION PRÉVENTIVE

2018 2019 2020 2021

Reliure mécanisée (volumes commandés)  24 879    22 893    21 303    22 366   

Conditionnement sur mesure (documents)*  15 459    16 473    9 242    11 837   

Équipement léger (documents magasin)  6 121    5 465    3 396    5 792   

Désacidification (en u.c.)  2 243    5 500    4 572    6 070  
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1.4.5 Le schéma d’implantation des collections
Sur la base de critères d’Implantation et de Gestion dynamique des collections (IGDC), le Schéma d’implan-
tation futur des collections (SIC) a été validé en janvier 2021. Il prévoit le maintien sur les sites parisiens 
des collections les plus précieuses et les plus demandées par les lecteurs, et le regroupement des col-
lections de presse dans le Conservatoire national de la presse du futur centre de conservation. 
Cette validation du schéma d’implantation avait pour but de fixer les besoins en espaces de stockage 
des magasins du futur pôle de conservation. Au final, l’espace capacitaire nécessaire pour le futur 
centre permettra le transfert de 160 kilomètres linéaires (kml) de documents aujourd’hui conservés 
dans les sites parisiens, permettant leur désaturation, auxquels s’ajoute une capacité d’accueil corres-
pondant à 30 ans d’accroissement des collections. Plus de 80% des collections qui seront conservés 
dans le pôle de conservation d’Amiens seront des imprimés (monographies, périodiques, presse), 7% 
des documents audiovisuels, 8% des documents spécialisés (cartes, estampes, photographies).
En 2021, le travail sur le Schéma d’implantation des collections s’est poursuivi par l’instruction de trois 
chantiers.
Tout d’abord, a été étudiée la possibilité d’une externalisation « à la source » (c’est-à-dire après l’entrée 
et le signalement) des documents de l’autoédition qui constitue une part non négligeable des entrées 
par dépôt légal et sont peu consultés par les lecteurs. À l’issue de cette instruction et d’un test « grandeur 
réelle » en fin d’année 2021, cette externalisation vers Bussy-Saint-Georges pourra démarrer en 2022 
et permettra de retarder la saturation des magasins de la Bibliothèque François-Mitterrand.
Dans la continuité de ce test, un deuxième chantier conduit avec les quatre départements thématiques 
a permis d’analyser les segments de collections entrant par dépôt légal dont on peut anticiper qu’ils 
seront peu consultés et qui pourraient donc, à terme, une fois le pôle de conservation actif, suivre la 
même procédure que l’autoédition. 
Enfin, sur la base de la liste des collections devant rejoindre le pôle de conservation, un travail piloté par 
l’équipe IGDC a été mené avec l’ensemble des départements de collections pour évaluer les chantiers 
de collections qui seront nécessaires avant leur transfert vers le pôle de conservation  : il s’agit non 
seulement des chantiers physiques (reconditionnement, dépoussiérage), mais aussi de la vérification de 
la complétude des collections amenées à être transférées (récolement), ainsi que de la qualité des données 
informatiques décrivant les collections (signalement, UC etc.). 
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La Bibliothèque nationale de France est chargée au titre de ses missions statutaires de la 
valorisation de son patrimoine immobilier qui est composé de plusieurs ensembles dispersés 
géographiquement à Paris et en région. Elle dispose ainsi de sept sites, dont six ouverts au 
public, qui abritent l’ensemble de ses activités :
le site François-Mitterrand, bâtiment implanté en bordure de Seine, qui abrite les collections 
imprimées et audiovisuelles ainsi que la Réserve des livres rares et offre deux espaces de 
lecture : la bibliothèque du Haut-de-jardin, ouverte à tous les publics à partir de seize ans,  
et la bibliothèque de Recherche du Rez-de-jardin, accessible sur accréditation. Le site offre 
également des espaces d’exposition, permanents et temporaires, des auditoriums et des 
espaces pédagogiques ;
le site Richelieu, berceau de la Bibliothèque depuis 1721, installé au cœur de Paris, où sont 
conservées les collections spécialisées de la BnF (manuscrits, estampes et photographie, 
monnaies et médailles, cartes et plans, arts du spectacle), auquel se rattache l’immeuble  
de la rue de Louvois (musique) ;
la bibliothèque de l’Arsenal et la bibliothèque-musée de l’Opéra, rattachées à la BnF depuis 
1934, ainsi que la Maison Jean-Vilar à Avignon depuis 1977 ;
deux sites techniques consacrés à la conservation, à la numérisation et à la restauration  
des documents : le Centre technique de Bussy-Saint-Georges et le Centre Joël-Le-Theule  
de Sablé-sur-Sarthe, ce dernier ponctuellement ouvert au public depuis 2010.

2 

 2.1  LA STRATÉGIE IMMOBILIÈRE DE L’ÉTABLISSEMENT :  
LE SCHÉMA DIRECTEUR IMMOBILIER 

Le Schéma pluriannuel de stratégie immobilière (SPSI) de la Bibliothèque, soumis en 2018, a été validé par la 
Direction immobilière de l’État en 2019. Complémentairement, en janvier 2019, a débuté une mission d’as-
sistance à maîtrise d’ouvrage visant à la rédaction du Schéma directeur immobilier (SDI) de l’établissement.
À l’issue de la procédure d’appel à manifestation d’intérêt (AMI) visant à déterminer l’implantation du 
futur site de conservation, la BnF a retenu la proposition d’Amiens Métropole pour accueillir son nou-
veau pôle regroupant Conservatoire national de la Presse et centre de conservation de ses collections. 
Ce projet est porté par Amiens Métropole et soutenu par la ville d’Amiens, le département de la Somme 
et la région Hauts-de-France.
Un marché pour rédiger le programme architectural et technique du futur pôle de conservation a démarré. 
La première phase de la mission a consisté dans l’analyse des données relatives aux entrées de collections 
ainsi que dans la prise en compte du schéma d’implantation des collections. La remise du préprogramme 
et du programme technique et architectural sont prévus pour 2022.
Le schéma directeur immobilier a pu être finalisé en novembre 2021 une fois le site d’Amiens choisi. 
La stratégie immobilière de l’établissement retenue dans le cadre du SDI repose sur trois principes : 
• une mise en valeur des différents sites du parc immobilier de la BnF ; 
• la prise en compte des conditions de travail des agents ; 
• une gestion responsable du parc immobilier.
Elle aboutit à trois conclusions majeures : la cession de plusieurs sites identifiés comme n’étant pas les 
plus adaptés à la poursuite des missions de la BnF ; la construction d’un nouveau pôle de conservation 
pour prendre en compte les besoins en matière de conservation et de stockage ; la nécessité de mise 
en place d’un plan d’actions pour les sites conservés qui réponde à la fois à des enjeux de qualité de vie 
au travail des agents, de préservation patrimoniale et d’équilibre budgétaire.
S’agissant des cessions, cinq sites de la BnF sont concernés : 
• à moyen terme, une fois le site de Richelieu pleinement en service, la cession des 8 et 12, rue Colbert 
et du 2, rue Louvois à Paris ; 
• à l’ouverture du site d’Amiens, la cession des sites de Sablé-sur-Sarthe et Bussy-Saint-Georges, une 
fois le nouveau site d’Amiens entré en exploitation. Ces deux sites feront l’objet par ailleurs des travaux 
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nécessaires à leur bon fonctionnement jusqu’à leur libération.
S’agissant des sites conservés, le SDI prévoit des actions à réaliser propres à chaque site  :  
achèvement des travaux sur le site Richelieu ; schéma directeur spécifique de travaux pour le site Fran-
çois-Mitterrand ; travaux urgents à l’Arsenal puis programme de travaux de valorisation ; travaux sur le 
site de la bibliothèque-musée de l’Opéra, en lien avec le schéma directeur de l’Opéra national de Paris 
en cours d’élaboration ; réception des travaux à la Maison Jean Vilar à Avignon.

  Focus 4 : Amiens, nouveau pôle BnF regroupant Conservatoire national de la Presse et centre de conservation pour ses collections

  Focus 5 : La constitution d’une collection de référence des titres de presse

 2.2 LA RÉNOVATION DE RICHELIEU 

La rénovation du site Richelieu constitue l’un des chantiers majeurs du ministère de la Culture. Le site 
sera de nouveau entièrement accessible au public en septembre 2022 et la BnF pourra pleinement dé-
ployer la nouvelle dimension scientifique, culturelle et pédagogique du lieu qui constituera, aux côtés 
des institutions partenaires du site, l’Institut national d’histoire de l’art (INHA) et l’École nationale des 
Chartes (Enc), un des premiers pôles mondiaux pour l’histoire des arts et du patrimoine. La maîtrise 
d’ouvrage a été déléguée à l’Opérateur du patrimoine et des projets immobiliers de la Culture (OPPIC). 
La rénovation du site Richelieu, conduite depuis 2007 par l’architecte Bruno Gaudin, a poursuivi quatre 
objectifs principaux :
• rénover les bâtiments et les équipements, garantir la sécurité des personnes et la sûreté des collections 
qui y sont conservées ;
• conforter le site comme haut lieu scientifique et culturel en synergie avec l’INHA et l’Enc ;
• étendre et moderniser les services offerts aux publics de la recherche avec le réaménagement de la 
salle Labrouste occupée par l’INHA, de la bibliothèque de l’Enc et des salles de lecture des départements 
spécialisés de la BnF ;
• ouvrir le site Richelieu à des publics plus larges par la création d’un musée consacré à l’exposition 
permanente d’œuvres sélectionnées parmi les prestigieuses collections patrimoniales de la BnF, d’un 
espace de culture et de lecture multifonctionnel localisé dans la salle Ovale accessible librement et 
gratuitement, d’un parcours de visite du patrimoine architectural du site, d’espaces réservés aux activités 
pédagogiques.
La rénovation s’est effectuée en deux phases  : la première, de 2011 à 2016, s’est déroulée dans la 
moitié du bâtiment située le long de la rue de Richelieu (zone 1) ; la seconde, de 2017 à 2022, se déroule 
dans la moitié du bâtiment située le long de la rue Vivienne (zone 2).

2.2.1 Le chantier de la zone 2
La crise sanitaire a eu un impact important sur l’avancée des travaux en 2020 : le chantier a été arrêté 
totalement entre le 16 mars et le 30 avril 2020 et les effectifs des différentes entreprises limités. Consé-
quence de la crise sanitaire, le calendrier général a été ajusté et prévoit la fin progressive des travaux de 
la phase 2 (hors muséographie, jardin, façades et galerie Mansart), de l’automne 2021 à la fin du premier 
trimestre 2022. Fin 2021, à l’exception de quelques espaces, les travaux sont achevés. Les chantiers de 
restauration des espaces patrimoniaux classés, galerie Mazarine et chambre de Mazarin, sont terminés.
En novembre 2021, la BnF a démarré l’emménagement des collections et le transfert des services dans 
la zone 2 qui se poursuivront jusqu’en juin 2022 de même que les travaux de parachèvement menés 
directement par l’établissement.

2.2.2 Le futur musée de la BnF et la salle Ovale
À l’issue du chantier, le site Richelieu offrira aux publics des espaces entièrement repensés incluant un 
nouveau musée. Le parcours proposé se déclinera de l’Antiquité à nos jours, sur un mode à la fois chro-
nologique et thématique.
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Dans le cadre du concours lancé en 2017, l’agence Guicciardini & Magni a été retenue pour élaborer la 
muséographie du musée. Les études d’exécution et la fabrication se sont déroulées de l’été 2020 
jusqu’à fin 2021. L’installation de la muséographie est en cours depuis le mois d’octobre 2021, pour une 
réception complète en mars 2022.
Du point de vue de la médiation graphique, après un long travail de rédaction (environ 35 rédacteurs)  
qui s’est déroulé depuis 2020, environ 95% des 800 cartels d’œuvres permanentes et du premier accro-
chage de l’année 2022-2023, ainsi que les textes introductifs de vitrines, étaient  prêts pour la fabrica-
tion en décembre 2021. Les 5% restants le seront tout début 2022, ainsi que les textes des panneaux 
de salles et de bornes. Le travail sur la création d’un parcours tactile de médiation dans les salles du 
Musée et la salle Ovale mené depuis 2019 a trouvé son aboutissement en 2021, avec le choix du grou-
pement Laville imprimerie / Atelier des 3 points / Veroliv pour la conception et la réalisation des objets 
et planches tactiles. Le parcours comportera 10 stations tactiles.
La sélection d’œuvres pour les trois accrochages de l’année 2023-2024 dans la galerie Mazarin, initiée 
début 2020, s’est poursuivie en 2021 avec les départements de collections. Le thème retenu pour cette 
seconde année est « Révolutions ». Ce fil directeur, décliné chronologiquement en différentes sous-thé-
matiques, guidera le public dans la découverte de pièces majeures des collections. Les travaux menés 
en commun ont permis de retenir en 2021 environ 150 pièces.
En parallèle, l’entreprise Aïnu a été retenue par la BnF en juillet 2020 pour assurer le soclage et l’instal-
lation des œuvres. Une première phase de présoclage, portant sur 380 objets, s’est déroulée entre no-
vembre 2020 et novembre 2021 sur le site François-Mitterrand. La fin du présoclage se déroulera début 
2022 sur le site Richelieu en amont de l’installation des pièces, prévue entre fin mars et fin août 2022.
En 2022, la salle Ovale sera, avec le jardin Vivienne et la cour d’honneur, le principal équipement du site 
en accès totalement libre et gratuit. Lecteurs et visiteurs seront accueillis dans une salle où cohabiteront 
des activités de médiations pédagogique et culturelle ainsi que de lecture et de travail. L’emménagement 
des collections en libre accès a commencé en novembre 2021 et se poursuit jusqu’en mai 2022.

  Focus 6 : La visite de fin de chantier de Richelieu par le président de la République

 2.3 RÉALISATIONS DIVERSES 

L’année 2021 constitue une nouvelle étape dans l’exploitation du site François-Mitterrand. En effet, si le 
site a été achevé en mars 1995, la plupart des marchés de travaux ayant conduit à sa construction 
datent de la fin de l’année 1991, et la conception des installations techniques remonte à 1990. Alors que 
la durée de vie de certaines installations ne devait, à l’origine, pas dépasser quinze ans, l’établissement a 
su prolonger leur utilisation grâce à une politique rigoureuse de maintenance et d’optimisation. Tou-
tefois, depuis 2015, plusieurs chantiers importants de renouvellement ont dû être lancés, en raison 
d’évolutions technologiques incontournables ou des impossibilités majeures de poursuivre la mainte-
nance compte tenu de la disparition progressive des pièces détachées, des technologies et des sa-
voir-faire associés.
L’année 2021 a été l’occasion de poursuivre ces chantiers mais également d’en entamer de nouveaux 
qui vont concentrer, sur la période 2020-2025, l’essentiel des crédits d’investissement en matière 
d’équipements. Parmi ceux-ci, signalons en 2021 :
• une nouvelle phase de l’opération de renouvellement des équipements du Transport Automatisé des 
Documents (TAD) ;
• le renouvellement partiel des équipements de Gestion Technique Centralisée (GTC) ;
• le renouvellement des automatismes de la gestion technique électrique (GTE) ;
• la finalisation des travaux de création de la thermo-frigo-pompe (groupe froid) ;
• la première tranche des travaux de remplacement des ascenseurs du socle du site François-Mitterrand ;
• la fin des travaux d’amélioration de la climatisation d’un étage de tour (phase de test) ;
• le lancement de la consultation pour le renouvellement du contrôle d’accès ;
• la notification du marché de renouvellement des radios et de l’Infrastructure National Partageable des 
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Transmissions (INPT) pour François-Mitterrand ;les études pour le remplacement des tours aéro-réfrigé-
rantes ;
• la notification du marché de remplacement des armoires de climatisation de la salle informatique.
Le fait le plus marquant de l’année 2021 sur le site François-Mitterrand est le renouvellement en quatre 
phases du système de sécurité incendie (SSI). Le découpage du site en plusieurs zones, partiellement 
autonomes en matière de système de sécurité incendie, permet au site de continuer à fonctionner et 
d’accueillir le public pendant les travaux. Le chantier se poursuivra jusqu’en 2025.
Par ailleurs, sur le site François-Mitterrand, plusieurs travaux et études d’aménagement ont été menés 
en 2021. On peut citer notamment :
• la fin du réaménagement de la salle X en Rez-de-jardin avec la création d’un nouvel espace, le BnF 
DataLab, destiné à accueillir les chercheurs conduisant des travaux d’exploration des collections numériques 
et de fouille de données ;
• la création d’espaces de pause pour les personnels dans les bandeaux Nord et Sud ;
• la notification du marché de travaux pour la création de vestiaires automatiques dans le Hall Est ;
• les études pour la refonte de la signalétique extérieure pour des travaux qui seront réalisés en 2022 ;
• les études pour le réaménagement de l’entrée des galeries d’exposition ;
• les études pour le réaménagement de la régie du grand auditorium ;
• les études pour renforcer la prévention des suicides sur l’esplanade. Les dispositifs provisoires mis en 
œuvre en 2020 seront renforcés début 2022 ;
• l’étude sur le programme de replantation du jardin central.
Pour le site Richelieu, les équipes techniques de la BnF ont élaboré, dès 2019, une stratégie de prise en 
main et de maintenance des nouveaux équipements de la zone 2 et ont programmé les travaux à réaliser 
après la remise des clés (mobiliers, équipements, aménagement des magasins, nettoyage, transfert des 
personnels…). 

Pour le site de l’Arsenal, le diagnostic complet des planchers du bâtiment s’est poursuivi avec la réalisation 
en 2021 d’une grande campagne de sondages. Le bureau d’études a analysé les dispositifs de construc-
tion du site selon les époques et a préconisé l’allègement des planchers de certains magasins ou encore 
le confortement par mise en place d’étaiement depuis les niveaux bas du bâtiment. Ces préconisations 
seront mises en œuvre en 2022 en vue de la reprise des planchers.
Sur le site de Sablé-sur-Sarthe, a été notifié au 1er trimestre 2021 le marché de maîtrise d’œuvre de la 
mise aux normes de la sécurité des personnels pour une occupation sur 6-7 ans. Une première tranche 
de restauration de l’escalier Sud sera réalisée sur 2022 ; l’escalier Nord sera traité en 2023.
Pour prévenir les risques liés à la crise de Covid-19, il est important de noter la poursuite de mesures et 
moyens exceptionnels déployés sur l’ensemble des sites : fourniture de masques, de gel hydro-alcoolique, 
adaptation des circuits, signalétique…
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La BnF reçoit ses publics du lundi au dimanche sur cinq sites : la bibliothèque François-
Mitterrand, le site Richelieu, bibliothèques, musée, galeries, la Bibliothèque de l’Arsenal,  
la Bibliothèque-musée de l’Opéra, la Maison Jean Vilar. Le site François-Mitterrand se déploie 
sur deux étages : la bibliothèque tous publics, appelée Haut-de-jardin, et la bibliothèque  
de recherche, dite Rez-de-jardin, permettant l’accès aux collections patrimoniales.  
Chacune des bibliothèques est ouverte six jours par semaine (du mardi au dimanche  
pour la bibliothèque du Haut-de-jardin et du lundi au samedi pour les autres bibliothèques).
Une programmation culturelle et pédagogique riche concourt à la valorisation du patrimoine 
et à l’éducation artistique et culturelle. Les auditoriums du site François-Mitterrand, les salles 
de lecture du site Richelieu ou encore les salons du site de l’Arsenal accueillent conférences, 
colloques, concerts, rencontres littéraires. La BnF prête également de nombreuses œuvres  
à des institutions nationales et internationales et développe une activité culturelle en  
co-production ou en partenariat. 
En ligne, la BnF déploie une offre importante répondant, comme dans les espaces physiques, 
à des besoins et à des publics divers. Grâce à Gallica, sa bibliothèque numérique, la BnF 
permet l’accès à plus de 10 millions de documents, dont 8,9 millions consultables à distance, 
les documents sous droits qu’elle contient étant uniquement accessibles dans ses salles de 
recherche. La BnF élabore également des expositions virtuelles, des dossiers et des portails 
pédagogiques qui s’adressent à un large public.
En 2021, l’accueil physique des publics a encore été fortement impacté par la pandémie.  
La Bibliothèque a dû adapter les modalités d’ouverture et d’accueil à plusieurs reprises  
en fonction des pics épidémiques : réouverture des activités culturelles sur site en mai  
à l’issue des levées des restrictions, réduction de l’amplitude horaire, maintien de jauges 
réduites jusqu’à l’automne, etc. L’audience des sites internet et des applications de la BnF  
est restée à un niveau élevé avec près de 45 millions de visite (-6% par rapport aux périodes 
de confinement de 2020 mais +9% par rapport à 2019).

 3.1  LE DÉVELOPPEMENT DES PUBLICS ET LES PROCESSUS  
D’ACCUEIL À LA BIBLIOTHÈQUE 

3.1.1 Une adaptation des conditions d’accueil liée à la crise sanitaire
Comme l’année précédente, l’année 2021 est restée fortement marquée par la crise sanitaire due à la 
pandémie de Covid-19. Alors qu’habituellement, la Bibliothèque reçoit ses publics sur une amplitude horaire 
de 71 heures, six jours par semaine (du mardi au dimanche pour la bibliothèque du Haut-de-jardin et du lundi 
au samedi pour les autres bibliothèques), les différents sites de la BnF ont connu plusieurs changements 
dans les modalités d’ouverture et d’accueil des publics en raison de la crise :
• 4 janvier : ouverture de la bibliothèque de recherche jusqu’à 18h et réouverture le lundi ; maintien de 
la fermeture le week-end ; maintien de la jauge à 50%
• 5 janvier : réouverture de la bibliothèque tous publics du mardi au vendredi de 10h à 18h ; jauge à 50%
•18 janvier : en raison des mesures de couvre-feu à 18h, la fermeture est avancée à 17h
• du 13 avril au 3 mai, les salles de lecture A, B, C, E et F de la bibliothèque tous publics sont fermées
• 19 mai  : réouverture des expositions avec des jauges réduites et selon un principe de réservation 
obligatoire, du mardi au samedi de 10h à 19h et le dimanche de 13h à 18h
• 1er juin : retour aux horaires habituels à Richelieu, Arsenal et Opéra, du lundi au samedi (10-18h) et 
évolution des horaires du site François-Mitterrand avec fermeture à 19h, réouverture le samedi, et, pour 
le Rez-de-jardin, ouverture à 9h ; reprise de l’accueil physique pour les manifestations culturelles
• 21 juillet : la présentation d’un passe sanitaire valide devient obligatoire pour les visiteurs d’exposition 
et le public des manifestations culturelles
• 9 septembre : retour aux jauges et horaires habituels dans les salles de lecture
• 14 décembre : les jauges des salles de lecture sont abaissées de 100% à 80%
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• 26 décembre : fermeture exceptionnelle le dimanche 26 de la bibliothèque tous publics
Par ailleurs, en 2021, la Maison Jean Vilar est restée fermée toute l’année en raison de travaux.

3.1.2 Les abonnements

La bibliothèque tous publics du Haut-de-jardin et l’accès à l’offre culturelle
La bibliothèque tous publics du Haut-de-jardin, accessible aux plus de 16 ans – et, pour la salle I du 
Centre national de la littérature pour la jeunesse, aux enfants accompagnés de leurs parents le week-
end – met à disposition en accès direct des collections encyclopédiques d’imprimés, audiovisuelles et 
numériques. Pour accéder aux salles de lecture, les lecteurs doivent utiliser un Pass annuel ou un ticket 
journalier. L’accès après 17h est gratuit. 
Pour l’ensemble de l’année 2021, les abonnements Lecture/culture se portent à 23 891 (contre 21 204 en 
2020), soit une progression de 13%. Par rapport à l’année 2019, la baisse est de -40%. La part d’abonnements 
Lecture/culture souscrits en ligne est de 12%.
Au début de l’année 2021, les Pass Lecture/culture illimités qui étaient valides au 30 octobre 2020 ont été 
prolongés de deux mois, afin de compenser la fermeture de la Bibliothèque tous publics. L’accès aux ressources 
électroniques est resté exceptionnellement ouvert pour les titulaires de Pass Lecture/culture illimités.

La bibliothèque de recherche
La bibliothèque de recherche est accessible à tous, à partir de 18 ans, sur inscription, pour des besoins 
de recherche personnelle, professionnelle ou d’études.
En 2021, le nombre de nouveaux abonnements au Pass Recherche illimité était de 16 237, soit une 
progression de 35% par rapport à l’année 2020 (un peu plus de 12 000 abonnements). Par rapport à 
l’année 2019, la baisse est de -24%. Les titres courts (1 entrée et 5 entrées) sont au nombre de 5 922, 
en progression de 39% par rapport à l’année précédente mais en baisse de -50% par rapport à 2019. La 
part d’abonnements Recherche souscrits en ligne est de 41%.

3.1.3 Les modalités d’accueil, d’inscription et de réservation
Les conditions d’accès des publics à la BnF ont connu plusieurs modifications, en fonction de l’évolution 
du contexte sanitaire. Le développement de la réservation pour les activités culturelles et la dématérialisation 
complète des inscriptions se sont avérées à nouveau très utiles.
À partir du 21 juillet, conformément à la loi, la présentation d’un passe sanitaire valide est devenue obligatoire 
pour les visiteurs d’expositions et pour le public des manifestations culturelles. 
En volume de recettes, la part de la vente en ligne (e-tickets et abonnements) s’est élevée à 46%, en légère 
progression par rapport à 2020 (41%). Pour rappel, elle était de 9% en 2018 et 29% en 2019.
En 2021, une révision du périmètre de la régie billetterie a accéléré le traitement des remboursements aux 
usagers ayant réglé par carte bancaire, en portant les délais de plusieurs semaines à quelques jours seu-
lement, voire le jour même.
À la fin de l’année 2021, la BnF a rejoint le programme « Services Publics + » en lien avec le ministère 
de la Culture et la Direction interministérielle de la transformation publique, « pour des services publics 

TABLEAU 12:  ABONNEMENTS DÉLIVRÉS EN NOMBRE DE TITRES     

2018 2019 2020 2021

Pass lecture/culture - 
Bibliothèque tous publics*  37 009    39 805    21 204    23 891   

Pass annuel recherche**  21 384    21 477    12 062    16 237   

Pass recherche 5 entrées  2 792    2 687    941    1 392   

Pass recherche 1 entrée  9 164    9 171    3 330    4 530   

Total Recherche  33 340    33 335    16 333    22 159  
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plus proches, plus simples et plus efficaces ». Plusieurs actions seront mises en œuvre en 2022 à ce titre : 
affichage de résultats de satisfaction, autodiagnostic, participation à la plateforme pour les usagers : « Je 
contribue en partageant mon expérience ». 

3.1.4 Le soutien au développement des publics

Le développement des publics
La BnF a fait le choix de spécialiser ses ressources en fonction de la typologie de publics suivante : publics 
académiques ; publics scolaires et étudiants ; les publics dits du champ social ; publics en situation de 
handicap ; publics « visiteurs » (familles, adultes en individuels; groupes périscolaires, comités d’entreprise, 
associations culturelles, touristes) ; publics professionnels.
Cette segmentation permet de personnaliser des plans d’actions en fonction des besoins spécifiques de chacun 
et d’y répondre par des offres composites et par la mise en œuvre d’opérations de partenariat et de promotion.

Faire connaître l’offre de la BnF 
Les activités de promotion ont été fragilisées par la crise sanitaire, dans des proportions légèrement 
moins contraignantes que l’an passé. De nombreux salons et forums, notamment universitaires, ont été 
confirmés dans des délais très courts, imposant une réactivité et une souplesse des équipes de la BnF. 
Le salon du Livre de Paris, le Salon du livre et des métiers d’art de Montreuil Bellay n’ont pas pu se tenir 
en 2021. La BnF a continué d’affirmer sa volonté de participer à l’ensemble des salons qui n’étaient pas 
annulés, afin de garder le lien avec les publics. Ces manifestations sont l’occasion de mettre en avant 
différentes offres de la BnF. Toutefois, la BnF a choisi de ne pas participer à l’édition 2021 de Musicora 
(du 19 au 21 novembre 2021 à La Seine Musicale), le département de la Musique étant entièrement 
mobilisé sur le transfert de ses collections et le déménagement de leur salle de lecture dans le cadre 
des travaux du site Richelieu.
La BnF a ainsi participé aux évènements suivants :
• Les « Rendez-vous aux jardins » (opération nationale portée par le ministère de la Culture), les 4 et 5 juin 
2021, sur le site François-Mitterrand ;
• La cinquième édition de l’opération « Jardins ouverts en Île-de-France » portée par la région Île-de-
France, en juillet et août 2021 ;
• Le Forum des associations du 13ème arrondissement de Paris, le 11 septembre 2021 ;
• Les journées européennes du Patrimoine, les 18-19 septembre 2021 ;
• Les Forums de rentrée universitaire : INALCO, le 6 septembre 2021 ; Université de Paris (ex Paris Descartes), 
Campus de Malakoff, le 14 septembre 2021 ; Sorbonne Université (ex université Pierre et Marie Curie et 
Paris Sorbonne), Campus Jussieu, le 16 septembre 2021  ; Campus Pitié-Salpêtrière, le 23 septembre 
2021 ; Université Paris 1 Panthéon-Sorbonne, Faculté de sciences et techniques, le 20 septembre 2021 ; 
Sorbonne Université : Campus Malesherbes, le 21 septembre 2021 ; Campus Clignancourt, le 28 septembre 
2021 ; Campus Sorbonne, le 5 octobre 2021 ; Université Gustave Eiffel (ex Paris-Est Marne-la-Vallée), le 30 
septembre 2021 ; Université Sorbonne Nouvelle (ex université de Paris 3), le 4 octobre 2021 ; Cité internatio-
nale universitaire de Paris, le 6 octobre 2021 ; Université Paris 8 - Vincennes Saint-Denis, le 7 octobre 2021
• Les Rendez-vous de l’histoire de Blois : du 6 au 10 octobre 2021
• Le Salon du livre et de la presse jeunesse en Seine-Saint-Denis : du 1er au 6 décembre 2021 ;
• Forum des loisirs culturels franciliens : 14 décembre 2021 ;
• Salon Mans’Art, au Mans, avec le centre technique BnF de Sablé-sur-Sarthe : 10 et 11 avril 2021.

Personnaliser la relation aux publics : le CRM
L’outil CRM (Customer Relationship Management en anglais, ou Gestion de la Relation Client (GRC) en français) 
permet d’assurer la diffusion en masse, par message électronique, des supports d’information, de communica-
tion et de promotion suivant : les lettres d’information thématiques et spécialisées de la BnF ; les actualités 
des services aux lecteurs et autres informations pratiques ou alertes liées au fonctionnement de la Bibliothèque 
et de ses salles de lecture et de recherche ; les activités et les événements culturels de l’établissement.
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Particulièrement utile en période de crise sanitaire, l’outil CRM a permis de communiquer de façon régulière 
auprès des publics tout au long de l’année, afin notamment de les tenir informés des modifications de 
services et d’offres aux publics.

Tisser des liens étroits et pérennes avec les publics : les partenariats
La promotion repose par ailleurs sur la mise en œuvre de stratégies de partenariats avec des institutions et as-
sociations pour toucher leurs publics au plus près de leurs attentes. Les démarches initiées se sont poursuivies :
• Partenariats académiques au niveau enseignement supérieur : Académie Jarousski, le Hall de la Chanson, 
Université Paris 8 - Vincennes Saint-Denis ; INALCO, etc. ;
• En décembre 2021, la BnF a signé une convention de partenariat avec la Mission EAC de la Dgesco 
(Direction générale de l’enseignement scolaire) afin de diffuser et de promouvoir auprès du réseau de 
DAAC l’ensemble l’offre de médiation et de formation ;
• Partenariats professionnels : L’Assistance Publique-Hôpitaux de Paris (AP-HP), la Fondation Culture & Diversité ;
• Les partenariats au niveau des territoires se sont poursuivis :

> « 100% EAC » avec une offre dédiée aux établissements scolaires de proximité avec le site 
François-Mitterrand (13ème arrondissement de Paris) ;
> Un projet d’éducation artistique et culturelle (PEAC) subventionné par la région Île-de-France, 
positionné par la BnF sur la région de l’Essonne et visant à l’élaboration et la mise en œuvre de 
projets tout au long de la scolarité pour tous les élèves. Cinq lycées soit 10 classes (de la seconde 
à la terminale) y participent sur l’année scolaire 2021-2022, venant des villes de Draveil, 
Morsang-sur-Orge, Évry-Courcouronnes, Corbeil-Essonnes ;
> Le dispositif Lecture pour Tous, en partenariat avec les Académies de Versailles et Créteil et 
proposant des visites, des ateliers de lecture à voix haute ;
> Le projet « Résidences de journalistes  », en partenariat avec l’association Citoyenneté Jeu-
nesse, le conseil général de la Seine-Saint-Denis, la DAAC de Créteil, la DSEN 93 (Direction des 
Services Départementaux de l’Éducation Nationale de Seine-Saint-Denis) et le CLEMI (Centre de 
Liaison de l’Enseignement et des Médias d’Information). La restitution de la première édition de 
ce projet, impliquant quatre collèges de Seine-Saint-Denis, sur la thématique l’engagement, a eu 
lieu à la BnF, en juin 2021. La saison 2021-2022 a été lancée le 15 octobre 2021 sur le thème 
« interroger DEMAIN » sous un angle environnemental, mémoriel, social, culturel ou sportif ;
> La BnF est partenaire du concours de médias scolaires Médiatiks (Paris et Créteil)
> Le concours de photographies PHOTOFOCUS (Créteil)
> Un parcours spécifique de 16 activités a été renouvelé cette année pour 550 étudiants en Design 
graphique et édition du Lycée Jean-Pierre Vernant, autrefois lycée de Sèvres.

Enfin, des partenariats visant à promouvoir les offres culturelles de la BnF auprès d’un plus large public 
se sont poursuivis ou ont vu le jour en 2021 :
• La BnF est partenaire du dispositif « Pass Culture » du ministère de la Culture depuis son lancement 
en 2019. Elle propose l’achat de Pass BnF annuel (1 042 pass Lecture/culture acquis en 2021 avec le 
« Pass Culture ») et y référence une vingtaine d’offres numériques ;
• La carte Navigo Culture, en partenariat avec la Région Ile-de-France, Ile-de-France Mobilités et le Comité 
Régional du Tourisme Paris Ile-de-France : mise en place de cette nouvelle offre qui sera lancée en 2022 
en raison du retard dû à la crise sanitaire ;
• La BnF aux côtés de 67 structures a adhéré à l’Alliance pour la Lecture qui, sous l’égide du Salon du 
livre et de la presse Jeunesse, est lauréate du Label Grande cause nationale. 

La diversification des publics et le champ social
L’accueil des publics du champ social a pu être maintenu bien que contraint sur le 1er semestre de l’année 
2021 par la crise sanitaire. L’offre pérenne destinée à la fois aux publics et aux relais prescripteurs a été 
consolidée et a fait l’objet d’un plan de promotion. Chaque personne accueillie à la BnF dans le cadre d’une 
activité « champ social » se voit remettre un Pass annuel Lecture/culture, afin de lui permettre de revenir 
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en salle de lecture, visiter une exposition ou assister à un spectacle. Au total 599 personnes issues du 
champ social ont participé à des parcours visites découverte du site François-Mitterrand, à des séances de 
projection de films et débat ou à des ateliers Français langue étrangère (FLE) en 2021.
L’année 2021 clôt six années de collaboration fructueuse entre les acteurs et les habitants de la ville de 
Grigny et la BnF, avec le soutien de la préfecture de Paris Ile-de-France et de la préfecture de l’Essonne. 
Afin de créer un lien durable, le jumelage Bibliothèque Nationale de France - Grigny s’est élaboré avec 
les structures culturelles, les structures à vocation sociale ainsi que les acteurs du champ éducatif pré-
sents à Grigny. La BnF a notamment collaboré avec deux compagnies de théâtre installées à Grigny : 
l’Amin Théâtre et La Constellation et les artistes Hélène Savina-Ribeyrolles, Bruno Doucey, Christophe 
Sigognault et Romain Lefrançois. Le projet a touché un public large et diversifié, et plus spécifiquement 
les jeunes (collégiens, Lycéens, étudiants, apprentis), les publics en voie d’insertion, les femmes, les 
personnes incarcérées, les familles mais aussi les enseignants, relais éducatifs et médiateurs culturels. 
Chaque année, près de 315 personnes ont participé aux actions mises en œuvre dans le cadre du jume-
lage. Les actions ont dues être adaptées aux contraintes de la crise sanitaire en 2020 et 2021 et aux 
besoins des partenaires. Cette dernière année a vu l’aboutissement des actions montées sur 3 ans, avec 
des retours très positifs des publics et des partenaires institutionnels et territoriaux. La restitution du 
projet a eu lieu dans le grand auditorium de la BnF, le 18 juin 2021, en présence de tous les partenaires. 
Malgré les contraintes sanitaires, les principaux acteurs du projet sont venus présentés leurs travaux.
Fin 2021, la préfecture de la région Île-de-France a proposé à la BnF de travailler auprès d’un nouveau 
territoire. La BnF entend dès 2022 s’investir sur les territoires du Mantois (Mantes-la-Ville et Mantes-la 
Jolie) afin d’y favoriser l’accès à la culture pour toutes et tous. 

 3.2 LES PUBLICS DES SALLES DE LECTURE 

3.2.1 L’évolution de la fréquentation
La fréquentation mesurée dans les espaces de lecture s’établit à moins de 380 000 visites, augmentant 
de +12% par rapport à 2020 et restant très en retrait des résultats habituels de fréquentation (-59% par 
rapport à 2019), la Bibliothèque ayant dû continuer à adapter ses conditions d’accueil en fonction de la 
crise sanitaire (cf. 3.1.1 Une amplitude d’ouverture bouleversée).

Les espaces de la bibliothèque tous publics
Avec un peu de 210 000 entrées, la fréquentation de la bibliothèque tous publics a augmenté de +6%, 
un résultat éloigné de la fréquentation habituelle (575 000 en 2019, soit -63%). Par titre d’accès, 88% 
des entrées en Haut-de-jardin ont été réalisées avec un Pass. 

TABLEAU 13 : FRÉQUENTATION DES SALLES DE LECTURE

2018 2019 2020 2021

Rez-de-jardin  309 969    302 303    117 159    142 161   

Richelieu  27 043    27 571    13 565    17 620   

Arsenal  7 432    8 084    3 870    5 012   

Opéra  2 036    2 198    917    1 205   

Avignon  4 204    6 004    660    -     

Sous total RAO  40 715    43 857    19 012    23 837   

Total bibliothèque de recherche  350 684    346 160    136 171    165 998   

Haut-de-jardin  507 637    504 604    185 893    194 627   

Estimations Haut-de-jardin hors 
salles de lecture  66 230    70 054    16 003    18 870   

Total Haut-de-jardin  573 867    574 658    201 896    213 497   

Total BnF  926 231    920 818    338 067    379 495  



59 | Rapport d’activité 2021 Les publics et les services

Les salles de la bibliothèque de recherche
Avec près de 166 000 en 2020, la fréquentation globale de la bibliothèque de recherche a progressé de 
22% mais reste à -52% de la fréquentation 2019.
86% des entrées en bibliothèque de recherche ont été enregistrées sur le site François-Mitterrand 14% 
pour les autres sites.

3.2.2 Les formations et le développement de nouveaux services

La création de BnF DataLab
La Bibliothèque a ouvert le BnF DataLab en salle X en octobre 2021. Le BnF DataLab est un service à 
destination des chercheurs qui souhaitent travailler sur les collections numériques de la BnF, un labora-
toire, physique et numérique, destiné à faciliter l’accès à toute la richesse des données de la BnF.
Pour cela, la BnF a mis en place un ensemble de services d’accueil et d’accompagnement des cher-
cheurs, qui complètent ceux qui existent par ailleurs (reproduction de documents, extractions, assistan-
ce à la recherche bibliographique…). Ils ont été pensés selon les cycles de vie des projets de recherche, 
pour permettre un accompagnement depuis l’aide à la constitution des corpus numériques jusqu’à leur 
livraison sur un poste paramétré pour l’analyse :
• un renseignement bibliographique avancé sur les collections, notamment l’interrogation experte de 
Gallica et Gallica intramuros ainsi que des archives du web ;
• un accompagnement pour prendre en main les collections et données brutes ou massives accessibles 
via le site API et jeux de données (http://api.bnf.fr);
• des services permettant de collecter et extraire à la demande des données ou collections numériques ;
• des outils et des infrastructures informatiques pour analyser les données et faire de la fouille.
Des espaces dédiés de travail sont proposés aux chercheurs individuels comme à des équipes de recherche 
Ils sont situés en salle X en rez-de-jardin, salle de recherche du département de la Découverte des collections 
et de l’accompagnement à la recherche (DCA). Ce lieu accueille actuellement 5 projets de recherche, 
lauréats du premier appel à projets lancé par la BnF et Huma-Num.

  Focus 1 : L’établissement inaugure le BnF DataLab

Travailler en groupe
En 2021, les salles de groupe (5 en Haut-de-Jardin et 4 en Rez-de-jardin) sont restées fermées en raison 
des préconisations sanitaires.

Les formations aux catalogues et aux ressources numériques
Les ateliers d’apprentissage du Catalogue général, de Gallica et des ressources numériques, qui avaient 
été mensualisés début 2020, ont été suspendus dès le premier confinement et n’ont repris qu’en dé-
cembre 2021. À cette date, seul un atelier Catalogue général a pu être assuré. Les formations flash aux 
ressources électroniques thématiques, notamment dans le domaine juridique, n’ont pas pu accueillir de 
lecteurs en 2021 du fait de la fermeture des salles de groupe. 

L’assistance à la recherche
Comme en 2020, les activités didactiques proposées par la BnF ont été perturbées en 2021 par la pandé-
mie. Les demandes d’ateliers « Préparer sa thèse à la BnF », peu nombreuses au premier semestre, ont 
repris plus activement à la rentrée universitaire. Au total, 17 ateliers ont été assurés, la plupart en ligne.
Les rendez-vous « côte à côte », assurés en présentiel dans la salle X, n’ont pas repris en 2021. Ils ont 
été remplacés par des rendez-vous en ligne, mis en place en juin 2020 et qui ont connu un réel succès 
en 2021 : 110 rendez-vous assurés au total.
Enfin, 6 groupes d’étudiants (66 personnes) ont été reçus à la demande de leurs enseignants pour des 
formations aux outils de recherche bibliographique.

http://api.bnf.fr
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Ateliers Ressources documentaires pour la recherche d’emploi et la création 
d’activité
Des « démos PRISME » proposent à des porteurs de projet de gagner du temps dans leurs recherches 
grâce à des ateliers sur les ressources documentaires pour la recherche d’emploi et la création d’entreprise.
Les ressources et modalités d’utilisation du service PRISME ont été présentées à 197 personnes lors de 
36 séances en ligne et en présentiel, à partir de mars. Du 30 mars au 28 septembre, 24 séances ont été 
proposées en ligne et 144 personnes ont pu être formées. Les Démos à l’Aquarium ont repris quant à 
elle le 14 septembre : 12 séances ont été proposées et 53 personnes ont pu être formées.

La Clinique juridique
La Clinique Juridique est un service à la bibliothèque, en partenariat avec l’Université Paris 8. Une assis-
tance juridique gratuite est assurée le mercredi de 16h30 à 19h30, sans rendez-vous, par un binôme 
d’étudiant-e-s dont le travail est supervisé par les enseignants et professionnels. En tout, 11 séances ont 
eu lieu en 2021 (10 en 2020, 27 en 2019). 

Le labo FLE
Le labo Français langue étrangère (FLE), espace dédié à l’autoformation en français pour un public allo-
phone, est installé en salle G (Littératures étrangères) de la bibliothèque du Haut-de-jardin. Les 10 postes 
informatiques dédiés permettent la consultation de 6 méthodes en ligne et les supports audiovisuels des 
854 volumes proposés en libre accès, classés par niveau. Certaines méthodes proposent l’apprentissage 
du français à partir de sa langue maternelle (anglais, allemand, italien, portugais, turc, japonais, russe, 
arabe, coréen, chinois, polonais, tchèque, vietnamien sont représentées dans les collections). Un fonds de 
didactique du FLE à destination des associations et des enseignants y a été intégré et propose 176 volumes. 
En 2021, l’équipe des ateliers de conversation (2 ateliers par semaine) a assuré 45 séances et accueilli 
323 personnes de 29 nationalités différentes. L’équipe des ateliers d’écriture (1 atelier par mois) a assuré 
8 séances, et accueilli 23 participants de 18 nationalités.

Studios audiovisuels 
Dans la salle Audiovisuel du Haut-de-jardin (salle A), le studio de création audiovisuelle a fait l’objet de 
176 réservations pour des séances d’initiation, tous logiciels confondus et 159 réservations libres.

Des conditions de reprographie et numérisation élargies
Le dispositif de tentes de numérisation a été pérennisé à l’ensemble des salles. Une trentaine de tentes 
de numérisations ont été installées en bibliothèque tous publics et en bibliothèque de recherche sur 
l’ensemble des sites de la BnF.
Parallèlement, un service d’impression a été développé sur le modèle des universités, et les impressions 
à partir des lecteurs reproducteurs de microformes ont été rendus gratuites. Les lecteurs peuvent dé-
sormais imprimer en autonomie avec des options d’impressions élargies. Ce nouveau service d’impres-
sion a été ouvert le 22 novembre 2021.

3.2.3 L’accès aux ressources documentaires

La communication des documents de la bibliothèque de Recherche
En raison de la crise sanitaire, les conditions d’accès aux documents ont fait l’objet de plusieurs adap-
tations tout au long de l’année 2021 :
• 21 juin : fin de la quarantaine sur les documents après communication ;
• 4 octobre : retour de la communication directe de documents en bibliothèque de Recherche du lundi 
au vendredi ;
•14 décembre : la communication des documents imprimés est ajustée de 10 à 8 aussi bien pour la 
communication directe que pour les documents réservés à l’avance. La communication des documents 
sur les autres supports est en revanche inchangée.
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En lien également avec les jauges et horaires réduits (cf 3.1.1), le nombre de documents communiqués 
reste donc à un niveau inférieur à l’avant crise sanitaire, avec un peu moins de 500 000 communications 
(+42% par rapport à 2020 mais -47% à 2019).
En valeur relative, rapportée à la fréquentation, les usages restent assez proches de la période immé-
diate précédant la crise sanitaire : en Rez-de-jardin, 44% de visites sans communication (46% en 2019 
et 47% en 2020), 2,6 communications par visite (comme en 2019, à comparer à 2,4 en 2020).
Pour le Rez-de-jardin, par catégorie de documents, on ne relève pas d’évolutions des répartitions de 
communication selon :
• le mode d’entrée (52% des communications portent sur des documents entrés par dépôt légal, 20% 
des acquisitions, 2% dons ou échanges, 26% indéterminés pour des documents reproduits sur micro-
formes ou dont les métadonnées ne précisent pas le mode d’entrée) ;
• le support (81% des livres imprimés, 11% des périodiques imprimés, 3% autres supports, 5% des mi-
croformes) ;
• l’année d’édition (en 2021, comme pour les années précédentes, 33% des communications de mono-
graphies communiquées ont été publiées depuis 2011, 24% entre 2000 et 2010, 32% de 1950 à 1999, 
5% de 1900 à 1949, 8% avant 1900 ; tandis que pour les périodiques, une analyse inédite portant sur la 
période 2017-2021, par année de fascicules, montre que 8% seulement des communications portent 
sur des fascicules parus depuis 2010, 9% de 2000 à 2009, 49% de 1950 à 1999, 19% entre 1900 et 
1949, 15% avant).

L’évaluation des collections imprimées en libre accès
Depuis 2016, une campagne d’évaluation de l’usage des collections du libre accès est réalisée sur le site 
François-Mitterrand alternativement en Haut-de-jardin et en Rez-de-jardin. Après une année blanche en 
2020, les campagnes ont repris en 2021. Cette campagne s’est déroulée du 16 au 29 novembre 2021 
inclus en Rez-de-Jardin, soit 12 jours hors périodes de vacances. 
On constate une légère utilisation plus forte des collections pendant cette période par rapport aux cam-
pagnes précédentes  : 76 consultations de documents pour 100 entrées dans les salles de lecture 
(contre 72 en 2018). 
Les disciplines philosophie-histoire-sciences de l’homme, littératures et art ainsi que le droit sont en 
tête des consultations. La langue française représente une part importante des consultations (61%) pour 
une collection en français qui totalise moins de 40% des volumétries ; elle est suivie des documents en 
langues multiples, de l’anglais, l’allemand et l’italien. La part de l’anglais (14% des pistages) est limitée 
au regard des volumétries disponibles (près de 37%) et des attentes exprimées par les chercheurs dans 
les enquêtes qualitatives sur les usages documentaires.
Pour la première fois en 2021, un indicateur a été créé pour analyser la part des collections disponibles 
en libre accès et qui font l’objet d’une demande de communication. 

TABLEAU 14 : NOMBRE DE DOCUMENTS COMMUNIQUÉS

2018 2019 2020 2021

Rez-de-Jardin  670 848    780 461    279 391    366 979   

RAO  200 132    161 612    70 632    128 800   

Total sur support  870 980    942 073    350 023    495 779   

Gallica intramuros  119 213    125 173    75 191    100 112   

Total BnF  990 193    1 067 246    425 214    595 891  

En 2019, évolution de l'indicateur Rez-de-jardin, pour inclure plus systématiquement les demandes de mise de 
côté communiquées le lendemain
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Les ressources numériques souscrites
La Bibliothèque propose sur place, dans l’ensemble des salles de lecture de tous ses sites, et à distance 
pour les titulaires d’un Pass annuel, une offre importante de ressources numériques : bases de données, 
périodiques et livres numériques. Plusieurs faits marquants sont à signaler pour l’année 2021 :
• Les dispositifs élargis d’accès distants aux ressources électroniques mis en place en 2020 en raison 
de la pandémie ont été pérennisés pour partie en 2021. En effet, l’accès distant a été maintenu pour 
tous les Pass annuels (y compris les Pass Lecture/culture), et certaines ressources ont été maintenues 
en accès distant. Figurent notamment au nombre de ces ressources, des bases de données pluridisci-
plinaires, des agrégateurs de presse, des bases en droit ainsi qu’en santé et sciences et techniques. 
• En mars 2021, la BnF s’est dotée d’un outil d’accès distant, EZproxy, qui facilite les accès : il y a un 
seul portail dorénavant pour l’accès sur place et à distance ; l’authentification est celle de l’espace per-
sonnel BnF des lecteurs et une seule authentification est nécessaire lors d’une même session.
• Dans un même souci de simplification des accès et de valorisation, le portail d’accès sur place aux 
ressources numériques (hdj.bnf.fr, rdj.bnf.fr, rao.bnf.fr) a été refondu en novembre 2021.
Avec 72 451 accès aux ressources numériques, les usages ont progressé de +3% par rapport à 2020 
mais baissent de -22% par rapport à 2019. En 2021, un tiers des connexions aux bases de données a 
été réalisé en accès distant, contre 41% en 2020 (confinements) et 8% en 2019.

L’accès aux documents numériques dans Gallica intramuros et aux archives du web 
Les ressources numériques disponibles en salles de lecture comptent également les archives du web et Gallica 
intramuros qui propose un ensemble de documents numérisés sous droits, complémentaire de l’offre accessible 
à distance, et intégrera, à terme, les documents numériques reçus par dépôt légal. En 2021, 100 112 consul-
tations de documents ont été réalisées dans Gallica intramuros (+33% par rapport à 2020 et -20% à 2019). 
Les archives du web peuvent être consultées dans les salles de lecture Recherche et dans les bibliothèques 
dépositaires du dépôt légal imprimeur. En 2021, 405 connexions ont été enregistrées à la BnF sur les 
postes en salles de lecture et 1 127 dans les BDLI. 

La médiation en ligne et à distance : Sindbad
En 2021, le service SINDBAD a reçu, tous canaux confondus (formulaire, chat et téléphone), 12 545 demandes 
(+5% par rapport à 2020 – année exceptionnelle pour SINDBAD en raison des confinements et de la 
fermeture de la bibliothèque – mais +45% à 2019)

 3.3 LES ACTIVITÉS CULTURELLES ET ÉDUCATIVES 

Rendre accessible au grand public le savoir et la connaissance, mettre en valeur les collections et leur 
actualité, découvrir leurs richesses et leur rareté font partie des missions de la programmation culturelle. 
À une offre importante d’expositions, s’ajoutent des manifestations, conférences, spectacles, colloques et 
propositions pédagogiques.
La programmation culturelle a été adaptée aux contraintes sanitaires et n’a pu être déployée dans les 
espaces physiques qu’à partir du 19 mai 2021, avec des jauges réduites.

3.3.1 Les expositions
En 2021, la fréquentation des expositions est restée perturbée par le nombre réduit de semaines d’ou-
verture : en raison de la situation sanitaire en France, les espaces d’exposition n’ont pu accueillir du 
public qu’à partir du mois de mai. Pour célébrer la réouverture et le retour des visiteurs hors salles de 
lecture, la BnF a proposé du 19 au 21 mai toutes ses expositions en accès gratuit, sur réservation. Onze 
expositions ont été proposées par la BnF. La fréquentation générale s’établit à 140 087 visiteurs, en 
progression de 20% par rapport à 2020 et le début de la pandémie, mais se situe à -50% de la moyenne 
de fréquentation des trois années précédentes.



63 | Rapport d’activité 2021 Les publics et les services

L’exposition L’invention du surréalisme. Des Champs magnétiques à Nadja, montée pour une ouverture 
initiale au 16 novembre, puis reportée au 15 décembre 2020, a finalement pu ouvrir en mai 2021. Orga-
nisée en partenariat avec la Bibliothèque littéraire Jacques-Doucet, cette exposition est la première 
d’envergure consacrée au surréalisme littéraire. Plus de 200 pièces ont été réunies pour suivre les pas 
d’André Breton, Louis Aragon, Philippe Soupault, Paul Eluard et les autres.
L’exposition Henri Cartier-Bresson. Le Grand Jeu est le fruit d’une collaboration exceptionnelle entre la 
BnF et le Palazzo Grassi, avec le concours de la Fondation Henri Cartier-Bresson. Ce projet autour de la 
Master Collection du photographe Henri Cartier-Bresson décline celle-ci à travers les regards de cinq 
commissaires invités : François Pinault, Annie Leibovitz, Javier Cercas, Wim Wenders et Sylvie Aubenas. 
Près de 32 000 personnes ont parcouru ces sélections. Le Palazzo Grassi, avait accueilli la première 
étape de ce projet, du 11 juillet 2020 au 20 mars 2021.
À l’automne 2021 a pu être reprogrammée l’exposition initialement prévue à l’automne 2020 consacrée 
à l’artiste italien Giuseppe Penone, qui a fait l’honneur à la BnF de créer une œuvre spécifique pour cet 
événement, Piensieri e Linfa, installation spectaculaire conçue à partir de l’empreinte d’un arbre autour 
duquel se déploie un texte écrit par l’artiste. Cette exposition Giuseppe Penone. Sève et pensée, ouverte 
du 12 octobre 2021 au 23 janvier 2022 a accueilli près de 20 000 visiteurs en 2021.
En petite galerie, a été inaugurée le 3 novembre 2021 une exposition consacrée au processus créatif de 
Charles Baudelaire, à l’occasion du bicentenaire de sa naissance. Cette exposition - Baudelaire, la mo-
dernité mélancolique - a reçu plus de 24 000 personnes.
En galerie des donateurs, trois expositions ont été présentées : En transit : photographies de Paul Ickovic, 
première rétrospective française consacrée au photographe  ; Jean Cortot, peintre des mots, rendant 
hommage au peintre et illustrateur Jean Cortot (1925-2018) dont 120 livres d’artistes, ont rejoint les 
collections de la Bibliothèque ; May Angeli, les couleurs de l’enfance, donnant à voir l’exceptionnelle 
vitalité de l’autrice et illustratrice qui a consacré sa carrière aux livres pour la jeunesse.
En allée Julien Cain, a été déployée l’exposition - carte blanche à Amos Gitaï - Yitzhak Rabin / Amos Gitai 
- à l’occasion du vingtième anniversaire de l’assassinat d’Yitzhak Rabin à Tel Aviv. Elle invitait à découvrir 
le processus de création d’Amos Gitai pour son film Le Dernier Jour d’Yitzhak Rabin (2015), ainsi que pour 
les œuvres filmiques, spectaculaires et plastiques qui l’accompagnent. 
L’automne 2021 a été, comme de coutume, consacré aux prix photographiques, mais sous un format 
élargi, mettant en lumière tous ceux auxquels la BnF est associée : le prix Niépce, qui distingue un photo-
graphe de 50 ans ou moins qui travaille en France ; le prix Nadar, qui récompense chaque année un livre 
photographique français remarquable ; la Bourse du talent ; le Prix du tirage photographique collection 
Florence et Damien Bachelot, porté par le Collège international de photographie du Grand Paris. La 
photographie à tout prix. Une année de prix photographiques à la BnF permet ainsi la mise en lumière du 
rôle de la BnF pour la scène photographique émergente. 
L’Arsenal a consacré sa programmation 2021 à Robert Badinter, à l’occasion de l’anniversaire de l’abolition 
de la peine de mort. Une passion pour la justice. Dans la bibliothèque de Robert Badinter a présenté un 
volet méconnu de la personnalité de Robert Badinter : sa passion de collectionneur pour les livres et les 
documents d’archives.
Enfin, l’exposition Saint-Saëns : un esprit libre organisée sur le site Opéra, Bibliothèque-musée de l’opéra a 
permis de de redécouvrir cet artiste dans cette première grande rétrospective rassemblent 200 pièces. 

Les expositions hors les murs et « Dans les collections de la BnF »
Le dispositif « Dans les collections de la BnF » s’est poursuivi. Ce dispositif permet de faire découvrir et 
partager les richesses patrimoniales de la BnF : chaque année, des pièces exceptionnelles issues des 
collections de la Bibliothèque sont présentées dans plusieurs établissements culturels en région, choi-
sies en fonction de leur valeur emblématique mais aussi pour les liens avec les collections locales ou la 
thématique d’un festival.
En 2020, un seul projet sur les quatre initialement programmés avait pu voir le jour. En 2021, trois ex-
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positions ont pu être présentées, dont Raphaël et la gravure, au musée des Beaux-Arts de Tours, qui avait 
démarré en 2020 et a été prolongée en 2021. Elle a reçu 11 350 visiteurs. L’exposition Europe(s) montée 
dans le cadre du festival de géographique de Saint-Dié des Vosges, à laquelle la BnF collabore annuelle-
ment depuis 2017, a quant à elle attiré 4 428 visiteurs. Enfin, une présentation exceptionnelle autour de 
Sefer Yetsirah au musée d’art et d’histoire du judaïsme a été vue par 5 850 visiteurs.
En revanche, plusieurs projets ont dû être annulés du fait de la crise : Pélleas et Mélisande au théâtre du 
Capitole de Toulouse et Objectif Cortot au musée des Beaux-Arts d’Arras.
Une exposition hors les murs a pu voir le jour en 2021 : l’exposition Franz-Ludwig Catel, un peintre ro-
mantique dans la Calabre napoléonienne à la Maison de Chateaubriand, Domaine départemental de la 
Vallée-aux-Loups à Châtenay-Malabry du 18 septembre au 20 décembre. La BnF prêtait à cette occasion 
42 pièces. Cette exposition a attiré 6 074 visiteurs.

Les collaborations
La BnF a prêté des œuvres dans le cadre de sept expositions en collaboration : Le dessin de presse sa-
tirique en France. 1960-2015 présentée au musée Tomi Ungerer-Centre international de l’Illustration de 
Strasbourg, du 18 mars au 04 juillet 2021, qui a accueilli 6 618 visiteurs ; Napoléon n’est plus au musée 
de l’Armée du 15 mai au 1er novembre 2021, qui a attiré 45 145 visiteurs ; Salammbô au musée des 
Beaux-Arts de Rouen, du 21 mai au 19 septembre 2021 ; Les Puys d’Amiens. Chef d’œuvres de Notre 
Dame au musée de Picardie d’Amiens du 03 juillet au 10 octobre 2021 ; Le papyrus dans tous ses états, 
de Cléopâtre à Clovis au Collège de France, du 16 septembre au 29 octobre 2021, avec 6 400 visiteurs ; 
Paris-Athènes. Naissance de la Grèce moderne 1675-1919 au musée du Louvre du 30 septembre 2021 
au 07 février 2022 ; et enfin Faire vivre les images. Fernand Léger au cinéma – aux musées de Belfort du 
05 novembre 2021 au 06 février 2022.

Les prêts à d’autres expositions
La BnF a accordé 1 344 prêts représentant 1 500 pièces dans le cadre de 108 expositions, tant en 
France (70, dont 42 hors Ile-de-France) qu’à l’étranger (38). Enfin, les collections de la BnF restent pré-
sentes dans l’exposition permanente inaugurale du Louvre Abu Dhabi à hauteur de 83 œuvres prêtées 
entre le 1er novembre 2020 et le 1er novembre 2021.

TABLEAU 15 : FRÉQUENTATION DES EXPOSITIONS TEMPORAIRES EN NOMBRE DE VISITES (ACCÈS PAYANTS ET GRATUITS)

Fréquentation des expositions temporaires Salle 2021

Henri Cartier-Bresson. Le Grand Jeu  Galerie 2 - François-Mitterrand  31 912   

L’invention du surréalisme. Des Champs 
magnétiques à Nadja  Galerie 1 - François-Mitterrand  7 376   

Giuseppe Penone. Sève et pensée  Galerie 2 - François-Mitterrand  19 657   

Baudelaire, la modernité mélancolique  Galerie 1 - François-Mitterrand  13 261   

Total expositions payantes  72 206   

En transit : photographies de Paul Ickovic Galerie des donateurs - François-Mitterrand  3 423   

Jean Cortot, peintre des mots Galerie des donateurs - François-Mitterrand  295   

May Angeli, les couleurs de l’enfance Galerie des donateurs - François-Mitterrand  453   

Une passion pour la justice.  
Dans la bibliothèque de Robert Badinter  Bibliothèque de l'Arsenal  2 802   

Total expositions gratuites  6 973   

Saint-Saëns : un esprit libre  Opéra Garnier  60 908   

Total expositions site Opéra  60 908   

 TOTAL  140 087  
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3.3.2 Les manifestations culturelles
La Bibliothèque nationale de France a proposé une programmation culturelle dense, malgré le contexte 
de pandémie qui a de nouveau perturbé la programmation sur site de janvier à mai 2021 grâce au main-
tien de 90% des manifestations prévues, exclusivement en ligne. En 2021, 223 manifestations ont eu 
lieu. Le bilan de l’année 2021 s’articule autour de deux points saillants :

Une programmation organisée autour des cycles
La programmation 2021 a consolidé la place des cycles (80% environ, contre moins de 70% un an plus 
tôt) permettant de construire des rendez-vous pendant lesquels le public se retrouve plus facilement 
dans une programmation encyclopédique et plurielle.
Du côté des cycles initiés en 2021, « La philosophie du quotidien », « Débats au cœur de la science », 
« Théâtre, une invention d’Europe » et « Écrire l’histoire » ont su trouver leur public. Les cycles existants 
comme « À voix haute » (André Breton en lien avec l’exposition sur L’invention du surréalisme, Colette, 
Rosny Ainé, Charlotte Delbo, Edouard Glissant et Mohammed Dib), « Les rendez-vous des jeux vidéo », 
« Les Trésors de Richelieu » sont des rendez-vous qui s’inscrivent dans la durée et permettent d’intégrer 
des propositions autour des expositions principalement et des commémorations. Les Masterclasses 
(Hervé Le Tellier, Lola Lafon, Leila Slimani, Jul’ Maroh et Javier Cercas) ont pour la première fois fait 
l’objet d’une diffusion en ligne.
Les trois cycles accueillis, « Jeudis de l’Oulipo » (devenu « les mardis de l’Oulipo » à la rentrée 2021), 
« Les cours méthodiques et populaires de philosophie » et « Un texte, un mathématicien » attirent tou-
jours un public fidèle. 
Une attention particulière a été portée au retour du public à compter du mois de juin 2021 avec la cin-
quième édition de la « Bibliothèque parlante ». Si la qualité de la programmation fut saluée avec, entre 
autres propositions, les lectures de Mon cœur mis à nu de Charles Baudelaire par Amira Casar, Monsieur 
Proust de Céleste Albaret par Marianne Denicourt, En écoutant Julien Gracq par Constance Dollé et Em-
manuel Noblet, L’homme qui plantait des arbres de Jean Giono par Clothilde Durieux et Benjamin Flao, 
une proposition d’Abd Al Malik, les lettres de Frida Kahlo par Elsa Lepoivre de la Comédie-Française, 
l’application des consignes de jauge sanitaire (35%) a fortement limité la présence du public. C’est vrai-
ment en septembre 2021 que les manifestations ont reçu à nouveau du public sans limitation de jauge 
avec la mise en place du passe sanitaire. 
La fréquentation de visiteurs physiques s’établit à 8 059 personnes en 2021 contre 9 778 personnes en 
2020. Pour mémoire, l’année 2019, dernière année pré Covid-19, comptabilisait quant à elle, 25 361 specta-
teurs. La poursuite de la pandémie, les jauges très réduites, la mise en place du passe sanitaire et la situation 
fragile à l’automne 2021 n’ont pas permis d’accueillir sur place la même proportion de visiteurs.
Cependant, cette évolution de la fréquentation physique se voit compensée par les modes de diffusion 
numérique proposés par la BnF.

La diffusion des manifestations
La programmation a été proposée exclusivement en ligne de janvier à fin mai 2021. Depuis septembre 
2021, l’enjeu consiste à identifier et valoriser les manifestations qui peuvent faire l’objet d’une diffusion en 
ligne tout en étant ouvertes au public afin d’encourager le retour du public sur site mais aussi d’élargir son 
assise en permettant au public plus éloigné, hors Ile-de-France, d’y assister. Par ailleurs, la BnF s’attelle 
désormais à structurer l’offre en ligne sur la chaîne YouTube BnF afin de la rendre incontournable dans 
la programmation culturelle de la BnF.
185 manifestations ont été diffusées en direct sur les plateformes de la BnF, YouTube et Facebook : plus 
de 12 000 spectateurs en direct (nombre de personnes connectées simultanément) et ces diffusions 
cumulent près de 100 000 vues.
Lancée en octobre 2019, l’offre de manifestations en podcast, toutes plateformes confondues, s’est 
renforcée. Sont désormais mises en ligne toutes les manifestations pour lesquelles la présence d’images 
n’est pas essentielle. Les podcasts sont diffusés en règle générale dans les 48h suivant l’événement au 
rythme d’un podcast par jour permettant ainsi d’alimenter un flux régulier. Enfin, depuis l’été 2020, les 
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cycles qui n’ont pas fait l’objet d’une diffusion numérique en direct de type streaming ou/et d’un pod-
cast établi dans la foulée de la manifestation, peuvent être présentés dans leur intégralité sur la période 
des vacances scolaires, en ayant fait au préalable l’objet d’une éditorialisation, afin de proposer une 
offre de manifestations complémentaire à une période où les espaces et auditoriums sont fermés au 
public. Plus de 73 000 téléchargements d’épisodes ont été réalisés en 2021.

3.3.3 Les activités d’éducation artistique et culturelle
La BnF propose un éventail d’activités de médiation culturelle à tous ses publics (enfants, adolescents, 
adultes, personnes âgées, en situation de handicap, publics dits du champ social…). L’objectif est de 
faire découvrir les sites, les collections et les expositions de la BnF, de transmettre des connaissances 
et de proposer une pratique culturelle en lien avec ceux-ci. Les collections de la BnF constituent l’offre 
pérenne de visites ou d’ateliers. Les activités autour des expositions se déclinent en visites guidées pour 
tous les publics et des ateliers pratiques sont créés spécifiquement pour les publics scolaires, périscolaires 
et famille. 
Le socle de l’offre pérenne du service EAC s’articule autour des thèmes du livre, des cartes, de la presse 
et des arts du spectacle.
La fréquentation des publics au cours de l’année 2021 a repris progressivement à partir du mois de juillet 
avec l’offre dédiée à l’été culturel. Afin de maintenir le lien avec les publics, notamment les scolaires, l’EAC 
a structuré son offre d’activités à distance  : visite du site François-Mitterrand  ; visite de l’exposition 
Koudelka ou encore des formations à distance pour les relais éducatifs sur la laïcité et l’histoire des 
fausses nouvelles. Cette offre à distance a représenté 7% de la fréquentation totale de l’année 2021. Au 
total, 18 919 personnes ont été reçues.
Pour la deuxième année, à l’initiative des ministères de la Culture et de l’Éducation nationale, la BnF a 
été sollicitée pour organiser un ensemble d’activités culturelles et pédagogiques au cours de l’été 2021, 
s’inscrivant dans le dispositif « Été culturel». Dans un contexte contraint en termes d’accueil des publics 
(réouverture progressive de la BnF, aucune activité impliquant une manipulation de matériel par les 
participants ; jauge maximale de 10 participants par activité), la BnF a programmé 139 activités qui ont 
touché près de 1 000 participants.
La BnF propose tout au long de l’année des formations dans le cadre des formations PAF (Plan acadé-
mique de formation) avec les académies de Versailles et Créteil, les CLEMI de trois académies franci-
liennes et le réseau Canopée. Ces formations s’articulent autour des contenus suivants : présentation 
de la presse à la BnF et des ressources en ligne, ressources audiovisuelles ou sonores, Dépôt Légal (DL) 
du web, atelier presse pour les enseignants, visite d’exposition en lien avec l’Éducation aux médias et à 
l’information. 
En 2021, la BnF a veillé à assurer la continuité de l’activité et à dynamiser la programmation culturelle 
en proposant des actions EAC et des outils pédagogiques en ligne qui ont permis le déploiement de 
l’EAC sur l’ensemble du territoire français et à l’étranger : 29 actions EAC ont été programmées à dis-
tance dans un format allant d’une demi-journée à deux journées tandis que six journées de formations 

TABLEAU 16 :   FRÉQUENTATION DES PRINCIPALES MANIFESTATIONS CULTURELLES. 
Manifestations ayant rassemblé 200 personnes ou plus.

Cycle Titre Type de 
manifestation

Date Lieu Fréq.

“Giuseppe Penone, 
Sève et Pensée” Rencontre avec Giuseppe Penone  colloque 06/11/21 Grand auditorium-FM  360   

- Remise du prix Albert-Londres 2021  événement 15/11/21 Grand auditorium-FM  278   

- Écrire sa vie, raconter la société. 
L’autobiographie au risque de la sociologie   Conférence 02/10/21 Grand auditorium-FM  232   

-
L’édition jeunesse au cœur des enjeux 
sociaux et environnementaux – 3es Assises 
de la littérature jeunesse 

 Conférence 04/10/21 Grand auditorium-FM  200  
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ont pu toutefois se dérouler en présentiel ainsi que quatre journées d’ateliers hors les murs.
Dans le cadre de l’évolution des épreuves du Baccalauréat enfin, deux temps de présentation de l’atelier 
de lecture à voix haute et de ressources BnF sur l’oralité ont eu lieu avec le réseau Canopée.

3.3.5 Les éditions
La Bibliothèque nationale de France est un éditeur public dont le catalogue compte plus de mille titres. 
Au sein de la production éditoriale, on distingue quatre lignes de produits :
• des ouvrages scientifiques de référence dont la programmation est reliée à la politique scientifique de 
la BnF. Ces catalogues et inventaires de collections relèvent de la mission de service public et font l’ob-
jet d’une diffusion directe par le service commercial ;
• des catalogues d’exposition qui sont largement diffusés en librairie ;
des ouvrages de valorisation des collections à destination d’un large public, contribuant au rayonnement 
• des collections et destinés à dégager des recettes ;
• des produits dérivés réalisés avec des partenaires dotés de réseaux de distribution spécialisés.
Pour les livres, 2021 marque une remontée de la production annuelle, avec 25 nouveautés (21 en 2020).
Dans le domaine des ouvrages scientifiques, on note la parution de L’Entour du texte, La publication du 
livre savant à la Renaissance et de Giambattista Bodoni, imprimeur de l’Europe (conférences Léopold 
Delisle), de Romans gothiques anglais (1764-1831), des Monnaies américaines, de A travers la Calabre 
napoléonienne, Journal de voyage d’Aubin-Louis Millin et Dessins de Franz-Ludwig Catel (coédition Le 
Passage) et de Seule la terre viendra à notre secours, Journal d’une déportée du génocide arménien (ver-
sions française et anglaise).
Concernant les catalogues d’exposition, cinq titres sont parus  : Henri Cartier-Bresson, Le Grand Jeu, 
coédition Palazzo Grassi/Marsilio), Saint-Saëns, Un esprit libre, Robert Badinter, Une passion pour la jus-
tice, Giuseppe Penone, Sève et Pensée et Baudelaire, La modernité mélancolique.
Dans le domaine de la valorisation, sont parus l’agenda 2022, Alice au Pays des merveilles, Mazarin, L’art 

TABLEAU 17 :  FRÉQUENTATION DES ACTIVITÉS D'ÉDUCATION ARTISTIQUE ET CULTURELLE. Par rapport aux années précédentes,  
ce tableau prend en compte l'accueil de groupes autonomes et les groupes grand public hors scolaire.

Activités Accueils BnF Accueils groupes autonomes

Grand public

Visites de la BnF  2 986    212   

Ateliers  1 106   

Visites d'expositions  3 637    505   

Total  7 729    717   

Scolaires et étudiants

Visites de la BnF  2 239    47   

Ateliers  1 896    152   

Visites d'expositions  2 177    1 361   

Autres (concours de récitation, journée presse...)  585   

Total  6 897    1 560   

Formations enseignants

Formations à la BnF  1 172   

Visites de la BnF  311    39   

Visites d'expositions  350    16   

Autres (concours de récitation, journée presse...)  128   

Total  1 961    55   

TOTAL  16 587    2 332  
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de gouverner et Marie-Antoinette, La légèreté et la constance (coéditions Perrin, collection « Bibliothèque 
des illustres »), Clowns ! (coédition Seuil), Manuscrits d’écrivains, Dans les collections de la Bibliothèque 
nationale de France xve-xxe siècles (coédition Textuel) et Sève et Pensée, traduction de Jean-Christophe 
Bailly. À noter également, quatre nouveaux titres dans la collection « L’œil curieux », et deux nouveaux 
titres dans la collection de livres-posters.
On relèvera également la cession des droits des Contes d’Andersen (WBG, Allemagne), des Contes du Nord (CM 
Editores, Espagne) et du volume Dragons, collection « L’œil curieux » (CM Editores, Espagne).
Les éditions de la BnF se sont vues décerner trois prix : le Prix Pitchou pour Alli Nalli et la Lune de Vilborg Dagb-
jartsdóttir et Sigridur Björnsdóttir (coédition Albin Michel Jeunesse) ; le Prix du livre de l’Académie d’architecture 
pour La Ligne et l’Ombre ; le Prix Babut décerné par la Société française de numismatique au Trésor monétaire 
XIX consacré au trésor de Saint-Germain-lès-Arpajon et aux trésors monétaires géants en Gaule au IIIe s.

3.3.6 Les expositions en ligne et les applications
De nombreux formats et outils numériques sont mis à disposition du public pour faciliter l’accès aux 
collections et aux œuvres et contextualiser les thématiques proposées par la Bibliothèque : sites internet, 
articles de vulgarisation, images d’œuvres commentées, vidéos documentaires, podcasts de création ou 
diffusion des évènements et des conférences. 
Ces services en lignes sont complétés par une offre en salle : dispositifs ludo-éducatifs, bornes et écrans 
tactiles dans les expositions temporaires ou la salle ovale, compagnon de visite au musée.
L’offre numérique est destinée au public pédagogique (enseignants, éducateurs, médiateurs, élèves, 
étudiants) et s’ouvre également à un public plus large de curieux, de passionnés ou d’amateurs de culture.
En 2021, 4 915 249 visites ont été enregistrées sur les expositions virtuelles : en baisse par rapport aux 
périodes de confinement de 2020 (-11% par rapport à 2020 mais +30% à 2019), ces résultats témoignent 
d’un intérêt renouvelé et croissant pour cette offre culturelle et pédagogique.
Les sites les plus fréquentés sont les Essentiels de la Littérature et Passerelles, ou encore le site BDnF. 
Principale production de l’année 2021, l’exposition virtuelle Baudelaire a attiré 10 000 visites au dernier 
trimestre. Constitué d’articles rédigés par des spécialistes, d’extraits de lectures des poèmes de l’artiste, 
des vidéos documentaires sur l’œuvre et la vie du poète, le site permet au public de mieux appréhender 
l’œuvre de Baudelaire et aux visiteurs de préparer ou de prolonger leur visite de l’exposition présentée 
sur le site François-Mitterrand.
La BnF alimente également une chaîne Viméo qui rassemble l’ensemble de ses vidéos documentaires et 
une chaîne Soundcloud proposant les enregistrements de textes littéraires lus par des comédiens.
La BnF vise également à proposer des outils permettant non plus seulement de découvrir les collections, 
mais aussi de se les approprier par la création. Développée grâce à un partenariat avec le ministère de 
l’Éducation nationale, de la jeunesse et des sports, lancée en lien avec l’« année de la bande dessinée », 
l’application gratuite « BDnF, la fabrique à BD » est un outil de création numérique permettant de réaliser 
des bandes dessinées et autre récit multimédia, mêlant illustration et texte. Lancée à l’occasion du 
Festival internationale de la bande dessinée d’Angoulême en janvier 2020, elle a fait l’objet d’améliorations 
ergonomiques et techniques au cours de l’année 2021. Plusieurs corpus issus des collections BnF (per-
sonnages, objets et décors) ou dessinés pour l’occasion ont été ajoutés afin d’enrichir les créations des 
utilisateurs. L’application a été téléchargée plus de 340 000 fois, toutes plateformes confondues, et plus 
de 660 000 projets ont été créés depuis son lancement. 
Un concours national de BD sur le thème « BD et patrimoine » a été lancé le 1er décembre 2020 en 
partenariat avec la Cité internationale de la bande dessinée et de l’image (CIBDI), le ministère de l’Éducation 
nationale, le Centre national du Livre et le Syndicat national de l’édition. Clos en mars 2021, il a permis de 
récompenser sept lauréats. L’application BDnF a également fait l’objet de nombreux concours à l’international 
en s’appuyant sur les réseaux d’antennes de l’Institut Français et des Alliances françaises (Canada, Corée du 
sud, Grèce, Portugal, Espagne, Royaume-Uni, etc.). BDnF a également permis la production d’un nouveau 
format plébiscité par le public jeune : le webtoon. La BnF s’est associée aux auteurs Catherine Mory et 
Philippe Lebovici pour proposer une série de webtoons autour des grandes figures de la littérature fran-
çaise (V. Hugo, Molière, Proust).
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Le parc applicatif est complété par les applications Fabricabrac destinée aux enfants de 6 à 11 ans et 
Gallicadabra, la liseuse universelle, qui permet un accès facilité à des œuvres de littérature conservées 
dans les collections de la BnF.

 3.4  GALLICA ET LA POLITIQUE DE DIFFUSION NUMÉRIQUE  
DES COLLECTIONS 

La bibliothèque numérique Gallica est un des principaux vecteurs de la mission d’accès des collections 
au plus grand nombre. Elle offre un accès gratuit à tous types de supports : imprimés (livres, périodiques 
et presse), manuscrits, documents sonores, estampes, photographies, affiches, cartes et plans, mon-
naies, vidéos, etc. Gallica est constituée majoritairement de documents libres de droits – ou dont les 
droits de diffusion ont été négociés par la BnF avec les ayants droit – issus des collections de la BnF, des 
fonds numérisés de bibliothèques partenaires et, depuis 2012, de documents sous droits issus des 
collections de la BnF et consultables uniquement sur place, dans les salles de lecture de la bibliothèque.
Grâce à d’importants programmes de numérisation concertée, à des partenariats d’interopérabilité, 
d’intégration et de diffusion de fichiers, Gallica est une bibliothèque numérique collective. La politique 
de diffusion numérique des collections de la Bibliothèque s’appuie également sur les programmes par-
tenariaux conduits par la filiale BnF-Partenariats.
En 2021, près de 1 million de documents a été mis en ligne.
En 2021, la consultation de Gallica s’établit à un peu plus de 18,5 millions de visites (-2% par rapport à 
2020 – année pendant laquelle les ressources numériques ont été très consultées lors des confinements 
– et +19% par rapport à 2019), soit une moyenne de 51 000 visites par jour.

TABLEAU 18 : L'OFFRE DOCUMENTAIRE DE GALLICA (HORS DOCUMENTS UNIQUEMENT INDEXÉS ET HORS GALLICA INTRA MUROS) 

2018 2019 2020 2021

Monographies  389 775    425 412    461 792    512 946   

Fascicules de périodiques  2 349 523    3 500 459    4 685 698    5 417 994   

Documents iconographiques  1 257 843    1 402 067    1 476 519    1 601 827   

Cartes et plans  156 630    170 210    174 281    182 650   

Documents sonores  47 521    47 612    47 933    47 997   

Manuscrits  78 569    92 140    104 208    125 212   

Musique notée  49 588    47 233    51 426    58 581   

Vidéos  1 338    1 638    2 258    5 350   

Objets  179 342    222 776    246 267    251 626   

Nombre total de documents  4 510 129    5 909 547    7 250 382    8 204 183  
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3.4.1 L’offre documentaire et les fonctionnalités

L’offre disponible et sa dissémination
Le nombre de documents accessibles dans Gallica s’élève fin 2021 à 8,9 millions (8,2 hors documents 
moissonnés). Parmi cette offre documentaire, près de 7,2 millions de documents sont issus des collec-
tions de la Bibliothèque et plus de 1,7 million des fonds des partenaires, qu’ils soient directement dis-
ponibles dans Gallica (1 million) ou seulement indexés (740 000).
Gallica intramuros offre dans les emprises de la BnF un accès à la totalité des collections numérisées de 
la BnF, du domaine public, sous droits ou en accès réservé. Le nombre de documents de Gallica intramu-
ros s’élève, fin 2021, à un peu plus de 10,3 millions (9,6 hors documents moissonnés).

Le développement des fonctionnalités de Gallica
Pour répondre aux attentes des usagers de Gallica et atteindre de nouveaux publics, 2021 a vu des 
chantiers lancés et des développements de nouvelles fonctionnalités : l’amélioration de l’ergonomie de 
la page de visualisation des documents nés numériques ; la poursuite du projet Gallicarte : à ce jour, plus 
de 60 000 images ont été géolocalisées par les Gallicanautes vie l’outil l’Arpenteur ; une nouvelle fonction-
nalité de recherche géographique ; la gestion de liens interdocuments, initiée à partir du cas de la numéri-
sation du fonds Rol à Sablé et de la recherche concomitante de reproduction de photos dans la presse ; la 
compatibilité avec l’espace personnel BnF ; l’ajout de data.bnf.fr dans les blocs Gallica vous conseille.

Le développement de la médiation numérique de corpus
Les Sélections de Gallica ont pour but de faciliter la recherche des utilisateurs et de valoriser la richesse 
et la diversité des fonds numérisés. Trois types d’accès sont disponibles : par types de documents, thé-
matiques, aires géographiques.

TABLEAU 19 : LA FRÉQUENTATION DE GALLICA

2018 2019 2020 2021

gallica.bnf.fr  15 242 033    14 926 804    17 954 940    17 403 977   

lecteur exportable  19 200    8 363    506 280    526 263   

application  312 182    259 304    254 764    202 891   

Gallica intra-muros  44 771    45 823    33 112    43 177   

Gallicadabra  7 050    9 725    10 011    6 093   

Gallica studio  34 498    28 227    25 880    21 295   

Numistral  38 534    43 655    37 677    37 620   

Grande Collecte  36 601    22 325    4 420    2 076   

Rotomagus  20 661    21 691    7 559    12 850   

Bibliothèque numérique du RFN  26 133    27 672    28 116    17 618   

Bibliothèque diplomatique numérique  39 769    34 091    21 059    21 906   

France-Angleterre  20 126    85 979    31 609    27 845   

Numba  20 667    8 303    8 570   

Rosalis  50 841    45 879   

Pireneas  37 345    34 487   

Nutrisco (Le Havre)  44 991   

Yroise (Brest)  59 003   

Commun patrimoine  7 195   

Bibliothèque numérique de la statistique publique  27 280   

Héritage des Ponts et chaussées  10 509   

Nombre total de visites  15 841 558    15 534 326    19 011 916    18 561 525  
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En 2021, les Sélections de Gallica ont été enrichies de nombreux corpus ou nouvelles pages : L’éduca-
tion et l’école en France, Les Classiques de la littérature par mouvements, Les Éditeurs littéraires du XIXe 
siècle. Les sections thématiques les plus parcourues restent les mêmes qu’en 2020, à savoir la section 
« Presse et revues », « Littérature », « Histoire ».
Le blog Gallica a continué sa progression, recevant 895 463 visites en 2021, soit une augmentation de 
presque 4% par rapport à 2020. 388 billets ont été publiés (contre 299 en 2020), dont une cinquantaine 
avec ou par des partenaires et des usagers de la bibliothèque numérique. 
En 2021, la bibliothèque numérique a renforcé sa présence sur les réseaux sociaux, au moyen de quatre 
canaux : la page Facebook (170 085 abonnés, +5%), le fil Twitter (89 264 abonnés, +11%), le compte 
Pinterest (46 792 abonnés, +23%) et le compte Instagram (162 651 abonnés, +17%). Sur ces quatre 
canaux, Gallica valorise ses contenus et services, met en valeur les réutilisations de documents de Gallica 
par les Gallicanautes et interagit avec les communautés au travers de rendez-vous. Parmi les opérations 
notables, signalons le succès de l’opération de communication autour des 8 millions de documents nu-
mérisés dans Gallica en mars 2021, ou celui du fil Twitter dédié aux 150 ans de la Commune de Paris 
qui a touché plus de 200 000 personnes. 
Mises en place en 2018, les fiches « Gallica vous conseille » facilitent les recherches du grand public et 
renforcent la visibilité des contenus de médiation. 1 521 fiches conseils sont en ligne fin 2021.

Disséminer les ressources de Gallica hors de Gallica, et en favoriser la réutilisation
La BnF favorise l’enrichissement des bibliothèques numériques françaises, des catalogues et des bases 
bibliographiques. Cette démarche permet de valoriser les ressources numériques de la BnF, d’accroître 
la fréquentation de Gallica mais surtout d’irriguer le territoire national. Elle permet également aux par-
tenaires, dispensés de numériser des documents déjà présents dans Gallica, de concentrer leurs efforts 
sur la médiation et l’éditorialisation. 
Les Rencontres Gallica se sont poursuivies en 2021, à raison d’un évènement par mois, parfois en présentiel, 
parfois en vidéo.
La dissémination des contenus de Gallica passe aussi par les partenariats médias. Le partenariat avec le 
magazine Historia s’est poursuivi en 2021, sous la forme d’un article publié chaque mois, dans une ru-
brique intitulée « La pépite de BnF-Gallica ». Une série de 8 vidéos retraçant l’histoire de grands scandales 
de la musique classique à travers les époques et mettant en avant des documents de Gallica a été réalisée 
à l’été 2021 en partenariat avec France Musique. Le quotidien Libération a continué de publier la série 
« Fières de lettre », qui met chaque mois à l’honneur une autrice dont l’œuvre est numérisée dans Gallica.
Un nouvel outil de médiation a été mis en ligne en mai 2020 : avec cet outil, développé dans le cadre du 
projet européen The Rise of Literacy (La construction de l’Europe des savoirs), il est possible de sélec-
tionner des zones d’images dans Gallica, de les annoter, de les organiser dans l’ordre de son choix, puis 
de les partager dans différents formats et d’intégrer sa création sur son site web. Cet outil est utilisé par 
les chargés de collection de la BnF et par des enseignants, et sera prochainement enrichi en fonction-
nalités, ouvert au public et accessible depuis Gallica et Europeana. Les premières productions ont été 
publiées sur le blog Gallica, dans une série intitulée « À la loupe ».
Pour diversifier les accès et les conditions de réutilisations des contenus, la BnF propose également une vaste 
palette d’API et de jeux de données, avec notamment la récupération des images de Gallica via le protocole 
interopérable IIIF (International Image Interoperability Framework). En 2021, plus de 110 millions d’accès 
pour chargement d’images ont été comptabilisés.

Des nouveautés dans Gallica studio
Gallica Studio vise à favoriser l’appropriation de Gallica par ses utilisateurs. L’objectif est d’encourager l’émer-
gence de nouveaux usages du patrimoine commun en ligne et de créer des outils adaptés à ces usagers. 
En 2021, le site a présenté de nouvelles fonctionnalités de GallicaPix : l’exportation des annotations et 
leur affichage dans un visualiseur IIIF, l’exportation de toutes les données pour une exploitation dans 
d’autres outils. Deux nouveaux types d’indexation sont disponibles : par couleurs et par contenus (technique 
de production, fonction et genre). 

https://fr-fr.facebook.com/GallicaBnF
https://twitter.com/GallicaBnF
http://pinterest.com/gallicabnf/
http://pinterest.com/gallicabnf/
https://www.instagram.com/gallicabnf/?hl=fr
http://gallicastudio.bnf.fr/
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Gallica Studio a hébergé une campagne de correction collaborative de l’OCR à l’aide de la plateforme ORCA 
pour indexer des illustrations dans Gallica et dans GallicaPix à l’aide des légendes d’illustrations de presse.
Du fait de la situation sanitaire, plusieurs projets ont dû être reportés. Cependant, un projet a été adap-
té pour se tenir en ligne en raison des contraintes liées à la situation sanitaire  : Féminin/Féminine, 
création d’un opéra-comique autour de la place des femmes artistes, porté par l’Atelier des Feuillan-
tines, en collaboration avec les conservatoires municipaux de Paris, le Conservatoire à rayonnement 
régional de Paris, l’Ensemble intercontemporain, le musée du Quai Branly, et l’Université de Paris 
Sciences & Lettres (PSL). Le concert final de restitution a pu se tenir au grand auditorium.
D’autres projets ont été valorisés sur le site web. Ainsi des Poches de résistance, des vidéos poétiques 
réutilisant des photographies pour illustrer des textes inspirés par les confinements. De même, un projet 
de mise en musique sous forme de CD du Recueil de 32 contredanses de Feuillet, accompagné d’une 
reconstitution chorégraphique. Les projets accompagnés ou valorisés ont continué à être présentés lors 
d’événements en dehors de la BnF. Par exemple, le jeu de tarot réalisé d’après les collections du dépar-
tement des Estampes et de la photographie et du musée français de la carte à jouer a été mis à l’hon-
neur lors de la Nuit des musées par ce dernier. 

3.4.2 Gallica, bibliothèque collective
La coopération numérique, une des priorités de la politique de coopération de la BnF, vise à créer, diffu-
ser, valoriser et préserver les plus vastes ensembles possibles de ressources patrimoniales numérisées, 
quels que soient la localisation des collections et le statut des contributeurs. Cette entreprise collective 
répond à un enjeu culturel fort : offrir au citoyen un accès aisé au patrimoine, national, régional, local ; 
rendre plus visibles sur internet la culture et la langue françaises ; mettre de nouveaux matériaux à la 
disposition de l’enseignement et de la recherche.
La démarche couvre tout le spectre de la gestion de la bibliothèque numérique : recensement des gisements 
documentaires ; sélection des corpus, numérisation, valorisation éditoriale et scientifique ; multiplication des 
accès au niveau local (sites et catalogues des bibliothèques), régional (portails régionaux), national (Gallica), 
européen (Europeana) et international. 
Pour mener à bien ces actions, la BnF a constitué au fil de temps un vaste écosystème de partenaires 
numériques issus des territoires (bibliothèques et archives des collectivités territoriales, structures régio-
nales de coopération, sociétés savantes), de l’Enseignement supérieur, de la recherche et de l’innovation 
ou de statut divers (bibliothèques dépendant des ministères et des corps constitués, bibliothèques des 
archives et des musées, associations, fondations…).

Numériser ensemble
Appliquant à la numérisation partenariale une logique documentaire, la BnF est guidée par plusieurs 
principes structurants : numérisation de documents en français et dans les langues de France (livres et 
revues, hors presse), du domaine public ou dont les droits ont été négociés, dans le cadre de pro-
grammes de numérisation aux objectifs et principes explicités (signalement systématique au préalable, 
complémentarité documentaire maximale, recherche de l’exhaustivité des ensembles documentaires), 
ouverts à toutes bibliothèques et ambitionnant la constitution de corpus thématiques ou d’intérêt régional 
d’envergure. Tous les programmes de numérisation soutenus par la BnF visent à enrichir Gallica.
Ces programmes sont thématiques (Sources du droit, Littérature patrimoniale pour la jeunesse, Sports) 
ou d’intérêt régional. Certains programmes visent à compléter des corpus plus modestes mais précieux 
sur le plan documentaire et scientifique (Publications des académies et sociétés nationales, Publications 
des sociétés d’amis d’écrivains, Presse clandestine 1939-1945, Gastronomie).
La constitution en 2017 du groupement scientifique CollEx-Persée, dont la BnF est membre aux côtés 
des grands opérateurs de l’enseignement supérieur, de la recherche et de l’innovation et de dix biblio-
thèques délégataires têtes de réseaux disciplinaires, permet à la BnF de renforcer la cohérence de son 
action dans le domaine de la numérisation et des services aux chercheurs. 
À fin 2021, Gallica diffuse plus de 1 700 000 documents de partenaires, identifiés dans Gallica avec des 
mentions de source individualisées. Les partenaires intégrés bénéficient de toutes les fonctionnalités - pré-

http://gallicastudio.bnf.fr/tarot_divinatoire_truque


73 | Rapport d’activité 2021 Les publics et les services

sentes et à venir - de Gallica, et des pages particulières permettent de présenter et valoriser les institutions 
partenaires et leurs collections. L’entrée de ces collections dans Gallica prend plusieurs voies :
• l’intégration par numérisation des documents physiques dans les marchés de la BnF. Fin 2021, 
395 707 documents de partenaires sont accessibles dans Gallica, après avoir été numérisés par la BnF ;
• le dépôt de fichiers numériques. Lorsque le partenaire ne dispose pas de bibliothèque numérique, il peut 
souhaiter la diffusion de ses ressources numérisées dans Gallica. Au 31 décembre 2021, 85 partenaires 
ont intégré des documents numériques dans Gallica, pour un total de 637 464 documents, soit +75% par 
rapport à l’année précédente. Le ministère de l’Économie, des finances et de la relance a ainsi rejoint 
Gallica en 2021, en intégrant recueils de lois et circulaires. L’intégration par dépôt de fichiers numériques 
se poursuit grâce aux apports des partenaires de Gallica marque blanche et aux contenus accessibles 
sur les portails Patrimoines partagés ;
• le référencement des ressources numériques des partenaires par interopérabilité OAI-PMH1. En 2021, 
deux nouvelles bibliothèques numériques sont venues rejoindre Gallica, portant à 112 les bibliothèques 
dont les documents numériques sont indexés dans Gallica. À fin 2021, elles enrichissent Gallica de 
741 843 documents (+1%), d’une grande diversité et d’un fort intérêt documentaire. Une partie des 
ressources moissonnées a été produite grâce à des subventions de la BnF, qui pose comme condition 
de son soutien financier, d’une part, la mise en ligne rapide des documents dans une bibliothèque nu-
mérique, d’autre part, l’interopérabilité de celle-ci avec Gallica. 

Créer des bibliothèques numériques en coopération : Gallica marque blanche
Gallica marque blanche est un dispositif de coopération de la BnF qui permet de créer une bibliothèque 
numérique à partir de l’infrastructure Gallica, paramétrée et personnalisée aux couleurs du partenaire.
On compte, fin 2021, quatorze bibliothèques numériques en ligne réalisées grâce au dispositif Gallica 
marque blanche. Cinq l’ont été dans l’année : Yroise la bibliothèque numérique patrimoniale de Brest, 
Commun Patrimoine la bibliothèque numérique de l’établissement territorial de Plaine Commune inaugurée 
à l’occasion du 150e anniversaire de la Commune de Paris, Nutrisco la bibliothèque numérique du patri-
moine du Havre, la Bibliothèque numérique de la statistique publique administrée par l’Insee et enfin 
l’Héritage des Ponts et chaussées, la bibliothèque numérique de l’École des Ponts Paristech.
Six réalisations de bibliothèques en marque blanche sont en cours : Montpellier Méditerranée Métro-
pole, la ville de Grenoble, la ville de Deauville, la ville de Cambrai, le musée du sport – pour un site sur 
le patrimoine sportif en vue des Jeux Olympiques de 2024 –, l’INRAE (Institut national de recherche pour 
l’agriculture, l’alimentation et l’environnement).
1— Open Archives Initiative Protocol for Metadata Harvesting.

TABLEAUX 20 : LES PARTENAIRES DE GALLICA AU 31 DÉCEMBRE 2021  

Les partenaires de Gallica par types de partenaires * 2021

Partenaires des territoires  158   

Partenaires de l’Enseignement supérieur et de la recherche  40   

Autres partenaires  52   

Bibliothèques étrangères  10   

Total des partenaires de Gallica  260   

(toutes filières)

Nombre de documents des partenaires accessibles dans Gallica par filières Fin 2021

Intégration par numérisation des documents dans les marchés et ateliers de la BnF  395 707   

Intégration des fichiers numériques  637 464   

Référencement par moissonnage des bibliothèques numériques partenaires  741 843   

Total des documents des partenaires  1 775 014  

*  le calcul des partenaires a évolué. Désormais, seuls les partenaires actifs (moissonnés ou présents) dans 
Gallica sont comptabilisés
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3.4.3 Les projets de BnF-Partenariats de diffusion du patrimoine numérisé
En complément de la numérisation de corpus documentaires, BnF-Partenariats conçoit des produits et 
services culturels destinés au grand public, aux chercheurs ou au secteur de l’éducation, élaborés à 
partir des collections de la BnF dans le cadre de partenariats ou d’accords de licence. Elle permet ainsi 
de développer des projets innovants de valorisation et de démultiplier l’action de la BnF en matière de 
diffusion du patrimoine.
En 2021, plusieurs activités de BnF-Partenariats ont contribué au rayonnement des collections numé-
riques en direction de larges publics, en France et à l’étranger. 

RetroNews
RetroNews, site de presse de la Bibliothèque nationale de France, donne accès librement et gratuitement 
à plus de 2 000 titres de presse publiés entre 1631 et 1950. RetroNews, à la fois espace de consultation 
d’archives, outil de recherche et magazine pour tous, donne à découvrir l’histoire par les archives de 
presse.
En 2021, l’audience du site a de nouveau dépassé les 7 millions de visites et le site comptait en fin d’an-
née plus de 900 000 utilisateurs ayant accès à la version premium, via les abonnements individuels ou 
collectifs des bibliothèques universitaires, municipales ou nationales.
Parmi les déclinaisons de RetroNews dans l’année, on citera le lancement en octobre de la revue RetroNews 
papier, en partenariat avec les éditions JC Lattès, les podcasts de « Séries noires à la Une » conçus par 
RetroNews qui évoquent chaque mois l’histoire d’un fait criminel au travers de la presse de l’époque.
La prestation de ventes de contenus éditoriaux à base d’archives pour des tiers s’est aussi renforcée 
cette année avec la publication de quatre nouveaux Hors-séries pour le compte d’Ouest France. 
Enfin on citera la réalisation d’une exposition virtuelle dans le cadre du bicentenaire de la révolution 
grecque, « La Grèce par amour » pour l’Institut français d’Athènes. Cette exposition est consacrée aux 
philhellènes français et à l’engouement que le soulèvement grec suscita en France et en Europe. Le 
projet, qui allie interface technique et réalisation des contenus, a été lancé en février 2021 et est dispo-
nible sur le site de la BnF. 

Le Livre ancien : Early European Books
Ce programme en partenariat avec l’éditeur ProQuest a pour objectif de réunir au sein d’une base docu-
mentaire accessible en ligne, la majeure partie des ouvrages imprimés en Europe entre 1470 et 1700. 
Quatre autres grandes bibliothèques européennes patrimoniales contribuent au projet.
La publication d’une nouvelle collection de livres anciens par ProQuest, consacrée à la littérature et au 
voyage, ouvrages issus principalement de la Bibliothèque de l’Arsenal, porte à dix le nombre des collections 
BnF parues dans la base documentaire Early European Books diffusée auprès du marché académique.

BnF collection sonore
Le partenariat conclu avec Believe Distribution et Memnon a permis de numériser et de mettre en ligne 
45 000 disques, soit 300 000 titres, provenant des collections sonores du département Son, vidéo, 
multimédia de la BnF. La diffusion du catalogue BnF collection sonore sur une centaine de plateformes 
musicales a poursuivi sa progression avec plus de 50 millions d’écoutes de morceaux ou d’albums en 2021.

Licence avec des éditeurs du marché académique
Cette activité consiste à numériser des documents conservés par la BnF, grâce au financement d’édi-
teurs académiques, et à intégrer ces contenus à des bases documentaires principalement destinées aux 
chercheurs dans le monde entier. 
Un partenariat conclu en 2019 avec l’éditeur Cengage Gale a permis de numériser les documents de la 
collection « L’Enfer » conservée à la Réserve des Livres Rares et la littérature érotique sous la référence 
« Flagellation » du département Littérature et Art de la BnF. Faisant suite à la collection « l’Enfer » de la 
British Library et permettant des recherches croisées entre ces deux bases documentaires, l’accès à ce 
patrimoine est important pour ce domaine de recherche. 
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Réimpression à la demande
L’activité de réimpression à la demande de livres du XIXe au début du XXe, principalement en partenariat 
avec Hachette Livres, permet chaque année de diffuser quelque 80 000 exemplaires en fac-similé de ces 
ouvrages grâce au réseau de librairies. En 2021, le nombre de nouveautés publiées au catalogue Ha-
chette-BnF a cependant été ralenti en raison de la crise sanitaire (10 000 titres sur les 30 000 prévus) 
et le lancement de nouvelles collections, comme « Les Frondeuses » (réédition d’une sélection d’écri-
vaines à la plume engagée pour des luttes courageuses et universelles) a été décalée en 2022.

 3.5  L’ACCESSIBILITÉ À LA BNF 

3.5.1  La politique d’accueil des publics en situation de handicap
La BnF a inscrit la politique d’accueil des publics en situation de handicap au cœur de ses priorités et de 
ses missions de service public. Chaque programmation culturelle fait l’objet d’études de conception de 
dispositifs ou d’activités de médiation accessibles. 
La Fédération des aveugles de France (FAF) et la BnF se sont rapprochées pour programmer sur le site 
François-Mitterrand, des ateliers de découvertes de l’image tactile en lien avec les expositions tempo-
raires. Le Centre recherche théâtre et handicap (CRTH) met en œuvre l’accompagnement des visiteurs 
déficients visuels sur toutes les activités culturelles de l’établissement avec un « souffleur d’images » 
formé à l’audio-description. Ce dispositif est gratuit, sur rendez-vous pour le visiteur. Afin de proposer 
des visites de site ou d’exposition en direction du public sourd, la BnF a choisi de collaborer avec l’association 
Signes de sens, spécialisée dans la médiation culturelle en direction de ce public. Ainsi, une visite du site 
François-Mitterrand et une visite de l’exposition Penone ont pu se tenir en 2021.
Par ailleurs, la BnF a pour la première fois accueilli les universités d’été du Conseil national consultatif 
de personnes handicapées du 20 au 22 septembre 2021. Le CNCPH est une instance placée auprès du 
Ministre chargé des personnes handicapées, qui a pour principale mission d’assurer la participation des 
personnes handicapées à l’élaboration et à la mise en œuvre des politiques publiques qui les concernent.
334 usagers en situation de handicap ou accompagnateurs ont été accueillis en 2021 dans les salles de 
lecture pour 4 989 entrées. Dans les espaces d’expositions payantes, plus de 1 600 entrées d’usagers 
en situation de handicap ou accompagnateurs ont été enregistrées.
Dans le cadre du chantier de rénovation du site Richelieu, la BnF a souhaité s’adjoindre les services 
d’une assistance à maîtrise d’ouvrage concernant l’accessibilité de la muséographie. L’agence Accès libres a 
apporté une expertise sur les supports de médiation pour tous, spécifiques ou adaptés (borne numérique de 
médiation, audiovisuel, dispositif tactile, boucle magnétique…) pour garantir une meilleure qualité d’usage et 
une parfaite prise en compte de l’accessibilité des publics en situation de handicap. Ce travail a donné lieu à 
la définition d’un parcours accessibilité : plans tactiles, objets à toucher, intégration de contenus en langue 
des signes en vidéos, création d’un profil audiodescription et d’un profil langue des signes dans l’application 
de visite du site.
Enfin, des contacts étroits avec le réseau RECA, réunion des établissements culturels pour l’accessibilité, 
piloté par Universcience, se sont poursuivis en 2021 autour de la thématique des dispositifs mis en œuvre 
par chacun des membres et sur la prise en compte de l’accueil des publics en situation de handicap dans 
le contexte pandémique.
La BnF a mis en ligne sur son site institutionnel une première version de son schéma pluriannuel d’ac-
cessibilité numérique (2021-2023), ainsi que son plan pour l’année 2021. Ces documents témoignent 
de son engagement auprès des publics comme des agents en situation de handicaps.
Avec l’Afnor, la BnF a consacré sa journée d’étude sur la normalisation à l’accessibilité des livres numériques : 
« Comment adapter la chaîne du livre numérique aux besoins des personnes empêchées de lire ? Mettre 
en œuvre l’Acte européen d’accessibilité ».
Dans le nouveau cadre légal de l’exception handicap, le service de téléchargement des adaptations numériques 
disponibles sur la plateforme de transfert des ouvrages numériques PLATON a été lancé, à titre expérimental, en 
direction du public empêché de lire, en salle E en novembre 2021. Cette mise en place s’est accompagnée de 
cinq sessions de formation à distance à l’attention des agents de l’établissement effectuant du service public. 

https://www.bnf.fr/fr/publics-handicapes
https://www.bnf.fr/fr/schema-pluriannuel-daccessibilite-numerique-2021-2023
https://www.bnf.fr/fr/schema-pluriannuel-daccessibilite-numerique-2021-2023
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3.5.2 Le centre exception handicap
Le Centre Exception Handicap gère la plateforme sécurisée de transferts d’ouvrages numériques : celle-
ci facilite l’accès à la lecture des personnes en situation de handicap ou affectées d’un trouble de la 
cognition (« DYS » par exemple), grâce à la collaboration des éditeurs, des organismes transcripteurs et 
de la BnF.
Par le décret n° 2009-131 du 6 février 2009, la BnF a reçu la mission d’être l’organisme dépositaire des 
fichiers numériques des éditeurs ayant fait l’objet d’une demande par les organismes transcripteurs 
habilités qui réalisent, à partir des fichiers des éditeurs, des adaptations d’ouvrages pour des personnes 
empêchées de lire, en vertu du principe de l’exception handicap au droit d’auteur. Les fichiers des édi-
teurs ainsi que les adaptations numériques réalisées sont déposés sur la plateforme PLATON pour y être 
mutualisés et réutilisés par tous les organismes habilités. PLATON centralise ainsi les demandes de fi-
chiers éditeurs et les dépôts d’adaptations, sécurise les transferts de fichiers, conserve les documents 
déposés et les met à disposition des organismes habilités sans limitation de date. 
La plateforme connaît une activité dynamique, avec 158 organismes bénéficiant d’une habilitation en 
2021 (128 en 2020), dont 59 bibliothèques (39 en 2020), et 1 696 éditeurs inscrits sur la base (contre 
1 549 en 2020). En 2021, 7 600 fichiers éditeurs ont été déposés sur la plateforme. Fin 2021, le nombre 
de fichiers éditeurs à disposition des organismes d’adaptation sur la plateforme correspondait à 64 000 
titres (+12%). La « Rentrée littéraire pour tous », organisée par le Syndicat national de l’édition (SNE) 
avec le Centre national du livre (CNL) et la BnF, a été reconduite avec 84 éditeurs participants et 418 
titres adaptés. Le nombre d’adaptations numériques dans PLATON est passé de 8 000 fin 2019 à 33 900 
fin 2021 (correspondant à 23 000 titres). 
Le Centre Exception handicap a fait le choix de pérenniser en 2021 les moyens déployés pendant la 
crise sanitaire pour maintenir le lien avec les organismes transcripteurs, notamment par des enquêtes 
auprès de ses utilisateurs et des points fréquents d’information et de formation par visio-conférence. 
Depuis 2021, une refonte à la fois logicielle et fonctionnelle de la plateforme PLATON est par ailleurs en 
cours, qui assurera une plus grande sécurité des fichiers et proposera des fonctionnalités plus perfor-
mantes aux utilisateurs, notamment pour le dépôt des adaptations.
En juin 2021, la BnF a organisé conjointement avec l’AFNOR une journée d’étude sur le thème de l’ac-
cessibilité, qui a été l’occasion de faire le point sur les atouts déjà existants et les défis restant à relever 
dans le monde du livre (édition, plateformes de vente…) dans la perspective de la mise en application en 
2025 de l’Acte européen d’accessibilité. La BnF a également participé fin 2021 à une étude d’impact de 
cet Acte européen sur le monde du livre, pilotée par le ministère de la Culture et de la Communication. 
Enfin, elle a participé à l’automne 2021 à l’étude de faisabilité d’un projet interministériel de portail na-
tional de l’édition adaptée et accessible devant déboucher sur des décisions budgétaires et organisa-
tionnelles en 2022.

 3.6 L’INFORMATION ET LES AUTRES SERVICES EN LIGNE 

3.6.1 La communication externe
La crise sanitaire et les diverses restrictions ont eu cette année encore de fortes répercussions.
Les temps forts de l’actualité institutionnelle ainsi que l’offre culturelle de la Bibliothèque ont bénéficié 
d’opérations de communication spécifiques. Les événements culturels proposés par l’établissement, 
comme l’exposition Henri Cartier-Bresson. Le Grand Jeu, ou liés à la vie de l’institution, comme la souscription 
pour l’acquisition des archives de l’écrivain Maurice Genevoix ou encore la commande photographique du 
ministère de la Culture à destination des photojournalistes ont été accompagnés de multiples formes et sup-
ports de communication  : affiches, dépliants, annonces presse, invitations, communiqués et dossiers de 
presse, cartes postales, publication du magazine Chroniques, diffusé gratuitement à 40 0000 exemplaires 
trois fois par an, information sur le site bnf.fr et sur les réseaux sociaux, vidéos de promotion, podcasts, lettres 
électroniques.
La BnF propose 9 lettres d’information électroniques, chacune avec un positionnement et un ciblage 
spécifique :
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• La Pause BnF (bimensuelle) – Nouveauté 2021
• La lettre aux lecteurs (bimestrielle) 
• La lettre de Gallica (mensuelle) 
• La lettre de la Banque d’images (mensuelle) 
• La lettre d’information du CNLJ - Centre national de la littérature pour la jeunesse (mensuelle) 
• La lettre BnF Éditions (trimestrielle) 
• La lettre d’information du CCFr - Catalogue collectif de France (trimestrielle) 
• La lettre Actualités du catalogue (trimestrielle) 
• La lettre des actualités de la Conservation (annuelle)
Vingt partenariats médias ont contribué à la mise en avant de sept expositions. Des espaces publicitaires 
ont été achetés pour soutenir notamment les expositions et la souscription Genevoix. Les manifestations 
de la BnF, en particulier le festival La Bibliothèque parlante ou les masterclasses littéraires produites en 
partenariats avec France Culture et le CNL, ont également fait l’objet d’une communication spécifique.

  Focus 7 : Prendre le temps d’être curieux avec La Pause BnF

3.6.2 Le site internet et les réseaux sociaux
Le projet d’un site dédié à la salle Ovale du site Richelieu, amorcé en 2020, suit son cours. La conception 
du module graphique et narratif s’est précisée avec le choix du studio Tamanoir, spécialisé dans les ex-
périences immersives, et celui d’une autrice de bande dessinée, Cécile Becq, pour la réalisation de 
l’univers graphique. Le chantier éditorial lié aux contenus du nouveau site s’est poursuivi. 
Sur les réseaux sociaux, les contenus produits autour de la restauration du manuscrit des Heures de 
Boussu ont constitué un temps fort. L’opération a été réalisée en interne, permettant de décliner pour le 
site et les réseaux sociaux articles, interviews, focus, reportages photo et vidéo. Une action du même 
type a été menée fin 2021 autour du rouleau de Sodome et Gomorrhe du marquis de Sade, confirmant 
l’intérêt des publics pour les sujets patrimoniaux ; le succès de ces sujets se lit tant dans les commen-
taires que dans les statistiques de portée et d’engagement. 
La situation sanitaire a continué d’avoir un impact fort sur la production de contenus et leurs audiences, 
fluctuant notamment en fonction des périodes de confinement et/ou de couvre-feu. On constate globa-
lement une confirmation de la croissance amorcée en 2019, boostée en 2020 par la situation sanitaire, 
tant du point de vue du nombre d’abonnés que de la portée et l’engagement suscités par les publications 
sur les réseaux sociaux. 
La fréquentation du site a été en légère baisse par rapport à l’année précédente. Les comptes réseaux 
sociaux de la BnF ont vu leur fréquentation augmenter de façon notable : la page Facebook de la BnF 
comptait, fin 2021, 195 645 abonnés, soit 36 682 de plus que fin 2020 ; le compte Twitter de la BnF, 
236 221 abonnés, soit 6 695 de plus que fin 2020 ; le compte Instagram totalisait 97 905 abonnés, soit 
19 518 de plus que fin 2020. 

3.6.3 Les services bibliographiques
Les métadonnées se retrouvent dans tous les processus, physiques ou numériques, qui permettent à la 
BnF de conduire ses missions, celle de faire connaître ses collections et de faciliter leur consultation par 
le public, mais aussi celle d’agence bibliographique nationale. Le développement du dépôt légal et des 
acquisitions numériques, de même que la montée en charge des programmes de numérisation, confir-
ment la nécessité de disposer de métadonnées de qualité, indispensables au signalement des res-
sources. Maintenir aujourd’hui une politique de signalement efficace nécessite d’optimiser la production 
bibliographique en diffusant davantage les données produites dans les formats du web afin de dévelop-
per les usages et les réutilisations. En cela, les métadonnées structurées des bibliothèques présentent 
une vraie valeur ajoutée et favorisent l’accès à une information de confiance.

BnF Catalogue général
Les documents de la BnF sont répertoriés et accessibles à travers ses catalogues disponibles en ligne. 
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Ces catalogues sont constitués de notices bibliographiques, qui identifient les documents conservés par 
la BnF, de notices d’exemplaires qui les localisent et de notices d’autorité. Ces notices font référence au 
niveau national et international et sont utilisées par la plupart des professionnels de la documentation 
pour alimenter leurs propres systèmes d’information. Fin 2021, la BnF peut afficher par le Catalogue 
général un patrimoine bibliographique estimé à plus de 15 millions de notices bibliographiques et plus 
de 5,9 millions de notices d’autorité.

TABLEAU 21  : ÉTAT DU CATALOGUE GÉNÉRAL - VOLUMÉTRIE

2018 2019 2020 2021

Total des notices bibliographiques  14 240 230    14 621 813    14 819 511    15 086 193   

Total des notices d’autorité  5 811 139    5 851 813    5 880 349    5 923 526   

Total des notices d’autorité diffusables  2 930 108    3 016 162    3 088 891    3 177 486   

Total des notices d’exemplaires  22 952 954    23 614 449    24 021 221    24 563 858  

TABLEAU 22 : ÉTAT DU CATALOGUE GÉNÉRAL PAR TYPE DE DOCUMENT (NOMBRE DE NOTICES BIBLIOGRAPHIQUES)

Type de document 2018 2019 2020 2021

Image animée  289 282    302 333    311 566    322 262   

Image fixe  843 191    891 300    942 807    988 691   

Multimédia  77 677    78 600    79 270    79 840   

Spectacle  59 491    60 159    60 628    61 208   

Imprimé (sauf publication en série)  9 696 973    9 814 244    9 911 775    10 073 878   

Publication en série imprimée  758 418    765 246    771 398    778 841   

Ressource électronique  80 523    82 655    85 260    85 902   

Médaille  179 620    256 548    253 418    256 089   

Objet  2 961    3 014    3 104    3 476   

Manuscrit moderne  172 705    175 351    183 037    188 687   

Musique  779 241    875 031    882 979    891 366   

Document sonore  942 509    956 028    969 913    985 837   

Document cartographique  357 639    361 304    364 356    370 116   

TOTAL général (hors sous-notice analytique*)  14 240 230    14 621 813    14 819 511    15 086 193  

TABLEAU 23 : DISTRIBUTION PAR TYPE DE NOTICE BIBLIOGRAPHIQUE

Type de notice 2018 2019 2020 2021

Monographie  12 864 173    13 229 318    13 403 424    13 648 387   

Collection  235 138    239 746    243 211    247 329   

Ensemble  162 770    167 842    171 204    176 417   

Recueil  373 952    379 670    388 898    397 284   

Périodique  529 491    532 835    536 878    540 247   

Historique  15 215    15 243    15 268    15 321   

Spectacle  59 491    60 159    60 628    61 208   

TOTAL  14 240 230    14 624 813    14 819 511    15 086 193   

Sous-notice analytique*  3 015 030    3 056 306    3 101 802    3 140 855  

*les sous-notices analytiques sont employées pour rassembler les accès nécessaires à une partie d’un document (texte inclus dans un 
ouvrage, etc.).
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BnF Archives et manuscrits et les autres bases
Le catalogue BnF Archives et manuscrits contient les descriptions de manuscrits et fonds d’archives sur 
différents supports conservés aux départements des Manuscrits, des Arts du spectacle, de la Musique, 
des Monnaies, médailles et antiques, au département du Son, vidéo, multimédia et à la Réserve des 
livres rares ainsi qu’à la Bibliothèque de l’Arsenal. On y trouve également les descriptions d’archives 
administratives de la Bibliothèque depuis le XVIIe siècle. Il décrit des objets très divers, selon une structure 
commune fondée sur le format EAD (description archivistique encodée).
Début 2022, la base BnF archives et manuscrits comptabilise 101 005 instruments de recherche et 
1 207 223 composants, soit une progression de +0,4% du nombre d’instruments de recherche et de 
+7,2% du nombre de composants par rapport à l’année précédente.
D’autres bases de données en ligne sont mises à disposition des chercheurs : la base des manuscrits 
enluminés Mandragore, une base des reliures numérisées de la BnF, une base des éditions parisiennes 
du 16e siècle ou encore un catalogue des Médailles et Antiques conservées à la BnF. 

Les produits bibliographiques
LA BIBLIOGRAPHIE NATIONALE FRANÇAISE

La Bibliographie nationale française est la publication officielle qui recense les documents nouvellement 
parus en France. Elle est établie à partir des documents reçus au titre du dépôt légal et donne une vue 
d’ensemble de la production éditoriale française. En 2021, la Bibliographie nationale française a publié 
77 586 notices de livres, 1 174 de partitions, 1 760 de documents cartographiques, 15 241 de documents 
audiovisuels et 3 150 de publications en série.

LES SERVICES ET LES PRODUITS BIBLIOGRAPHIQUES 
Depuis 2019, les produits bibliographiques mensuels sont en libre accès sur le portail BnF API et jeux de don-
nées. La fonctionnalité d’export au format tabulaire csv des données aux formats bibliographiques proposée 
directement depuis l’interface de BnF Catalogue général depuis 2019 s’est complétée en 2021 d’un service de 
transfert de notices. L’ouverture des services à tous signifie la fin des souscriptions à un abonnement. 
Un travail d’harmonisation des pages des jeux de données du site api.bnf.fr avec les pages correspondantes 
sur data.gouv.fr et data.culture.fr a été engagé afin de mettre en place un moissonnage automatique par ces 
plateformes.

DATA.BNF.FR
Le site data.bnf.fr est un outil de valorisation, de référencement et d’accès fédéré aux ressources de la 
BnF. Alimenté par les fichiers d’autorité, il permet de créer des pages relatives aux auteurs, aux thèmes 
et aux œuvres en reliant les contenus grâce au modèle RDF (Resource Description Framework). Fin 
2021, data.bnf.fr exploite près de 4 millions de notices d’autorités validées et a intégré les notices d’au-
torité personne élémentaires du Catalogue général. Data intègre aussi plus de 10 millions de notices 
bibliographiques rattachées à ces notices d’autorité. Il propose plus d’un million de liens vers Gallica et 
5 000 liens vers des expositions virtuelles.

TABLEAU 24 : DISTRIBUTION PAR TYPE DE NOTICE D’AUTORITÉ

Type de notice 2018 2019 2020 2021

Noms de personne  4 217 036    4 264 022    4 278 463    4 303 298   

Collectivités  642 116    621 159    624 803    630 472   

Marques  26 899    27 132    27 394    27 904   

Titres (conventionnel, uniforme 
musical, uniforme textuel)  325 806    335 464    342 111    349 798   

Noms géographiques  262 313    262 621    262 833    263 151   

Dewey  148 080    149 756    151 722    154 372   

Rameau  188 889    191 659    193 023    194 531   

TOTAL général  5 811 139    5 851 813    5 880 349    5 923 526  

http://mandragore.bnf.fr/html/accueil.html
http://reliures.bnf.fr/
http://bp16.bnf.fr/
http://bp16.bnf.fr/
http://bibliographienationale.bnf.fr/
http://data.bnf.fr/


80 | Rapport d’activité 2021 Les publics et les services

En 2021, des évolutions ont été développées pour améliorer, enrichir et mettre à jour les alignements 
entre les données de la BnF et des bases de données scientifiques et culturelles extérieures. Dans le 
cadre d’un partenariat avec le département de l’innovation numérique du ministère de la Culture et les 
Archives nationales, une interface permettant d’interroger le SPARQL de data.bnf.fr de façon plus intuitive 
a été initiée. La mise en ligne est prévue en 2022.
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La Bibliothèque nationale de France fait de son exceptionnel patrimoine un instrument  
de dialogue entre les cultures et de son expertise une occasion d’échanges avec ses 
homologues. Elle joue un rôle de premier plan dans l’activité scientifique internationale, 
en développant des partenariats avec d’autres établissements culturels à travers le 
monde, en particulier le monde francophone. À travers une politique de coopération 
nationale, la BnF contribue également à la mise en commun des ressources 
documentaires et assure l’animation d’un vaste réseau d’établissements partenaires  
de ses programmes de numérisation et de signalement (conversions rétrospectives, 
catalogage, recensement de fonds, etc.). La BnF mène enfin une politique de recherche 
ambitieuse qui participe de son rayonnement national, européen et international.

 4.1 LES ACTIVITÉS EUROPÉENNES ET INTERNATIONALES 

L’action internationale contribue aux objectifs de la Bibliothèque nationale de France en matière de 
coopération et de recherche, participe à la réalisation des orientations fixées par la ministre de la Culture 
pour son action internationale et concourt à la politique culturelle extérieure de la France. Elle contribue 
à la réalisation des engagements internationaux de la France tels que les Objectifs de développement 
durable ou la Résolution du Conseil de sécurité sur la protection du patrimoine de mars 2017.
Cet engagement a peu d’équivalent de par sa profondeur et son intensité. Sur le plan patrimonial, la di-
versité et l’universalité de ses collections, tout comme l’excellence de ses personnels, font de la BnF un 
acteur scientifique de premier plan. Ses infrastructures technologiques, la qualité de ses données ou-
vertes, son rôle précurseur dans la diffusion et la conservation numériques en font un contributeur ma-
jeur de la recherche et de l’innovation dans le domaine des bibliothèques. Ses compétences en matière 
de préservation du patrimoine, de production et de diffusion des métadonnées et d’ingénierie culturelle, 
contribue au rayonnement de l’expertise culturelle française à l’étranger. La participation de la BnF à 67 
organisations internationales dans les domaines de la recherche et du développement, de la coopération 
scientifique ou de la solidarité, permet de diffuser ses normes et savoir-faire et de consolider en retour son 
expertise afin d’anticiper les évolutions technologiques notamment en matière d’intelligence artificielle.
Articulée autour de quatre priorités dans le cadre d’un plan d’action quadriennal (2020-2023), l’action 
internationale est conçue, pilotée et évaluée par la délégation aux Relations internationales et mise en 
œuvre par l’ensemble des services.

4.1.1 Décrire, numériser, valoriser les collections d’origine étrangère, en partenariat
La BnF se définit comme un lieu privilégié de l’universalisme. La constitution de collections exception-
nelles se double de la responsabilité de conserver, signaler, valoriser et diffuser ce patrimoine. Le numé-
rique concourt à cette ambition et une stratégie volontariste en matière d’unification numérique vise à 
la dissémination, à la mutualisation et la valorisation plurielle des collections. 
La collection numérique Patrimoines partagés incarne cette vision avec six bibliothèques numériques, 
50 partenaires dans 13 pays, 230 chercheurs et spécialistes associés, 250 articles scientifiques et plus 
de 27 000 documents valorisés. Les lancements des sites La France aux Amériques et France Vietnam 
ont eu lieu au 1er semestre 2021. La conception du site France Asie du Sud (anciennement France Inde) 
s’est poursuivie et deux réunions du conseil scientifique ont permis d’en préciser les enjeux. La refonte 
technique et graphique des sites s’est poursuivie en 2021 pour s’achever début 2022.
La connaissance de l’histoire et du parcours des collections étrangères est l’objet des travaux du comité 
stratégique et de suivi des provenances. Il a engagé plusieurs chantiers, telles la numérisation des re-
gistres des entrées et l’identification de fonds dont la numérisation est prioritaire. La bourse de re-
cherche BnF/ musée du quai Branly-Jacques Chirac s’inscrit dans cette démarche ainsi que la coopéra-
tion autour du Jikji associant le musée de l’imprimerie ancienne de Cheongju, l’université de Chungbuk 
et le Centre de recherche sur la conservation du CNRS.

https://www.un.org/sustainabledevelopment/fr/objectifs-de-developpement-durable/
https://www.un.org/sustainabledevelopment/fr/objectifs-de-developpement-durable/
https://undocs.org/fr/S/RES/2347(2017)
https://www.bnf.fr/fr/patrimoines-partages
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4.1.2  Contribuer à la sauvegarde des patrimoines francophones  
et des patrimoines en danger

La BnF est impliquée dans la sauvegarde et la diffusion du patrimoine écrit. Depuis 2020, cet engagement 
solidaire s’illustre par la mise en œuvre d’un projet quadriennal de sauvegarde et diffusion numérique du 
patrimoine irakien, grâce au soutien de la fondation ALIPH pour la protection du patrimoine en zones de 
conflit à hauteur de 880 000 dollars. Ce projet inclut des activités de catalogage, d’identification des 
collections, de restauration, de numérisation, de formation des personnels, et de diffusion de sélections 
documentaires dans Gallica et le site Bibliothèques d’Orient.
La Fondation Andrew W. Mellon soutient le site Bibliothèques d’Orient à hauteur de 900 000 € sur la 
période 2019-2023. En 2021, à l’occasion du renouvellement de collaborations, les partenaires histo-
riques ont été rejoints par l’Ifpo. Ce dernier contribuera à intégrer sur Gallica la reproduction numérique 
de manuscrits syriens désormais inaccessibles. Un partenariat a été conclu en novembre 2021 avec la 
Custodie de Terre sainte à Jérusalem pour numériser une partie de son fonds d’archives et des imprimés, 
tandis que l’Institut des manuscrits arabes du Caire (une collection de microfilms de manuscrits au-
jourd’hui disparus) et la Bibliothèque orientale de l’Université Saint-Joseph de Beyrouth, rejoindront le 
projet à l’horizon 2022. Grace au soutien spécifique accordé en 2020 à l’Idéo, le développement de 
l’outil AlKindi/Diamond pour le catalogage et l’indexation des manuscrits en langues orientales a avancé. 
De même, a pu être réalisée une large part du cahier des charges relatif au standard IIIF pour l’intégration 
des partenaires de Bibliothèques d’Orient. 
Les quatre missions d’expertise préalables ont permis d’amorcer la coopération avec des bibliothèques 
privées représentatives des composantes de la société irakienne puis la signature d’une convention en 
2020 avec le couvent chaldéen de Notre-Dame des Semences à Erbil (Kurdistan d’Irak). Deux nouveaux 
partenariats ont été signés en 2021 : avec le centre de recherche kurdophone Zheen à Souleimaniyeh 
pour la numérisation de presse kurde des années 1920 à 1940, et avec l’Institut pour la Recherche et 
l’Histoire des textes (IRHT) pour l’envoi de chercheurs à Erbil pour le catalogage détaillé de manuscrits 
syriaques à Notre-Dame des Semences avec la livraison des premiers fichiers numériques prévue cou-
rant 2022. D’autres sont à l’étude, notamment avec le ministère de la Culture irakien, dont dépend la 
Maison des manuscrits irakiens à Bagdad. Une formation aux bases de la restauration a été organisée 
par l’Institut national du patrimoine en septembre 2021 à Erbil et une mission a eu lieu dans cette même 
ville et à Bagdad en novembre 2021 afin d’assurer le suivi des partenariats en cours, de rencontrer de 
nouvelles bibliothèques et d’examiner les collections ciblées.
Après l’explosion survenue à Beyrouth en 2020, le ministère de la Culture a confié à la BnF la gestion 
d’un fonds d’urgence de 70 000 € destiné à soutenir la Bibliothèque nationale du Liban, dont les locaux 
récemment inaugurés avaient été lourdement touchés, avec la mise en place d’un atelier de conservation 
préventive et curative. La livraison du matériel est prévue début 2022.
En 2021, Laurence Engel a été réélue pour un mandat de 3 ans à la tête du Réseau francophone numé-
rique (RFN) qui poursuit son action en faveur de la sauvegarde des patrimoines des pays francophones. 
Dans le cadre du plan d’action adopté en 2020, trois scanners ont été fournis aux Archives nationales 
du Sénégal, à la Bibliothèque nationale de Côte d’Ivoire et à la Fondation Hampâte Bâ. La participation 
aux États généraux du livre en langue française à Tunis en septembre 2021 a permis de réaffirmer le rôle 
des bibliothèques et du RFN ainsi que de renouer avec l’OIF, qui a renouvelé son soutien au RFN pour 
2021 afin de poursuivre leur partenariat autour de la sauvegarde, la numérisation, de la fourniture de 
contenus numériques et de la valorisation d’un patrimoine documentaire partagé par et pour la re-
cherche ainsi que la formation de professionnels.

  Focus 8 : La sauvegarde du patrimoine documentaire au Moyen-Orient

4.1.3 Valoriser l’expertise de la BnF à l’international
La BnF contribue à la valorisation de l’expertise culturelle et scientifique française à l’international. L’ac-
compagnement de la mission Appui au patrimoine immatériel de l’État (APIE) a permis la construction 
d’une offre structurée selon trois axes (ingénierie métiers et formation ; numérisation ; expositions).

https://heritage.bnf.fr/bibliothequesorient/fr/homepage
http://www.rfnum.org/pages/
http://www.rfnum.org/pages/
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En 2021, six accueils ont eu lieu dans le cadre du programme Résidence Culture. Ce dispositif contribue 
notamment à l’identification et au signalement des collections en vue de leur numérisation et joue un 
rôle clé dans la responsabilité de la BnF quant à la valorisation de son patrimoine universel.
Acteur majeur des grandes expositions internationales à travers une activité des prêts à l’étranger, la 
BnF a contribué à 38 expositions à l’étranger.
Les données publiques ouvertes sont aussi un enjeu international. Avec data.bnf.fr, 20 millions de no-
tices dans WorldCat, plus de 10 millions de documents dans Gallica, dont 3 millions dans Europeana, la 
BnF est l’un des principaux contributeurs à cet écosystème de la donnée ouverte et de la diffusion des 
contenus francophones sur le web.
Son implication dans 67 organisations internationales lui permet d’influer sur les évolutions technolo-
giques et normatives. Elle est membre de l’association Europeana Network et de son Forum des agréga-
teurs, ainsi que du CEDCHE (Expert Group on a Common European Data Space for Cultural Heritage), 
instance de concertation de la Commission européenne avec les États Membres pour la numérisation du 
patrimoine culturel. La BnF est un acteur clef du développement du protocole IIIF et des identifiants VIAF, 
ISNI, ISSN et ARK qui permettent d’identifier de manière univoque les identités publiques des personnes 
ou des organismes impliqués dans la création, la production, la gestion et la distribution de contenus intel-
lectuels et artistiques. C’est un enjeu majeur pour les institutions et les industries culturelles françaises. 

4.1.4 Préparer l’avenir grâce à la recherche et l’innovation
La participation de la BnF à des projets européens a trait à la conception de nouveaux outils de média-
tion. Ainsi, l’outil d’éditorialisation réalisé dans le cadre du projet The Rise of Literacy (Construction de 
l’Europe des savoirs) est accessible aux publics de Gallica depuis janvier 2021. Il permet de créer des 
expositions virtuelles animées à partir de documents numériques. Le projet ARMA – The Art of Reading 
in the Middle Ages – vise à développer des outils en ligne conçus pour le secteur de l’éducation, à travers 
la numérisation et la constitution d’une collection de manuscrits, incunables et objets 3D illustrant les 
pratiques de lecture au Moyen-Age, avec une exposition virtuelle, la valorisation des collections via IIIF 
et des ressources d’apprentissage multilingues.
L’intelligence artificielle (IA) constitue le principal champ dans lequel la BnF a choisi de s’investir au ni-
veau européen. Ainsi, dans le cadre du projet NewsEye, elle a réalisé un état des lieux des données gé-
nérées et des outils de reconnaissance de caractères, d’analyse automatique de la structure des jour-
naux et de traitement multilingue des contenus fondée sur l’IA, et sur la dernière phase du projet, de 
valoriser celui-ci. Parallèlement, elle s’est fortement investie dans diverses initiatives internationales. 
Ainsi, la BnF préside le groupe de travail sur l’intelligence artificielle de la Conférence des directeurs de 
bibliothèques européennes (CENL). Lors de l’assemblée générale 2021 de la CENL à Bruxelles, Laurence 
Engel, nouvellement élue au CE, a présenté les enjeux de l’IA. Enfin, la conférence « Fantastic futures », 
co-organisée avec les bibliothèques de l’Université de Stanford et la Bibliothèque nationale de Norvège, 
a eu lieu les 10 et 11décembre 2021.

 4.2 LA COOPÉRATION NATIONALE 

La coopération nationale suit deux objectifs majeurs : d’une part, soutenir la dynamique de valorisation 
du patrimoine écrit et accompagner l’action du ministère de la Culture en faveur du signalement ; d’autre 
part, contribuer à stimuler et coordonner l’effort national en faveur de la numérisation et de la diffusion 
numérique, en faisant de Gallica une bibliothèque toujours plus collective.
Conformément à sa mission statutaire, la BnF anime un réseau national de partenaires dont le cœur 
historique est constitué par les « pôles associés ». Depuis plusieurs années, le réseau s’enrichit de nom-
breux autres partenaires. Les conventions de pôles associés courent pour la période quinquennale 
2020-2024. S’ajoutent des conventions de projet permettant des partenariats autour de projets limités 
dans le temps pour des opérations de numérisation ou de conversion rétrospective de catalogues en 
sorte de donner une large visibilité à leurs fonds patrimoniaux dans le CCFr. Plus de 850 institutions 
alimentent les différentes bases bibliographiques gérées par le CCFr. Plusieurs conventions peuvent 

https://www.bnf.fr/fr/formation-et-accueil-de-professionnels-residence-culture
https://www.bnf.fr/fr/rise-literacy-la-construction-de-leurope-des-savoirs
https://www.medieval-reads.eu/
https://www.newseye.eu/
https://www.cenl.org/
https://www.bnf.fr/fr/les-futurs-fantastiques
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être passées avec un même partenaire si la palette des actions de coopération est large.
En 2021, sur un budget de coopération nationale de 1,36 million d’euros, la BnF a attribué 1,35 million 
d’euros de subventions, le financement des actions de coopération documentaire étant fondé sur le 
principe d’un apport à part égale de la BnF et de ses partenaires. Les principaux attributaires des subven-
tions sont les bibliothèques dépendant des collectivités territoriales, au premier rang desquelles les biblio-
thèques de dépôt légal imprimeur (BDLI) mais également des bibliothèques territoriales avec lesquelles 
des actions de signalement sont en cours. Viennent ensuite les bibliothèques relevant de l’enseignement 
supérieur, puis les associations, fondations et structures régionales de coopération.
Dans le cadre du plan gouvernemental de soutien à la filière presse, le ministère de la Culture a confié 
à la Bibliothèque nationale de France le pilotage d’une grande commande photographique destinée aux 
photojournalistes. Intitulée « Radioscopie de la France : regards sur un pays traversé par la crise sanitaire », 
cette commande photographique sélectionnera par appels à projets 200 photographes.

  Focus 9 : La BnF pilote la grande commande photographique

4.2.1 Les pôles associés de dépôt légal imprimeur
Au sein des pôles associés documentaires, les BDLI sont chargées dans leur région de la collecte, de la 
conservation, du signalement et de la communication des documents déposés par les imprimeurs. 26 
bibliothèques sont liées à la BnF pour le dépôt légal imprimeur dans le cadre d’une convention de pôle 
associé documentaire : 20 bibliothèques municipales et communautaires, 3 archives départementales 
(Guadeloupe, Guyane, Martinique), 1 bibliothèque départementale (La Réunion), 1 bibliothèque universi-
taire (Strasbourg) et 1 établissement public territorial (Nouméa). En 2021, comme en 2019 et 2020, 
722 880 € ont été versés à ces établissements pour leur permettre d’assurer cette mission, soit près 
des deux tiers du total des subventions du département de la coopération.
Depuis 2014, la relation entre la BnF et les BDLI s’est enrichie d’une collaboration autour des archives de l’inter-
net. Les BDLI sont les seuls points d’accès au dépôt légal du web hors des emprises de la BnF, en vertu du décret 
du 19 décembre 2011 qui autorise la consultation du dépôt légal de l’internet à la BnF et dans des organismes 
habilités par le ministère de la Culture (Code du Patrimoine, article R132-23-2) et de l’arrêté du 16 septembre 
2014 qui fixe la liste de ces organismes. Fin 2021, l’accès distant est effectif dans 21 établissements ; le dernier 
en date est la Médiathèque des Champs libres de Rennes-Métropole depuis décembre 2021.
Les BDLI ont accompagné la BnF dans la collecte des sites internet à l’occasion de seize élections – prési-
dentielles, législatives, européennes, régionales, municipales – entre 2002 et 2020 ; en 2021, ce sont 18 
établissements qui ont participé à cette collecte en lien avec les élections régionales. Souhaitant élargir le 
périmètre de la collaboration documentaire, la BnF leur propose également une sélection partagée de sites 
web d’intérêt territorial. Cette collaboration est effective dans trois établissements : Strasbourg, qui col-
lecte les « Alsatiques du web », Montpellier et Nancy. La BnF propose enfin une sélection partagée de sites 
web selon certaines actualités. C’est particulièrement le cas en 2021 des ressources web en lien avec les 
enjeux environnementaux, l’intelligence artificielle ou les mouvements sociaux.

4.2.2 La coopération documentaire régionale et thématique
L’éventail des actions de coopération documentaire est large : dans le domaine du signalement, il s’agit 
principalement de mettre en valeur les fonds grâce, entre autres, au Catalogue collectif de France (CCFr) 
; dans le domaine de la coopération numérique, il s’agit de créer, diffuser et valoriser numériquement 
des ressources patrimoniales et de favoriser leur réutilisation.
Les crédits consacrés en 2021 à la coopération documentaire représentent 38% du budget de la coopé-
ration (dont 6% pour le signalement et 32% pour la numérisation). Le soutien à titre onéreux repose sur 
le principe du co-financement des actions, avec une participation de la BnF à hauteur de 50% et la re-
cherche d’une articulation optimale avec les autres dispositifs de soutien public (ministère de la Culture, 
ministère de l’Enseignement supérieur, de la recherche et de l’innovation). Le soutien à titre gracieux 
trouve sa principale expression dans l’ouverture des marchés de numérisation de la BnF aux biblio-
thèques partenaires.
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La coopération régionale est une des priorités affichées de la politique de coopération de la BnF et prend 
appui sur le dispositif des pôles associés régionaux. L’objectif est d’accompagner la mise en œuvre du 
Plan d’action pour le patrimoine écrit (PAPE) du ministère la Culture et de valoriser le patrimoine des 
bibliothèques françaises en régions. Cela implique : le recensement des fonds anciens, locaux et spéciali-
sés dans le Répertoire du CCFr (bibliothèques et des fonds) ; des campagnes de conversion rétrospective 
de catalogues ; le soutien à l’élaboration de bibliographies régionales, essentiellement rétrospectives, 
enrichies par des liens aux ressources numérisées ; des programmes de numérisation des fonds locaux 
et régionaux ; la poursuite de la Bibliographie de la presse française politique et d’information générale 
(BIPFPIG) et l’enrichissement de sa version en ligne, la base Presse locale ancienne.
En 2021, le réseau des pôles associés régionaux de la BnF est actif pour Auvergne-Rhône-Alpes, Bour-
gogne-Franche-Comté, Bretagne, Grand Est, Hauts-de-France, Normandie, Nouvelle-Aquitaine, Occitanie, 
Pays-de-la-Loire, Provence-Alpes-Côte d’Azur, et La Réunion. De nouveaux pôles régionaux ont été 
conclus en 2021 avec le Centre-Val-de-Loire et la Corse. 
Le dispositif des pôles associés régionaux se double d’un dispositif de pôles associés documentaires 
spécifiques avec certaines bibliothèques municipales qui ne sont pas Bibliothèque de dépôt légal impri-
meur (BDLI). Ainsi des conventions sont actives avec les bibliothèques municipales de Bayonne, Grenoble, 
et La Rochelle. De nouvelles conventions ont été signées en 2021 avec Nantes et Nîmes.
À l’occasion de ces renouvellements, la BnF a choisi d’approfondir certains axes de coopération : dans 
le domaine numérique, le soutien à la valorisation de la presse locale ancienne d’information générale, 
du patrimoine littéraire et des documents à haute valeur patrimoniale ainsi que des collections d’intérêt 
local et régional, permettant aux partenaires de la BnF de construire projets culturels, documentaires et 
scientifiques ; dans le domaine du signalement, l’actualisation région par région du Catalogue général 
des manuscrits du CCFr et une accélération des opérations de rétroconversion d’imprimés anciens, locaux 
et spécialisés.
À la fois dans le cadre des pôles associés régionaux et de manière bilatérale, des bibliothèques 
municipales, universitaires et des archives départementales ont été sollicitées en vue de par-
ticiper au marché BnF consacré à la presse ouvert pour la première fois en 2021 à des collec-
tions extérieures. Six établissements y ont intégré leurs collections : la Bnu (Bibliothèque na-
tionale et universitaire de Strasbourg) avec une partie des Dernières nouvelles d’Alsace  ; la 
bibliothèque municipale de Dijon et les Archives de Côte-d’Or pour une partie du Bien public ; 
la bibliothèque municipale de Lille pour une partie de L’écho du Nord ; la bibliothèque munici-
pale de Limoges pour une sélection de titres diffusés en Limousin ; la bibliothèque municipale 
de Bordeaux pour Le Mémorial bordelais.

La numérisation et l’intégration dans Gallica de documents à haute valeur patrimoniale se développe. 
Après Flaubert en 2018, Eugène Fromentin et Jean Giono en 2020, la BnF est à nouveau partenaire de 
l’Agence régionale du Livre en Provence-Alpes-Côte d’Azur pour la valorisation de ressources littéraires 
liées à ses territoires. Dans le cadre de l’Année Camus, impulsée par la région, et parmi d’autres événements 
se déroulant partout sur le territoire, cette coopération a consisté à valoriser des ressources déjà disponibles 
sur Gallica : plus de 250 documents de presse (articles, critiques...) d’Albert Camus ou en lien avec son œuvre 
ont été répertoriés et mis en valeur dans un dossier dédié de Gallica. La mise en ligne de ces pages a été ef-
fectuée à l’occasion de l’inauguration d’une exposition dédiée à la médiathèque Louis Nucéra à Nice en 
décembre 2021.
La médiathèque municipale du Mans, nouveau partenaire, a numérisé dans les chaînes BnF des docu-
ments exceptionnels, pour la plupart uniques (incunables, livres liturgiques dont certains abondamment 
annotés, traités de médecine, ouvrages de théologie et morale, ouvrages scolaires d’avant 1784, corpus 
des livrets liturgiques: livres d’heures, bréviaires).
Six nouvelles institutions ont intégré Gallica en 2021 et le programme de numérisation et de valorisation 
concertée en Sport : Carré des Canotiers, Bibliothèque Carnegie de Reims, Médiathèque Michel Cré-
peau de la Rochelle, Fédération française de spéléologie, Cinémathèque de la Sorbonne Nouvelle, le 
musée de la chemiserie et de l’élégance masculine.

http://presselocaleancienne.bnf.fr/accueil
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Deux grands musées parisiens sont devenus partenaires de la BnF : la Bibliothèque du musée des Arts 
décoratifs (MAD Paris) s’engage dans un partenariat de numérisation et de valorisation scientifique de 
l’histoire de la mode avec notamment la numérisation des albums Maciet, cœur de la collection icono-
graphique de la bibliothèque, et un premier ensemble de 230 catalogues de mode ; le musée du Louvre 
via son Centre de documentation Dominique-Vivant Denon a choisi Gallica pour numériser et diffuser les 
captations sonores et visuelles de ses Conférences de l’auditorium (1989-2011), avec un premier lot de 
162 cassettes représentant autant d’heures de conférences par les plus grands noms de l’histoire de 
l’art. L’ensemble représente près de 5 000 heures d’enregistrement.
La Comédie-Française, également nouveau partenaire de Gallica, s’est engagée via sa Bibliothèque-Musée 
dans un partenariat de numérisation de manuscrits de souffleurs, ensemble exceptionnel permettant de 
mieux connaître le répertoire réellement joué sur scène et la réalité de la culture théâtrale en France telle 
qu’elle se diffusait par la scène et non par les éditions. Les départements de la BnF, la Bibliothèque-musée 
de la Comédie-Française et les bibliothèques de Versailles et de Toulouse ont également travaillé dès 2021 
à la production de Sélections consacrées à Molière, pour mettre en valeur le corpus moliéresque (1 625 
documents dont 380 venant des partenaires) par un effort commun de médiation et de valorisation. Ce 
travail facilitera l’accès des chercheurs, des amateurs et des publics scolaires aux pièces de Molière et à 
toute l’iconographie permettant de les illustrer. Des partenaires ont été approchés pour planifier une 
programmation de valorisation en 2022, année des 400 ans de la naissance de Jean-Baptiste Poquelin, 
dit Molière.
2021 a permis la signature de conventions de numérisation pour la filière partenaires des marchés de la 
BnF avec l’UPEC (Université Paris-Est Créteil) et les ministères sociaux. Le programme de numérisation 
concertée en sciences juridiques a amorcé sa seconde phase scientifique et documentaire avec la 
constitution d’un nouveau comité scientifique. L’axe « crimes, peines, prisons » a fait l’objet d’un rappro-
chement avec Criminocorpus sur les aspects de médiation numérique.

4.2.3 Le Catalogue collectif de France (CCFr)
Le Catalogue collectif de France (CCFr) est à la fois un instrument de localisation de références et un 
répertoire des ressources documentaires françaises. L’enrichissement de ses contenus et de ses ser-
vices s’est poursuivi et accéléré en 2021. À la fin de cette année, le CCFr donne accès à plus 40 millions 
de notices et fédère 10 catalogues : les catalogues de la BnF (BnF Catalogue général et BnF Archives et 
manuscrits), les catalogues des bibliothèques de l’Enseignement supérieur (Sudoc et Calames), des 
catalogues réseaux spécialisés, des bases gérées directement par la BnF (Base Patrimoine, Catalogue 
général des manuscrits, le CGM, et Palme). 
Les principales évolutions ou corrections du site se sont concentrées sur la robustesse et la sécurisation 
du site, une amélioration de l’accessibilité, un enrichissement des critères de recherche (langues, types 
de documents, catalogues collectifs). 
Les données trimestriellement mises à jour du CCFr (Base patrimoine, Répertoire fonds et bibliothèque, 
Catalogue général des manuscrits, Palme) sont proposées à la réutilisation sur trois sites : api.bnf.fr, 
data.gouv.fr et culture.gouv.fr. Une dizaine de widgets (encarts de recherche) pointant sur des re-
cherches ciblées sont opérationnels (Bayonne, Beaune, La Rochelle, Le Mans, Nantes Périgueux, Reims, 
Aix-en-Provence, Occitanie, Pau Poitiers), d’autres sont en projet. Ils permettent aux établissements de 
se réapproprier leurs données et de les offrir à leurs usagers locaux.

TABLEAU 25 : CATALOGUE COLLECTIF DE FRANCE

2018 2019 2020 2021

Nombre de notices dans la base Patrimoine  6 888 060    6 903 396    8 118 552    8 809 195   

Nombre de fonds décrits dans le RNBFD  3 723    3 789    4 072    4 447   

Fréquentation du CCFr (nombre de visites)  471 475    267 332    413 332    361 883  
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Base Patrimoine
La Base patrimoine a dépassé les 8,8 millions de notices en provenance de 261 établissements. Ce sont 
près de 1,25 million de notices qui ont été traitées en 2021 (ajouts, corrections et suppressions).
Les programmes de conversion rétrospective ou d’extraction de fonds anciens, locaux et spécialisés se 
sont poursuivis en cohérence et en accompagnement des plans régionaux, avec une priorité donnée aux 
bibliothèques municipales classées et aux opérations menées dans le cadre des pôles associés régionaux. 
Ces opérations s’appuient très largement sur une réutilisation massive des notices bibliographiques de 
la BnF.
Les bibliothèques municipales classées d’Angers, Chalon-sur-Saône, Chambéry, Le Mans, Metz, Moulins, 
Nîmes, Poitiers, Rennes, Tours ont mis à jour ou complété leurs fonds de manière significative. 
La dynamique insufflée par les pôles régionaux et le ministère de la Culture contribuent à la diversification 
des collections offertes. Elle se manifeste par l’arrivée en 2021 de huit nouveaux établissements : en Au-
vergne-Rhône-Alpes, les bibliothèques des archives départementales de la Drôme, de la bibliothèque du 
Chambon-sur-Lignon ; dans le Grand Est, la bibliothèque d’Haguenau ; dans les Hauts-de-France, la biblio-
thèque de Tourcoing ; à La Réunion la bibliothèque départementale ; en Nouvelle-Aquitaine, la bibliothèque 
du musée basque et de ; l’histoire de Bayonne ; en Pays de la Loire, la bibliothèque de Laval ; en Provence-
Alpes-Côte d’Azur, la bibliothèque de Barcelonnette.
Cette politique a permis également d’apporter des mises à jour et compléments pour de nombreux 
établissements (Arles, Avranches, Belfort, Cholet, Granville, Rochefort, Saint-Omer, Senlis) ainsi que, 
dans le cadre de la poursuite de partenariats, la Bibliothèque de la Fondation Napoléon et la Médiathèque 
Hector Berlioz.

Catalogue général des manuscrits
L’enrichissement du Catalogue général des manuscrits (CGM) connaît une dynamique nouvelle grâce à 
l’outil collectif de catalogage en EAD, TapIR (Traitement automatisé pour la production d’instruments de 
recherche) et aux plans régionaux aidés par le ministère de la Culture  et la BnF via l’appel à projet pa-
trimoine écrit.
En 2021, des mises à jour et enrichissements par des liens vers des numérisations ou publications de nou-
veaux inventaires dans le CCFr ont été réalisées par 179 utilisateurs pour 74 établissements ; 153 nouveaux 
inventaires ont ainsi été publiés, 783 inventaires ont connu une mise à jour ou un enrichissement, ce 
qui représente près de 67 000 composants supplémentaires accessibles via le CCFr. Enfin, plus de 
780 000 composants ont été importés ou créés dans TapIR dans le cadre des différents partenariats.

Répertoire national des bibliothèques et des fonds documentaires (RNBFD)
Le Répertoire recense, fin 2021, 4 447 fonds (4 072 en 2020) de 650 bibliothèques (596 en 2020).
Le recours à la saisie collaborative permet des chantiers ciblés aussi bien avec des établissements 
qu’avec des réseaux ou des régions. Le signalement de fonds mettant en lumière les recherches sur les 
documents spoliés se poursuit. Le projet d’enrichissement du répertoire des fonds par l’apport des 
collections labellisées CollEx-Persée est entré dans une phase opérationnelle en 2021. À la fin de cette pre-
mière année, ce sont plus de 600 fonds qui ont été créés ou enrichis pour une vingtaine d’établissements.

 4.3 L’EXPERTISE BNF AU SERVICE DES PROFESSIONNELS

4.3.1 L’expertise bibliographique 

Un travail normatif
Plusieurs actions importantes ont été menées dans le domaine normatif, dans la perspective de l’adaptation 
au cadre français du nouveau code de catalogage international RDA (Ressource description and access). 
Cette démarche de « transition bibliographique » consiste en un passage progressif de normes fondées sur 

https://ccfr.bnf.fr/portailccfr/ark:/06871/00211020
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l’ISBD (International standard bibliographic description) vers un code de catalogage RDA-FR.
La version française du modèle IFLA LRM (IFLA Library Reference Model, Modèle de référence pour les biblio-
thèques), socle conceptuel de RDA, désormais disponible en ligne, est le fruit d’une collaboration d’experts 
de la BnF, membres des groupes Normalisation et Systèmes & Données de la Transition bibliographique, avec 
le concours des rédacteurs du texte original. Elle marque un tournant important dans la vie du programme, 
puisque la barrière de la langue ne constitue désormais plus un frein à l’appropriation du modèle qui forme la 
base des transformations dans les catalogues de bibliothèques.

L’expertise internationale sur les métadonnées
La BnF a publié en 2021 sa politique d’identifiants officialisant et systématisant un certain nombre de 
principes fondamentaux, tant stratégiques que techniques, qu’elle suit pour décider de s’engager ou non 
sur un identifiant, et de la nature de son engagement.
Au sein de la BnF, le Centre ISSN France, outre ses responsabilités exercées à l’échelle nationale, s’inscrit 
dans le plan stratégique 2020-2024 du Centre international de l’ISSN. La BnF a en outre signé avec le 
Centre international de l’ISSN une convention qui lui permet de rejoindre la communauté internationale 
des agences d’archivage et de préservation qui alimentent le Registre Keepers – dont le but est d’indiquer 
pour un titre et un ISSN quelles sont les agences qui en assurent la préservation numérique et selon 
quelles modalités d’accès.
Toujours dans le domaine des identifiants, il faut également noter la contribution de la BnF aux instances 
internationales de l’identifiant ISNI, de par sa participation au conseil d’administration, au comité technique 
et à l’équipe qualité. Elle poursuit en particulier son travail commun avec la British Library dans ce cadre. La 
BnF est motrice également dans la formalisation du groupe consultatif des bibliothèques de l’ISNI, à la suite 
de la réunion plénière des bibliothèques membres de l’ISNI en octobre 2021. 
La BnF poursuit enfin son investissement dans les sections et groupes de travail de l’IFLA relatifs aux mé-
tadonnées, qui sont moteurs dans l’élaboration des normes et des bonnes pratiques au niveau international. 

4.3.2 L’expertise en conservation
Le département de la Conservation travaille également avec les professionnels extérieurs de l’informa-
tion et de la culture, en proposant des formations (cf. 4.3.3), en mettant à disposition les compétences 
de ses experts (reliure, restauration, plan d’urgence, numérisation) et de son laboratoire, en participant 
aux travaux nationaux et aux programmes internationaux de conservation et de normalisation.
Comme chaque année, la BnF a effectué en 2021 un nombre élevé d’expertises externes, en France 
surtout. On peut citer, par exemple, pour le laboratoire : l’évaluation de l’état sanitaire des collections de 
la bibliothèque de l’Assemblée nationale, ou celle des magasins et collections de la BU de Sciences de 
Lyon.

4.3.3 Formation initiale et continue à la BnF
Au titre de la formation initiale, la BnF réalise des formations pratiques pour des stagiaires, élèves et 
étudiants de l’enseignement supérieur ou d’écoles d’application ouvertes aux sorties de concours de 
bibliothèque. Les stages se déroulent majoritairement autour des activités liées aux métiers des biblio-
thèques : accueil des publics, conservation, traitement des collections mais aussi administration, logis-
tique et sécurité. Des groupes sont également reçus pour des visites spécialisées, notamment sur le 
dépôt légal, régulièrement sollicité par différents publics, étudiants ou professionnels.
En complément aux actions de formation décrites ci-dessus (cf. 4.1.2 et 4.2.2), d’autres professionnels ou 
futurs professionnels suivent des actions de formation à la BnF. L’offre de formation dans le domaine de la 
conservation prend la forme de stages collectifs de formation continue et de stages individuels dans les 
ateliers ou le laboratoire, ou pour le plan de sauvegarde. En dépit de la crise sanitaire qui a encore ralenti 
l’activité en 2021, 108 stagiaires professionnels ou étudiants spécialisés ont suivi ces formations (42 en 
2020, 53 en 2019). Les ateliers du département de la Conservation bénéficient d’une forte attractivité : ils 
accueillent des stagiaires dans le cadre de la préparation d’un brevet des métiers d’art ou de masters liés 
à la restauration. En 2021, 27 stagiaires individuels ont été accueillis (17 en 2020, 36 en 2019, 28 en 

https://www.bnf.fr/fr/politique-identifiants-bnf
https://www.bnf.fr/fr/conservation-loffre-de-formation
https://www.bnf.fr/fr/conservation-loffre-de-formation
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2018) auxquels s’ajoutent des visites professionnelles (étudiants de l’ENSSIB, de l’INET…).
Le Centre national de la littérature pour la jeunesse (CNLJ) de la BnF propose un programme de forma-
tion continue et initiale destiné aux bibliothécaires jeunesse, mais également à tout professionnel de 
l’enfance et à toute personne intéressée par la littérature pour la jeunesse et les problématiques en lien 
avec la lecture des jeunes. En 2021, toujours dans un contexte de crise sanitaire, l’offre de formation du 
CNLJ a retrouvé son volume habituel (16 stages programmés, 2 annulés) tout en diversifiant l’offre, 
équilibrée entre distanciel et présentiel. 

 4.4 LES ACTIVITÉS SCIENTIFIQUES ET DE RECHERCHE 

La conduite de programmes de recherche en lien avec le patrimoine dont elle a la charge est l’une des 
missions de la Bibliothèque. Elle prend corps dans la démarche scientifique de ses personnels, dans 
l’activité des chercheurs qu’elle associe à ses projets et dans les partenariats qu’elle noue avec des labo-
ratoires, grandes écoles, universités, instituts ou bibliothèques, français et étrangers. Ces partenariats 
prennent la forme de conventions entre institutions – une vingtaine furent signées en 2021, dont une 
convention-cadre de coopération avec Sorbonne Université – et se vivent au quotidien dans la participation 
active à des réseaux de recherche : ainsi du Campus Richelieu, au côté de l’Institut national d’histoire de 
l’art et l’École nationale des chartes, ou encore des dispositifs d’excellence de la recherche française, à 
travers l’engagement de la BnF dans deux Écoles universitaires de recherche (EUR) et un Labex.
Au cours de l’été 2021, la BnF a par ailleurs lancé, dans le cadre de son partenariat avec la Très Grande 
Infrastructure de Recherche (TGIR) Huma-Num, le premier appel à projets du BnF DataLab, espace dédié 
à l’analyse et au traitement des collections numériques, inauguré le 18 octobre. Cette collaboration a 
permis la sélection de cinq projets de recherche qui seront accueillis pour une durée d’un an dans le BnF 
DataLab, et couvrent des sujets aussi variés que l’étude de la viralité en ligne, l’émergence de la notion 
d’environnement ou la mise en place d’une chaîne de traitement pour les documents anciens de Gallica.
Pour conduire sa politique scientifique, l’établissement est doté d’un conseil scientifique, présidé jusqu’à 
l’été 2021 par Antoine Compagnon, auquel succède Pascal Ory, professeur émérite à l’université Paris 1 
Panthéon-Sorbonne en histoire culturelle et membre de l’Académie française, désigné par arrêté de la 
ministre de la culture en date du 9 décembre 2021.
Parallèlement aux programmes bénéficiant de subventions, la BnF conduit au quotidien une activité de 
recherche dans les domaines où s’illustre le cœur de métier de ses conservateurs, bibliothécaires, experts, 
ingénieurs et techniciens : science des bibliothèques et du patrimoine (conservation, archivistique, struc-
turation des données, etc.) et histoire et analyse des collections (histoire du livre, codicologie, iconologie, 
fouille de données, etc.). La qualité et la diversité de cette activité, échos de la richesse des fonds, se 
mesurent à l’aune des nombreuses publications d’ouvrages et d’articles, et la participation régulière à 
des événements scientifiques (colloques, commissariat d’expositions, jurys, etc.). L’Annuaire des spécialistes 
et experts de la BnF, en perpétuel enrichissements de références bibliographiques, compte à ce jour 209 
pages personnelles de spécialistes et de chercheurs. Depuis 2016, la BnF publie un carnet de recherche sur 
la plateforme Hypothèses du Centre pour l’édition électronique ouverte. Enfin, pour faire largement profiter la 
communauté scientifique des résultats de ses recherches et améliorer le signalement de sa production aca-
démique, la BnF a confirmé cette année son adhésion au portail d’archives ouvertes au sein de l’archive 
ouverte pluridisciplinaire HAL (Hyper Articles en Ligne).

  Focus 1 : L’établissement inaugure le BnF DataLab

4.4.1 Les programmes de recherche subventionnés au niveau national

Le plan quadriennal de la recherche
Dispositif engagé depuis 1994, doté d’un budget d’environ 200 000 € par an, le plan quadriennal de la re-
cherche permet de conduire des projets de recherche sur l’histoire et l’analyse des collections de la BnF 
ainsi que sur les diverses sciences du livre et des bibliothèques. Cette activité répond à des exigences 

https://experts.bnf.fr/
https://experts.bnf.fr/
https://bnf.hypotheses.org/
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précises en termes de résultats scientifiques et de respect d’un calendrier. Tout projet conduit dans le 
cadre de ce plan se voit allouer des moyens (fonctionnement, investissement, ressources humaines) et fait 
l’objet d’une évaluation annuelle.
Neuf programmes de recherches ont été retenus dans le cadre de l’appel à projets du neuvième plan qua-
driennal, pour les années 2020-2023. L’année 2021 marquait la poursuite de sept de ces programmes : 
• La Bibliothèque nationale sous l’Occupation : des sources pour l’histoire du livre et des collections entre 
1940 et 1946 (Mission Gestion de la production documentaire et des archives) ;
• Un outil partagé pour décrire, analyser et comprendre les collections de collectionneurs à la BnF (départe-
ment de la Coopération) ;
• Attaques et dégradations de la bande magnétique : du diagnostic à la machine de nettoyage (département de 
l’Audiovisuel) ;
• Les Contes de Perrault illustrés par Gustave Doré : histoire éditoriale et analyse iconographique (département 
Littérature et art) ;
• Trouvailles Monétaires : création d’une base en ligne (département des Monnaies, médailles et antiques) ;
• Les carnets scientifiques d’Antoine d’Abbadie en Éthiopie (1840-1852) : numérisation, transcription et 
édition (département des Manuscrits) ;
• Répertoire des écritures musicales du département de la Musique (département de la Musique).
Deux nouveaux programmes ont été lancés en 2021 :
• La couleur : artefacts, matière et cognition (département des Manuscrits) dont le début avait été programmé 
pour 2021 ;
•Hollstein French (département des Estampes et de la photographie), dont le lancement initialement 
prévu en 2020 a été différé d’une année.
Malgré les diverses mesures mises en œuvre pour faire face à la pandémie de Covid-19, les programmes 
ont su s’adapter à la situation et continuer leur activité sans retard notable, sinon pour quelques recrute-
ments qui ont connu des ajustements. Seul le lancement de « Hollstein French » a dû être différé, mais le 
projet a pu être lancé en 2021, avec la signature d’une convention avec l’éditeur Sound & Vision Publishers 
et le recrutement d’une assistante de recherche. 

La participation à des réseaux et groupements scientifiques
La BnF est également partie prenante de plusieurs réseaux et groupements scientifiques dont les 
thèmes de recherche entrent directement en résonnance avec ses priorités et permettent la conduite 
de projets nationaux et internationaux.
Le premier de ces réseaux, en termes de proximité, est bien entendu le Campus Richelieu, avec des ren-
contres désormais régulières entre les personnels scientifiques de la BnF, de l’Institut national d’histoire 
de l’art et l’École nationale des chartes, en particulier via des ateliers autour de thématiques communes de 
recherche. Cette année, deux ateliers, très suivis ont été organisés : « (Re)voir la ville : étudier les transfor-
mations urbaines » et « La fabrique de la couleur ». Une convention de coopération a par ailleurs été signée 
avec l’INHA, qui fait suite à celle signée avec l’Enc en 2019. Lancé en 2018, le programme collectif de 
recherche « Richelieu, histoire du quartier », réunissant la BnF, l’INHA, l’Enc, le Centre allemand d’histoire 
de l’art et le Centre André Chastel, a été rejoint cette année par l’École polytechnique fédérale de Lausanne, 
et s’est vu renforcé par le soutien apporté par la Fondation des sciences du patrimoine, à travers le projet 
complémentaire « Rich.Data ». Ce soutien a permis le recrutement d’un chercheur postdoctoral qui travaille 
à la modélisation conceptuelle permettant de lier les données hétérogènes relatives à l’histoire du quartier 
Richelieu. Cette année, la BnF s’est également associée à l’INHA pour répondre avec succès à l’appel 
national à projets dans le cadre de la convention de recherche entre le ministère de la Culture et l’INRIA. 
Financé sur douze mois, le projet « DataCatalogue » permettra le développement d’outils d’extraction de 
la structure logique des catalogues de vente et leur mise à disposition auprès des institutions et des 
équipes de recherche. Il s’agit du cinquième projet porté par la BnF dans le cadre de cette convention.
La BnF est également partie prenante d’importants groupements scientifiques : les écoles universitaires 
de recherche ArTeC et TransLitteræ, le laboratoire d’excellence Les passés dans le présent, la Fondation 
des sciences du patrimoine ou encore le Domaine d’intérêt majeur Matériaux anciens et patrimoniaux. 
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En répondant aux appels à projets de ces groupements, la BnF peut conduire des programmes en colla-
boration avec les unités de recherche qui les constituent. Ainsi, la Fondation des sciences du patrimoine 
soutient depuis 2018, sous la forme d’un contrat doctoral de 3 ans, le projet DALGOCOL : Fouille de 
données et algorithmes de prédiction de l’état des collections. Le DIM Matériaux anciens et patrimoniaux 
a choisi également de soutenir cette année le projet « PS.XX », dédié à la propagande sonore enregistrée 
au XXe siècle, impliquant le département Son, vidéo, multimédia. Citons également, dans le cadre du labex 
Les passés dans les présent, la poursuite de cinq projets de recherche la BnF et la sélection de deux 
nouveaux ; et, dans le cadre d’Eur ArTeC, la poursuite de deux projets et la sélection d’un nouveau.
La BnF participe enfin à deux International Research Network (IRN, ex-Groupement de recherche inter-
national, GDRI) : Épistémuse : passé, présent et devenir des musicologies francophones et Corpora and 
computational linguistics for digital humanities (CYCLADES).

Les programmes de recherche soutenus par l’Agence nationale de la recherche
Plusieurs programmes de recherche associant la BnF comme partenaire bénéficient des financements de 
l’Agence nationale de la recherche (ANR) et impliquent d’autres institutions ou organismes de recherche. 
Pour l’année 2021, sept programmes étaient en cours :
• LIFRANUM : LIttératures FRAncophones NUMériques : identification, indexation et analyse des productions 
littéraires nativement numériques dans l’aire francophone ;
• SHAKK : Syrie : conflits, déplacements, incertitudes ;
• Nambikwara : Les carnets Nambikwara de Lévi-Strauss ;
Texts Surrounding Texts: Satellite Stanzas, Prefaces and Colophons in South-Indian Manuscripts ;
• DESIGNSHS : Design graphique, recherche et patrimoine des sciences sociales. Le Laboratoire de gra-
phique de Jacques Bertin ;
• E-NDP : Notre-Dame de Paris et son cloître: les lieux, les gens, la vie ;
• CollabScore : Espaces collaboratifs de partitions musicales numérisées.
Enfin, deux projets auxquels la BnF a accordé son soutien ont été retenus dans le cadre de l’appel à 
projets générique 2021 de l’ANR :
• BHAI : Intelligence artificielle hybride appliqué à la sigillographie byzantine ;
• DigiByzSeal : Unlocking the Hidden Value of Seals: New Methodologies for Historical Research in Byzantine 
Studies.

Les programmes de recherche soutenus par le ministère la Culture
Pour le ministère de la Culture, le Département des études, de la prospective, des statistiques et de la 
documentation s’attache à conduire tous les dix ans une grande enquête sur « les pratiques culturelles » 
qui porte sur les différentes formes de participation à la vie culturelle (lecture de livres, écoute de musique, 
fréquentation des équipements et des manifestations culturels, pratiques en amateur), tout en accordant 
une large place aux usages des médias traditionnels (télévision, radio, presse) et, depuis l’édition de 2008, 
aux nouvelles technologies liées au développement du numérique.
Un appel à projets de recherche a été lancé en 2020 auprès de laboratoires universitaires ou de structures de 
recherche pour approfondir les résultats de cette enquête, soit sur des questions spécifiques, soit avec des 
compléments de post-enquêtes. La BnF, à travers son pôle d’études des publics, a soumis deux programmes, 
l’un sur les publics des expositions et de l’art en ligne (9,7% des français ayant déclaré en 2018 avoir réalisé une 
« visite virtuelle » parmi leurs activités numériques) et l’autre sur « le loisir d’apprendre » (12% des français dé-
clarent avoir une pratique amateur « d’activités scientifiques (recherches historiques, astronomies, etc.) ». C’est 
la première fois qu’un établissement du ministère candidate à cet appel à projets et reçoit une aide financière 
pour cofinancer la réalisation de ces projets : le montant de la subvention (respectivement de 93k€ et 10k€) 
couvre des dépenses de ressources humaines (recrutement de deux post-doctorantes), de documentation et de 
retranscription ainsi que de communication et valorisation. Ces programmes font l’objet d’une forte intégration 
dans le milieu académique, grâce à des participations à des journées d’étude. Si les projets s’achèveront en 
2022, ils inscrivent d’ores et déjà la BnF dans un environnement actif de recherches sur les pratiques culturelles 
et numériques.

http://www.sciences-patrimoine.org/projet/fouille-de-donnees-et-algorithmes-de-prediction-de-l-etat-des-collections-dalgocol/
http://actions-recherche.bnf.fr/BnF/anirw3.nsf/IX01/A2020000001_lifranum-litteratures-francophones-numeriques-identification-indexation-et-analyse-des-productions-litteraires-nativement-numeriques-dans-l-aire-francophone
http://www.agence-nationale-recherche.fr/Projet-ANR-17-CE26-0021
http://www.agence-nationale-recherche.fr/Projet-ANR-18-CE27-0017
https://anr.fr/Projet-ANR-20-CE27-0023
https://actions-recherche.bnf.fr/BnF/anirw3.nsf/IX01/A2021000009_anr-e-ndp-notre-dame-de-paris-et-son-cloitre
https://anr.fr/Projet-ANR-20-CE27-0014
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4.4.2 L’activité de recherche et développement au niveau international
En plus des projets européens où la BnF est partenaire, la BnF prend part à plusieurs programmes col-
laboratifs de recherche à l’échelle internationale. À titre d’exemple, dans le cadre des célébrations du 
centenaire de la mort de Dante Alighieri, le département des Manuscrits participe à l’Illuminated Dante 
Project (IDP, https://www.dante.unina.it/public/frontend), conçu au sein du groupe de recherche en 
Philologie de la littérature italienne de l’Université de Naples-Frédéric II. On peut également citer le projet 
ERC Advanced Grant BodyCapital mené par l’Université de Strasbourg, auquel participe le service du 
dépôt légal numérique, et qui utilise les collections du dépôt légal de l’internet, ou encore le projet 
ROADMAP (Research On Antonio De Holanda Miniatures Artistic Production) soutenu par la Fundação 
para a Ciência e a Tecnologia du Portugal auquel participe le département des Cartes et plans pour la 
consultation de l’Atlas Miller. 

4.4.3 L’accueil de chercheurs et les bourses de recherche
Afin de s’associer sur la durée d’une année universitaire le concours de jeunes chercheurs (étudiants, 
doctorants, post-doctorants), dans une optique de valorisation de ses collections, la BnF accueille 
chaque année individuellement des chercheurs dans le cadre de deux programmes. 
Le plus ancien (1978) permet d’accueillir pendant quatre ans d’anciens élèves des Écoles normales supé-
rieures, appelés « chargés de recherches documentaires ». Cinq étaient accueillis à la BnF fin 2021 :
• Marie-Elisabeth Jacquet, Valorisation du fonds Bastille de la Bibliothèque de l’Arsenal ;
• Clémence Pelletier, Constituer les notices d’une centaine de manuscrits latins ;
• Eugénie Martin, Inventaire de la partie non signalée du fonds Art et action ;
• Philippine Azadian, Inventaire bibliographique des éditions françaises du XVIe siècle en grec ;
• Sophie Bros, Editions illustrées et roman d’aventures : l’influence de l’image dans les romans d’aventures 
illustrés français et anglais des années 1870-1920.
Le second programme s’appuie, depuis 2003, sur un appel à chercheurs national et permet de bénéficier 
du statut de chercheur associé-BnF. Ce statut est délivré pour une durée d’un an et reconductible deux 
fois. Il offre à ceux qui en bénéficient des conditions d’accueil privilégiées, au plus près des collections, 
accompagné par un référent scientifique. Pour l’appel 2021, douze nouveaux chercheurs ont été sélection-
nés par le jury, ce qui porte à 32 le nombre total de chercheurs associés accueillis cette année dans des 
départements de la BnF, et en fait ainsi la plus importante promotion depuis la création de ce dispositif.
Ce dispositif est complété par l’attribution chaque année de bourses de recherche, grâce à la générosité 
de mécènes ou sur fonds propres de l’établissement.
Pour l’année universitaire 2021-2022, la bourse de recherche Louis Roederer sur la photographie a été 
attribuée à Juliette Lavie pour un projet intitulé La photographie à la télévision. Chambre noire 1964-1969 
Une émission de l’ORTF. Deux bourses d’excellence de la BnF ont également été attribuées à des cher-
cheurs associés ayant choisi de reconduire leur statut pour une nouvelle année : Jia Junyuan, pour la 
rédaction du catalogue de la collection de musique chinoise de la BnF, et Flora Amann, pour l’étude et 
la valorisation des premiers livres destinés aux sourds en France. La bourse du comité d’histoire de la 
BnF a quant à elle été attribuée à Angela De Maria, pour une recherche sur le fonds des traductions de 
la bibliothèque du Roi.
Deux bourses dédiées à l’histoire et au parcours des collections extra-européennes ont été également 
décernées en partenariat avec le musée du Quai Branly-Jacques Chirac : à María José Jarrín, pour son 
projet « Objets amérindiens et images artistiques », et à Benoît Roux, pour son projet « Inventaire et mise 
en perspective des exotica du muséum des Antiquités (XVIIIe-XXIe siècle) ».
Enfin, pour la deuxième année consécutive, suivant en cela une recommandation de son conseil scien-
tifique, la Bibliothèque cofinance avec des partenaires institutionnels deux contrats post-doctoraux. Le 
premier, en association avec le Collège de France, permet à Julien Auber de Lapierre de poursuivre pour 
une nouvelle année sa recherche sur l’histoire de la collection de papyrus de la BnF. Il est accueilli 
conjointement au sein de la chaire Culture écrite de l’Antiquité tardive et papyrologie byzantine du Col-
lège de France et au département des Manuscrits de la BnF. Le second, dans le cadre de l’École univer-
sitaire de recherche TransLitteræ, vient soutenir la recherche d’Anna Arató sur le réseau poétique du 

https://www.dante.unina.it/public/frontend
https://www.bnf.fr/fr/accueil-de-chercheurs
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Nord de la France des XIIe-XIVe siècles. Elle est accueillie conjointement au département des Manus-
crits, au laboratoire SAPRAT et au Centre Jean Mabillon.

4.4.4 Les centres de recherche de la BnF

Le Laboratoire scientifique et technique de la BnF 
La Bibliothèque a développé des techniques appropriées à sa mission de conservation. Aux activités de 
conservation curative traditionnelle et à la reliure, sont venues s’ajouter des activités nouvelles : la prévention 
et la préservation, la formation des personnels, la numérisation, la recherche et la veille technologique. Son 
laboratoire permet une véritable approche scientifique grâce au développement des méthodes d’analyse des 
matériaux, de leurs conditions de vieillissement et de dégradation.
Le laboratoire de la BnF mène une coopération active avec des institutions nationales et internationales 
ayant compétence dans ce domaine. Il participe à l’activité de recherche de l’établissement, tant dans 
le cadre de projets coopératifs nationaux, de projets financés par des laboratoires d’excellence que pour 
les besoins propres de la BnF, dans le cadre du plan quadriennal de la recherche ou pour répondre à des 
problématiques internes.
Parmi les nombreux projets de recherche en cours peuvent être mentionnés les projets ESPyON et ZIP. 
ESPyON (ElaStomères identifiés par Pyrolyse couplée à la GC-MS dans les cOllectioNs muséales) a été 
retenu en 2020 dans l’appel à projet de la Fondation pour les sciences du patrimoine. Le projet porte 
sur la conception d’une méthodologie analytique et le développement d’un outil pour l’identification et 
la caractérisation des caoutchoucs dans les collections patrimoniales. Les partenaires sont le Centre 
Pompidou, le C2RMF et le CICRP.
Le projet ZIP, sur l’étude de films plastiques auto-adhésifs, appelés zips, utilisés dans les dessins d’archi-
tecture, soutenu et financé par la Fondation pour les sciences du patrimoine, en partenariat avec l’Institut 
national du patrimoine, Centre Pompidou, Fondation Le Corbusier, Museum of Modern Art (MoMA - New 
York City). En collaboration avec le laboratoire BnF, Marion Cinqualbre prépare une thèse de doctorat en 
conservation-restauration, en vue de définir et d’optimiser les protocoles de conservation-restauration 
adaptés aux différentes dégradations identifiées au sein des collections partenaires (soutenance prévue 
en 2022).

Le Centre d’étude et de publication des trouvailles monétaires
Grand département1 pour la numismatique, le département des Monnaies, médailles et antiques s’est 
doté en 1978 d’un centre de recherche destiné à étudier, et éventuellement restaurer, les trésors moné-
taires et les monnaies de fouilles confiées au département. Le travail est pris en charge soit par des 
conservateurs du département, soit par des collègues du CNRS et par les vacataires de recherche du 
Centre. Le résultat des recherches est publié dans la revue spécialisée que la BnF édite depuis 1979, 
Trésors Monétaires. Depuis que le Centre d’étude et de publication des trouvailles monétaires existe 
(1978), 160 trésors monétaires antiques (120), médiévaux (22) et modernes (18), de tous métaux (or, 
argent et bronze) ont été étudiés et publiés, soit 137 205 monnaies. Il faut y ajouter les 16 ensembles 
de site, qui sont des monnaies non thésaurisées et perdues de façon aléatoire, soit 36 486 monnaies.
Ainsi, à ce jour, plus de 173 600 monnaies ont été publiées dans Trésors Monétaires. Ces trésors et 
monnaies de sites constituent des documents importants pour notre connaissance de la circulation des 
espèces, du déplacement des hommes, de la production monétaire, de la vie économique et d’événe-
ments parfois inconnus des sources.
Le volume 30 de la publication (remise du manuscrit fin 2021) sera consacré aux trésors de quinaires 
d’argent gaulois, notamment autour de l’important trésor de Bassing (Moselle). 
Au cours de l’année, le transfert de la base de données des allographes des polices monétaires anno-
tées NumiPal, depuis le King’s College à Londres vers les serveurs de la BnF, a été mené avec succès. 

1— Selon l’article R 422-1 du code du patrimoine, « les grands départements remplissent à la demande du respon-
sable du service des musées de France à la direction générale des patrimoines, des missions d’étude, de recherche 
et de conseil dans le domaine de l’histoire de l’art et de la conservation des biens culturels. Ils remplissent en outre 
les missions relatives aux collections placées sous leur responsabilité. »
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Elle contient aujourd’hui plusieurs milliers d’images de monnaies mérovingiennes et antiques annotées. 
Elle permet de distinguer les formes existantes pour chaque signe linguistique représenté.

Sociétés savantes, associations et comités hébergés
La BnF héberge ou préside un certain nombre de Sociétés savantes, d’associations et de comités.

Des unités mixtes de recherche
Enfin, la BnF fait partie de deux unités mixtes de recherche (UMR) : l’Institut de Recherche en Musicologie 
(IReMus, UMR 8223), qu’elle héberge par ailleurs jusqu’en 2022 dans le bâtiment Louvois, et le Laboratoire 
Ligérien de Linguistique (LLL, UMR 7270). 

4.4.5 Le comité d’histoire de la BnF
Le comité d’histoire de la BnF, créé en 1999, a pour mission de conserver et mettre en valeur la mémoire 
l’établissement, des origines à nos jours. Depuis 2016, le comité a adopté une nouvelle structure et de 
nouveaux objectifs. Il se compose à présent d’un conseil scientifique, d’un bureau et de « membres actifs ».
Le comité d’histoire a intensifié sa volonté d’ouverture vers le monde universitaire et de la recherche. En 
2021, la « bourse Comité d’histoire » inscrite dans l’appel à chercheurs BnF, a été attribuée à Maria de 
Angela de Maria pour son sujet D’Istanbul à Paris (fonds des traductions de la bibliothèque du Roi). Le 
comité d’histoire a également apporté son expertise au projet « PRET19 » (Projet de Répertoire des 
Emprunteurs et titres empruntés au XIXe siècle à l’université) déposé par la Bibliothèque Interuniversi-
taire de la Sorbonne (BIS) à l’appel à projets CollEx-Persée ainsi qu’en participant au conseil scientifique 
du colloque organisé en 2022 par l’ENSSIB, « Les bibliothèques sous le regard de l’inspection générale 
au cours de l’histoire (1822-2022) ». Le partenariat liant le comité d’histoire et le master « Médiation 
culturelle, patrimoine et numérique » des universités Paris 8 Vincennes – Saint-Denis et Paris Nanterre 
a été renouvelé pour l’année universitaire 2021-2022 autour de l’histoire du musée.

4.4.6 L’innovation numérique et le développement de la R&D à la BnF
En 2020, un travail d’élaboration d’une feuille de route de la BnF sur l’intelligence artificielle a été engagé 
au sein de l’institution. Outre l’aboutissement de ce travail, l’année 2021 a connu plusieurs réalisations qui 
confirment et amplifient le rôle de la Bibliothèque dans le domaine de l’intelligence artificielle et, plus 
largement, des humanités numériques, à l’échelle nationale et internationale.

La feuille de route de la BnF sur l’intelligence artificielle
La feuille de route de la BnF sur l’intelligence artificielle (IA) organise la stratégie de l’institution autour 
de cinq actions :
• Inscrire l’IA dans la stratégie de l’établissement
• Organiser la recherche & développement
• Acquérir de nouvelles compétences, indispensables à l’émergence et à la conduite des projets IA
• Préparer l’infrastructure et les données
• Monter un programme pluriannuel sur l’IA en partenariat avec des acteurs clés
Ces actions se déploient selon cinq champs d’activité majeurs, qui font écho aux missions de la BnF en 
matière de collecte, de catalogage, de conservation et de diffusion de collections d’une ampleur et d’une 
profondeur exceptionnelles :
• L’aide au catalogage et au signalement
• La gestion des collections, des entrées à la conservation
• L’exploration des collections et l’amélioration de l’accès
• La médiation, la valorisation et l’éditorialisation des collections
• L’aide à la décision et au pilotage
L’ensemble est assorti d’une prévision budgétaire, de fiches-projets détaillées et d’un plan de formation 
qui contribuera à garantir les capacités de l’établissement à associer l’ensemble de ses personnels aux trans-
formations à venir et la pérennisation des initiatives conduites par la Bibliothèque en matière d’intelligence 

https://www.bnf.fr/fr/les-equipes-de-recherche-de-la-bnf#bnf-soci-t-s-savantes-associations-et-comit-s-h-berg-s
https://www.bnf.fr/fr/unites-mixtes-de-recherche-umr
https://www.bnf.fr/fr/feuille-de-route-ia
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artificielle. Ce plan comporte deux axes : constituer et partager une culture générale de l’intelligence 
artificielle, et développer une expertise de l’intelligence artificielle.
L’année 2022 permettra d’organiser le pilotage de l’ensemble, d’engager les premières actions de formation, 
de concrétiser la réflexion éthique associée au numérique par une charte, et de poursuivre le dévelop-
pement des projets.
Certains des jalons prévus par la feuille de route ont été atteints dès 2021. En effet, la stratégie IA a été 
pleinement intégrée au futur contrat d’objectifs et de performance 2022-2026, le travail autour de la 
fouille d’images s’est intensifié via la préparation d’un dossier de financement dans le cadre du PIA4, et 
la BnF a organisé et accueilli la conférence « Futurs fantastiques https://www.bnf.fr/fr/les-futurs-fan-
tastiques », 3e conférence internationale sur l’intelligence artificielle dans les bibliothèques, les archives 
et les musées.

Les « Futurs fantastiques » à la BnF
 « Futurs fantastiques – 3e conférence internationale sur l’intelligence artificielle dans les bibliothèques, 
les archives et les musées – a été organisée les 9 et 10 décembre 2021 par la Bibliothèque nationale de 
France, en collaboration avec l’Université Paris-Saclay et la communauté internationale ai4lam. Elle a 
été précédée par une journée à Saclay et par plusieurs ateliers. Les différentes présentations ont mis en 
lumière la maturité croissante des technologies liées à l’IA dans les institutions culturelles, ainsi que la 
force et la nécessité de la collaboration pour relever les défis rencontrés. Si les questions éthiques 
restent bien présentes dans les esprits en 2021, ce sont plutôt les aspects organisationnels qui font 
l’objet des débats, tout comme l’enjeu d’une industrialisation des réalisations.
À l’occasion de cette conférence, la BnF a, pour la première fois, ouvert sa collecte des archives de 
l’internet en offrant au public la possibilité de proposer des URL de sites web, blogs, publications et 
presse en ligne, hashtags et comptes Twitter en lien avec l’intelligence artificielle. Cette thématique fait l’objet 
d’une collecte spécifique depuis 2020 : applications scientifiques et techniques de l’IA, art, littérature, 
économie, société, droit, enjeux éthiques… 

Au-delà de l’intelligence artificielle : des infrastructures et un catalogue de 
services pour favoriser le travail entre les bibliothécaires, les informaticiens et 
les chercheurs
Autre aboutissement majeur de l’année 2021, le BnF DataLab est l’une des chevilles de la feuille de route 
sur l’IA. Cet espace vise à mettre en commun et partager les compétences et savoir-faire des équipes de 
recherche (ingénieurs et chercheurs permanents d’Huma-Num, chercheurs invités, personnels de la BnF…) 
pour mieux répondre aux besoins des chercheurs travaillant sur les collections numériques. Il se décline 
physiquement (site François-Mitterrand, salle X) et virtuellement (api.bnf.fr, dont la fréquentation est passée 
de 12 348 visites en 2020 à 36 261 visites en 2021).
Toutes ces activités donnent un relief nouveau au rôle du département des Systèmes d’information de la 
BnF, qui œuvre à la mise en place et à l’accompagnement de l’environnement de travail des chercheurs et 
constitue un élément clé de la feuille de route sur l’IA. Elles sous-entendent également une croissance 
potentielle des demandes de numérisation ou d’OCR sur les collections, et des demandes d’extraction à 
partir de collections déjà numérisées. 
Le dispositif du BnF DataLab soulève en outre la question plus générale de l’accès aux collections numériques 
de la BnF dans une perspective de recherche. Un projet expérimental, ResPaDon, a été lancé en 2021 pour 
tester de nouvelles formes d’accès et diversifier les usages des archives de l’internet dans trois établisse-
ments de l’enseignement supérieur : le Campus Condorcet, Sciences Po et l’Université de Lille.

Quelques projets mobilisant l’intelligence artificielle à la BnF en 2021
• GALLICAENV, l’un des cinq projets retenus dans le cadre de l’appel à projets du DataLab, a pour ob-
jectif d’étudier l’émergence et la viralité de la notion d’environnement dans les collections de Gallica, à 
l’aide de techniques d’intelligence artificielle (apprentissage profond)
• Litté_Bot, projet de chatbot pour discuter avec Dom Juan, se développe en prévision de la complète ré-

https://www.bnf.fr/fr/les-futurs-fantastiques
https://www.bnf.fr/fr/les-futurs-fantastiques
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ouverture du site Richelieu en septembre 2022 et du 400e anniversaire de la naissance de Molière, lequel 
sera fêté par une exposition. À l’issue du parcours de cette exposition, les visiteurs pourront dialoguer avec 
le personnage de Dom Juan, grâce à un dispositif ludique et poétique d’intelligence artificielle imaginé par 
l’artiste Rocio Berenguer, avec l’appui scientifique des commissaires de l’exposition et des chercheurs du 
laboratoire d’informatique avancée de Saint-Denis et du laboratoire Paragraphe de l’université Paris 8 ;
• DataCatalogue, une expérimentation visant à faciliter l’exploration de quelque 17 000 catalogues de 
vente numismatiques (source documentaire indispensable aux historiens de l’art), se fonde sur la segmentation 
et la structuration des données à l’aide du logiciel GROBID (pour GeneRation Of BIbliographic Data)  ;
• Contrôle qualité des documents sonores (Ircam Amplify) ;
• Le projet ANR CollabScore, dédié à la reconnaissance automatique de partitions imprimées (OMR) a 
démarré en janvier 2021. En coopération avec le CNAM, IReMus, IRISA (Rennes) et la Fondation Royaumont, 
ce projet a pour objectif la numérisation collaborative de partitions en s’appuyant sur une production initiale 
de la notation musicale par OMR. L’information produite, fautive et/ou incomplète, sera ensuite soumise 
à une communauté d’utilisateurs puis à un processus de réconciliation des différentes versions obtenues
Plusieurs projets déjà engagés en 2020 se poursuivent :
• MODOAP, projet du Labex « Les passés dans le présent » en partenariat avec La Contemporaine, s’est 
poursuivi en 2021. Il vise à doter les chercheurs inscrits dans une pratique « humanités numériques » 
d’une boîte à outil générique dédiée à l’analyse de documents de tous types. Le cas d’usage de la BnF a 
concerné l’analyse de manuels scolaires à l’aide d’outils de fouille de texte
• NewsEye, projet européen pour le développement d’un outillage numérique pour la fouille de textes et 
de données sur la presse ancienne numérisée dans le contexte de la recherche SHS, a notamment or-
ganisé une conférence en mars 2021, « Le passé n’est qu’un prélude »
• REMDM (Répertoire des écritures musicales), projet du plan quadriennal de la recherche BnF 2020-2023 
mené en coopération avec IReMus, L3i (université de la Rochelle) et IRISA (Rennes), a pour objectif la 
constitution d’un répertoire des écritures musicales dues à la fois à des compositeurs et à des copistes 
identifiés ou anonymes
• ORCA, projet de correction collaborative d’OCR s’appuyant sur une plateforme dédiée de la société 
CCS. L’année 2021 a permis de lancer une campagne de correction des légendes du quotidien L’Excelsior, 
qui aura agrégé la participation d’un peu plus de 1000 volontaires ayant corrigé plus de 80 000 légendes. 
Une étude d’usage sera menée en 2022.
• Vectorisation de cartes anciennes de différentes villes (JADIS)

  Focus 1 : L’établissement inaugure le BnF DataLab
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Le pilotage et la gestion de la Bibliothèque nationale de France comportent de nombreux 
enjeux, qu’il s’agisse de la gestion des emplois et des compétences de ses personnels,  
de la maîtrise de son budget, de la résolution de questions juridiques complexes,  
de la modernisation des modes de gestion financière et comptable ou encore de 
l’entretien, la maintenance et le développement de ses infrastructures et bâtiments.

 5.1 LA GOUVERNANCE ET L’ORGANISATION DE LA BIBLIOTHÈQUE 

5.1.1 Les outils de pilotage et la réflexion stratégique

Le contrat d’objectifs et de performance
De longue date, l’établissement inscrit son action dans le cadre d’une démarche stratégique pluriannuelle 
qui identifie les grands objectifs et les actions prioritaires mises en œuvre pour les atteindre. Le contrat 
d’objectifs et de performance 2017-2021, signé entre le ministère de la Culture et la BnF, s’inscrit dans la 
continuité des missions et des valeurs fondatrices de la Bibliothèque tout en veillant à adapter les objectifs 
de la période aux évolutions de son environnement et aux transformations des pratiques. Fin 2021, un 
bilan des cinq années du contrat 2017–2021 a été réalisé.
Le prochain COP couvrira la période 2022-2026 et s’inscrira dans la continuité des grands défis et dans 
la trajectoire des projets engagés, parfois retardés par la crise sanitaire. Ses orientations sont le fruit 
d’un intense travail d’élaboration collective en 2021 qui a mobilisé un nombre important de collaborateurs 
de la Bibliothèque et donné lieu à un approfondissement, par étapes successives, lors de réunions avec 
la Direction générale des médias et des industries culturelles (DGMIC) du ministère de la Culture et les 
services de la direction du Budget du ministère des Finances et des Comptes publics.

Le pilotage de l’activité
A l’occasion de différentes refontes techniques, organisationnelles ou stratégiques, les outils de pilotage 
de la BnF évoluent pour produire de manière régulière un tableau de bord mensuel de suivi des objectifs 
du contrat de performance et des tableaux de bord de la fréquentation pour le comité de direction et les 
directions métiers. En 2021, une veille stratégique a été développée et est pleinement intégrée aux bilans 
hebdomadaires d’activité.

Les études sur les publics et leurs usages
L’année 2021 a été pour les études de public à la BnF l’occasion de consolider un positionnement relevant de 
trois types d’actions : participer à la recherche sur les pratiques et les publics de la culture et des savoirs (cf. 
4.4.1 - Les programmes de recherche soutenus par le ministère la Culture) ; conduire des projets internes 
pour apporter des éléments de connaissance en amont ou en aval de réalisations opérationnelles ; assurer un 
support pour des initiatives opérationnelles menées par des entités internes.
Deux études sur les publics de la BnF peuvent être signalées : Apocalypse, Richelieu. La première a été 
réalisée en amont de l’exposition Apocalypse programmée en 2023. L’enjeu était de cerner les représen-
tations, attentes et craintes éventuelles autour de ce thème que pouvaient nourrir des publics cibles, 
réunis en trois focus groups : de grands consommateurs culturels connaisseurs de l’offre BnF, de grands 
consommateurs culturels qui ne se sont jamais rendus à une exposition de la Bibliothèque, enfin des 
encadrants scolaires du secondaire. Ce dispositif a permis de collecter des retours au sujet du plan de 
l’exposition tel qu’initialement pensé par le commissariat. Leur analyse a nourri une réflexion quant aux 
ajustements à y apporter pour améliorer la proposition muséographique. Pour préparer la réouverture 
complète de Richelieu, une étude a été conduite sur les primo-arrivants, en vue de cerner les besoins et 
dispositifs d’informations nécessaires pour faciliter une première venue en salle. 
Des études ont été conduites en support à des projets internes, intégrant des phases d’étude des publics 
dans leur instruction : le projet de refonte du rapport de recherche de Gallica, le projet sur la refonte de 
l’application de réservation des places et documents et le projet sur le service « Mes Références ». 
Les études font l’objet de présentations internes et externes pour contribuer à leur appropriation. Les 

https://www.bnf.fr/fr/mediatheque/contrat-dobjectifs-et-de-performance-2017-2021
https://www.bnf.fr/fr/mediatheque/contrat-dobjectifs-et-de-performance-2017-2021
https://www.bnf.fr/sites/default/files/2022-03/Rapport_annuel_performance_Bilan_complet_COP_2017_2021.pdf
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pages sur le site bnf.fr liées à la connaissance des publics ont été enrichies avec l’ajout d’une page 
« actualités » qui permet de suivre les études en cours et à venir, mais aussi une page rétrospective qui 
permet de télécharger la synthèse « 25 ans d’études ».

5.1.2 L’innovation
La stratégie d’innovation de l’établissement, pilotée par la mission Innovation, a pour objectif d’accom-
pagner la transformation des métiers, de l’environnement scientifique, culturel et sociétal. Elle s’articule 
autour de 3 axes :
• développer la culture de l’innovation des agents de la BnF : recours à l’intelligence collective, droit à 
l’erreur, transversalité, expérimentation ; accompagnement de l’évolution des manières de travailler ;
• faire émerger de nouvelles idées et accompagner le développement de services et d’outils centrés sur 
les besoins des usagers et des agents de la BnF, en favorisant l’utilisation de méthodes de travail et de 
gestion de projet participatives ;
• valoriser par l’innovation ouverte les expertises, les collections et l’image de la BnF.
La mission Innovation participe à l’écosystème de l’innovation en Ile-de-France. Elle fait partie du réseau 
Pilotes des Labs coordonné par la DITP (Direction interministérielle de la transformation publique). Elle est 
à l’initiative de cercle de partage entre acteurs des pratiques participatives et de l’innovation publique. Ces 
cercles très expérimentaux visent à ouvrir un espace d’échange entre acteurs de l’innovation de la Ville 
de Paris, de la Région Ile-de-France (CAFlab), de la DITP.
Depuis 2017, la BnF est partenaire du programme d’incubation Mediastart, destiné aux projets innovants 
de médias émergents, piloté par Paris&Co en association avec l’Agence France Presse (AFP), le CELSA 
Sorbonne Université et l’Institut national de l’audiovisuel (Ina) et soutenu par le ministère de la Culture 
dans le cadre du fonds de soutien à l’émergence et à l’innovation dans la presse. Dans ce cadre, la BnF 
a accueilli des start-up incubées dans la promotion 2021 et a organisé des rencontres avec les experts 
BnF concernés.

Développer la culture de l’innovation et accompagner l’évolution
La mission Innovation a conçu avec le service du Développement des compétences un nouveau cursus 
de formation à destination des agents de la BnF, intitulé « Intelligence collective », afin de permettre aux 
encadrants, chefs de projets et coordonnateurs de se former au travail collaboratif et à la gestion parti-
cipative de projets. Cinq sessions ont été réalisées en 2021, portant sur les méthodes d’animation 
participative et de gestion de projet centré sur l’utilisateur (design thinking, UX design).
La mission innovation est sollicitée par des chefs de projets et des encadrants pour accompagner la 
mise en place de démarches participatives. Les besoins sont divers : créer un espace visant à recueillir 
les ressentis ou avis des équipes, écrire un plan d’action, mettre en place une démarche participative 
globale pour la définition d’enjeux stratégiques ou pour l’écriture d’un projet de service, etc… L’accompa-
gnement consiste en un cadrage des besoins, une aide à la préparation des séances, un conseil généralisé. 
Sur certains projets, il consiste également à créer et former une équipe d’animateurs et à assurer la 
facilitation des ateliers.

Faire émerger de nouvelles idées et accompagner le développement de ser-
vices et d’outils 
L’Acco{lab, laboratoire d’innovation interne de la BnF créé en 2018 et animé par huit facilitateurs issues 
des directions de la BnF, a accompagné, à partir de septembre 2021, 5 projets : création de podcasts 
de valorisation des collections ; l’outil d’aide en ligne au catalogage Kitcat NOEMI ; refonte du magazine 
interne Trajectoire ; jeu de plateau autour du chemin du document ; accompagnement au changement 
pour la mise en place de la nouvelle gestion documentaire (GED).
L’année 2021 a vu naître un nouveau dispositif d’accompagnement flash : « La Fabrique de l’Acco{lab ». 
Elle propose de réunir les parties prenantes d’un projet pour leur permettre de réaliser une boucle de 
« design thinking » pendant trois demi-journées consécutives. Un espace de co-construction est ainsi 
ouvert pour lancer un projet ou valider une étape du plan d’action de celui-ci.

https://www.bnf.fr/fr/lactualite-des-etudes
https://www.bnf.fr/fr/mieux-connaitre-les-publics-de-la-bnf
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5.1.3 L’information et la communication interne
La BnF est dotée d’un dispositif de communication interne intégré à la délégation à la Communication. 
Avec l’arrivée en 2021 d’un nouveau chef de service de la communication interne, la mise à jour du site 
intranet Biblionautes et la publication des dépêches ont repris. La page « agents » du site institutionnel, 
créée lors des confinements pour les besoins d’informations des personnels non équipés d’ordinateurs 
de télétravail, a continué d’être alimentée durant toute la période de crise sanitaire. Cette page se fait le 
relai des informations de référence, en matière de ressources humaines et de préconisations sanitaires, 
ainsi que de contenus d’accompagnement à la conduite des activités à distance. Enfin, les écrans d’in-
formation internes ont été remis en service à partir du mois de septembre.
Le format webinaires à destination des agents a trouvé un rythme de croisière durant l’année 2021, avec 
environ deux sessions par mois. Ce dispositif constitue dorénavant un format connu et apprécié, permettant 
de rassembler de nombreux agents, entre 60 et 500 selon les sujets traités, et d’entretenir un lien régulier 
avec l’établissement et ses activités.
La refonte du magazine interne Trajectoire, dont la publication a été suspendue début 2020, a fait l’objet 
d’une démarche participative, accompagnée par l’Acco{Lab. Une nouvelle version à la fois éditoriale et 
graphique du journal interne Trajectoire devrait voir le jour dans le courant de l’année 2022.

5.1.4 Mission pour la gestion de la production documentaire et des archives
En 2021, le métrage linéaire des entrées d’archives physiques est identique à celui des destructions (97 
ml). Pour rappel, le solde était négatif en 2020 (-57 ml) et légèrement positif en 2019 (+2 ml). Cette 
évolution confirme un constat dressé depuis quatre ans : celui de la généralisation de la dématérialisation 
de l’administration. Elle reflète à la fois l’entrée précoce de la BnF dans l’administration numérique et la 
fin des principaux « passifs » d’archives papier, après vingt ans d’opérations immobilières. Parmi les 
principales entrées figurent des versements d’archives historiques du département de la Musique ainsi 
que du service Littératures du monde relatives au service des langues orientales et aux fonds slaves 
remontant aux années 1930. Sont entrées sous forme de don une collecte de témoignages effectuée par 
Martine Poulain auprès de Thérèse Kleindienst, ancienne secrétaire générale de la Bibliothèque nationale, 
ainsi que des archives personnelles de cette dernière complétant les fonds donnés en 2020.
En 2021, la mission ARC a répondu à 68 demandes de recherche, soit un niveau stable par rapport aux 
années précédentes. Les sujets de recherche du public externe concernent des recherches biographiques 
sur le lectorat ou le personnel de la bibliothèque, l’histoire des collections (notamment celles d’origine 
étrangère) et l’histoire de la bibliothèque. En 2021, 77 demandes de communication (comme en 2020) 
portant sur 377 dossiers ou articles ont été enregistrées. Les demandes portent majoritairement sur les 
fonds d’archives signalés dans le catalogue BnF archives et manuscrits dont certains rarement communi-
qués jusqu’à leur signalement en 2020, notamment les archives du secrétariat général (1827-1936), dit 
« fonds Mortreuil », ou les archives des ateliers de restauration (1859-2004).
Dans le cadre du plan quadriennal de recherche 2020-2023, la mission ARC a publié 24 billets dans le 
carnet de recherche « La Bibliothèque nationale sous l’Occupation » et présenté les premiers résultats 
de ce projet dans un séminaire de l’institut national d’histoire de l’art en avril 2021 (vidéo) ainsi que dans 
un colloque international organisé par l’Archivio di Stato di Milano : « Gli archivi nelle sommosse e nelle 
guerre : Dall’età napoleonica all’era della cyber war » en novembre 2021 (vidéo).

5.1.5 Les chantiers informatiques
Ces chantiers sont rassemblés au sein d’un Schéma directeur des systèmes d’information (SDSI) défini 
en 2017, et pilotés via des comités d’alignement thématiques (entrées, diffusion, services aux publics, 
administration…) et un comité technique. Il permet d’aligner les systèmes d’information sur la stratégie 
globale d’une structure et représente une aide à la décision (choix budgétaires, identification des priorités). 
Les nombreux projets issus des comités ont ainsi fait l’objet de 176 mises en production auxquelles 
s’ajoutent de nombreux patchs. Peuvent notamment être cités :
• Pour le domaine Entrées, signalement et conservation : la poursuite des travaux sur NOEMI avec des 
campagnes de tests et une première migration réussi ; autour des documents nés numériques les mises 

https://arcbn2gm.hypotheses.org/
https://www.youtube.com/watch?v=jKdFZtd3ZrM
https://www.youtube.com/watch?v=TkgRphZh6b0
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en production de la chaîne d’entrée de dépôt numérique, d’une première version de Delia (portail commun 
BnF/CNC du dépôt légal de l’image animée) et de l’outil de gestion des demandes de déchargement des 
fichiers numériques ; la reprise des travaux sur Mandragore, application de recherche des documents 
iconographiques du département des Manuscrits ; des travaux sur trois projets de recherche avec les 
départements des Monnaies et Médailles, l’Arsenal et la Musique et préparation d’une mise en production 
en 2022 avec le service Heurist ; la poursuite des études sur les applications de gestion des collections et 
des magasins dans le cadre la gestion dynamique des collections
• Pour le domaine Production et diffusion du numérique : la refonte technique de la chaîne d’entrées 
(exemplarisation, comptage, table des matières, génération des formats de diffusion) pour fluidifier et 
accroître les flux ; la mise en place d’un serveur de streaming et diffusion (MISAOA) ; des évolutions du 
visualiseur Gallica dans le cadre du site de marque blanche Bibliothèque numérique de la statistique 
publique (INSEE) ; la recherche par proximité géographique dans Gallicarte
• Pour le domaine Services aux publics : la mise en œuvre du nouveau portail documentaire en rempla-
cement de hdj.bnf.fr, rdj.bnf.fr, rao.bnf.fr ; celle d’un nouveau service d’impression pour les usagers de 
la BnF sur les sites de Tolbiac et Richelieu ; nouvelle gestion des cookies dans les applications front of-
fice ; installation d’EZ Proxy d’OCLC en remplacement de Bibliopam pour l’accès aux ressources électro-
niques à distance ; déploiement d’un nouvel outil de CRM
• Pour le domaine Administration : implémentation de la déclaration sociale nominative (domaine HR) ; 
lancement du projet de remplacement de la solution pour la gestion du temps et des activités (GTA) ; 
implémentation d’ESTEVE pour la dématérialisation des entretiens professionnels (en 2021 pour les 
agents relevant du ministère de la Culture et les agents contractuels avant extension à l’ensemble des 
agents) ; acquisition d’une plate-forme de support logistique de la formation (Moodle)
• Pour le domaine Environnement numérique des agents et Pilotage : remplacement de la solution de 
plate-forme d’échange de fichiers volumineux ; mise en place d’une solution pour la gestion dématérialisée 
des demandes et frais de mission ; démarrage du projet de renouvellement de l’environnement numérique 
de travail, qui verra la modernisation des outils et l’introduction de nouvelles méthodes et pratiques, avec 
notamment le lancement du projet de remplacement de la solution de gestion électronique des documents 
et la préparation du passage à Windows 10, de la mise à jour MS Office, de la mise à jour client HCL Notes 
et la modernisation de la messagerie ; l’acquisition d’un espace MURAL, outil efficace et innovant pour 
la collaboration
• Pour le domaine Technique : achèvement du transfert des services du Système audiovisuel (SA) vers 
l’infrastructure mutualisée du Système d’Information (serveurs, stockage disque, bandothèque) ; renforcement 
de la solution de cartographie des SI avec l’intégration de données de sécurité (dette technique, RGPD…) ; étude 
de l’adaptation de la salle informatique en vue de la mise en œuvre d’une offre d’hébergement ; mise en place 
d’un Comité de Pilotage de la Sécurité des Systèmes d’Information au sein du DSI.

 5.2 LES RESSOURCES HUMAINES 

5.2.1 L’évolution des effectifs
Le plafond budgétaire voté par le conseil d’administration de la BnF en 2021 est de 2 180 ETPT et de 4 ETPT 
pour le « hors plafond sur ressources propres ». Le niveau de consommation du plafond d’emploi budgétaire 
s’établit, en 2021, à 98%. 
La répartition entre agents titulaires et non titulaires en 2021 est la suivante : 1 409 ETPT titulaires et 
729 ETPT non titulaires (dont 112 ETPT à temps incomplet).
Le nombre de départs à la retraite a été de 54. Ils se répartissent entre 41 départs de titulaires et 13 de 
contractuels. La moyenne d’âge de départ en retraite se situe à 63 ans.
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5.2.2 La politique indemnitaire
Les dépenses de l’enveloppe de personnel (147,67 M€) intègrent les effets de la politique indemnitaire 
qui a représenté une dépense supplémentaire de 1,07 M€ par rapport à 2020. Le dispositif indemnitaire 
examiné en comité technique encadre et prévoit des évolutions régulières de rémunération par le biais 
de l’IFSE et favorise l’égalité salariale femmes / hommes. Il maintient à l’identique la prime de fin d’année 
et ajoute un complément indemnitaire annuel (CIA), selon les axes définis pour l’ensemble des agents de 
l’État mais en les adaptant à la BnF.
Dans la recherche d’une égalité réelle entre les femmes et les hommes à missions égales, la BnF a porté, 
en 2021, une mesure de compensation des écarts de rémunération constatés entre les femmes et les 
hommes sur les agents titulaires occupant les emplois de chef de service, fonction qui apparaît comme 
celle à partir de laquelle les différences salariales sont les plus sensibles et dont l’accès constitue un maillon 
essentiel dans le déroulement de carrière. La situation de 64 chefs de service a été examinée. Une com-
pensation a été opérée par application d’un pourcentage de compensation identique (8%) à l’ensemble des 
femmes (40) permettant d’égaliser les médianes des deux genres. L’effort de compensation sera étendu en 
2022 aux agents non titulaires exerçant ces mêmes fonctions de chef de service, après reclassement dans 
la nouvelle grille du cadre de gestion des contractuels en cours de refonte. 
L’année 2021 correspond à une double évolution en matière de complément indemnitaire annuel : 
• différenciation encadrée par catégorie des montants de référence permettant de calculer les enve-
loppes ou les niveaux d’attribution forfaitaires ;
• individualisation encadrée des attributions pour les agents de catégorie A.
À cet effet, la BnF a établi plusieurs principes de mise en œuvre adaptant le cadre ministériel à ses spécificités 
dans un souci d’équité, de lisibilité et de simplicité :
• les règles applicables sont identiques pour les agents titulaires et les agents contractuels ; 
• trois montants seulement sont fixés chaque année par catégorie sans distinction de corps ;
• la différenciation maximale des montants par catégorie fait l’objet d’un encadrement plus restrictif 
qu’au ministère de la Culture ;
• un montant forfaitaire est maintenu pour les catégories B et C ; 
• les possibilités de modulation, ouvertes uniquement pour la catégorie A, font l’objet d’un encadrement 
plus restrictif qu’au ministère de la Culture.
La BnF s’est donnée parallèlement l’objectif d’une convergence progressive vers les montants servis aux 
agents relevant directement du ministère de la Culture, ce qui nécessitera encore plusieurs années et 
une progression annuelle de l’enveloppe inscrite au budget initial. 

TABLEAU 26 : RÉPARTITION DES EFFECTIFS PAR CORPS ET CATÉGORIE.

2018 2019 2020 2021

Statut Catégorie PP ETPT PP ETPT PP ETPT PP ETPT

Personnels État 

A  438    427,9  437    425,3  435    427,2  439    428,6

B  442    422,7  449    420,1  452    430,2  446    423,8

C  636    619,0  617    609,7  586    587,2  559    556,8

Total  1 516    1 469,6  1 503    1 455,1  1 473    1 444,6  1 444    1 409,2

Personnels non-titulaires 

A  411    404,7  421    400,2  439    415,7  436    423,2

B  165    171,0  176    159,8  182    167,8  180    175,3

C  12    15,0  14    11,8  22    18,3  22    18,2

Total  588    590,7  611    571,7  643    601,8  638    616,7

Personnels non-titulaires à temps incomplet  167    127,3  181    120,8  172    114,3  169    112,4

Total  2 271    2 187,6  2 295    2 147,6  2 288    2 160,6  2 251    2 138,3

PP = personnes physiques (chiffres au 31/12) 
ETPT = équivalent temps plein annuel travaillé (moyenne annuelle)
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5.2.3 La poursuite de chantiers de modernisation des ressources humaines
Des évolutions importantes sont intervenues en 2021, parmi lesquelles : la mise en place de lignes directrices 
de gestion de la mobilité, la promotion et la valorisation des parcours professionnels ; la poursuite du déploie-
ment du télétravail avec la possibilité d’accéder à deux jours de télétravail portant ainsi au 31 décembre 2021 
à 901 les agents sous convention de télétravail, soit 39,5% des effectifs de la bibliothèque ; la mise en œuvre 
de la rupture conventionnelle.
Le déploiement en 2021 de l’application interministérielle ESTEVE a permis la dématérialisation des entre-
tiens professionnels pour les fonctionnaires relevant du ministère de la Culture et les agents contractuels.
Ont été engagés les projets structurants tels que la préparation du dépôt de candidature au label Diversité, 
la prévention des inaptitudes au sein de la BnF et les lignes directrices de gestion des recrutements.
En 2021, le travail de préparation de refonte du cadre de gestion des contractuels, datant de 2005, a été 
poursuivi, permettant d’élaborer un projet de nouvelle grille et l’engagement d’un cycle de discussions 
avec les organisations syndicales.

5.2.4 Des réponses inédites face à la crise sanitaire
Un ensemble de procédures et de fonctionnement nouveaux ont été conçus pour apporter aux agents 
et aux services des réponses aux questions posées par la crise sanitaire (outils de maintien du lien entre 
les agents, organisation du travail, adaptation du dispositif de badgeage et du dispositif de restauration, 
prolongation de contrats, formations, procédures de suivi spécifique des agents isolés…). À  destination 
des agents, des campagnes de vaccination contre la Covid-19 ont été assurées dès le mois de juin 2021.
L’accent a été mis sur les formations au télétravail pour les agents et pour les encadrants, à la fois pour 
assurer l’encadrement des télétravailleurs et gérer le télétravail en période de crise. Les ateliers d’échange 
de pratiques entre encadrants ont évolué pour répondre aux difficultés des encadrants au moment du 
confinement, puis du déconfinement. Trois ateliers « Manager en sortie de crise sanitaire » ont été ouverts 
en 2021. Deux webinaires sur « mobiliser les équipes pour le retour sur site » ont également été organisés.

5.2.5 Le dialogue social
La crise sanitaire a entraîné un dialogue continu et particulièrement soutenu avec les représentants du 
personnel. Neuf comités techniques et dix-sept comités d’hygiène, de sécurité et de conditions de travail 
ont été tenus. La commission consultative paritaire des agents contractuels a été réunie six fois.
Par ailleurs, des points réguliers avec les organisations syndicales ont été organisés leur permettant d’être 
informées régulièrement du suivi de la situation sanitaire et des conséquences des mesures nationales sur 
l’établissement. Se sont ajouté 39 réunions, d’échanges ou de négociations prévus hors instances.

5.2.6 L’action médicale et sociale, la prévention des risques psycho-sociaux
Le service de l’action sociale a poursuivi son activité sans discontinuité et est resté ouvert sur site tout 
au long de l’année 2021 pour accueillir les agents selon leurs souhaits et besoins. Les travailleurs sociaux 
ont assuré les suivis sociaux des agents, qu’ils soient sur site ou à distance, et maintenu les liens avec 
les différents services partenaires de la BnF pour le suivi, l’accompagnement des agents et la prévention 
des risques psycho-sociaux. Les prestations d’action sociale ont été servies, et les agents qui le souhaitaient 
ont pu adresser leur dossier de demande sous format numérique. 
Onze permanences des mutuelles partenaires, ainsi qu’un forum les réunissant toutes, ont été organisés 
dans l’objectif d’informer les agents mais aussi de permettre à ceux qui restaient sans couverture com-
plémentaire santé de s’en procurer une avec la perspective d’un remboursement partiel de l’employeur 
à compter de janvier 2022.
Une réunion émanant du CT s’est tenue au mois de novembre, présidée par la DRH avec la participation 
des organisations syndicales, pour échanger sur la politique d’aide à l’accès au logement de la BnF et 
prendre en compte le nouveau contexte avec la mise en œuvre des dispositions de la loi Elan.

5.2.7 La formation et le développement des compétences
Les limitations du travail sur site, les jauges des salles de formation réduites de moitié et le développement du 
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télétravail, ont considérablement affecté l’organisation des formations. L’année 2021 se caractérise aussi par les 
transformations qu’elle induit en termes d’usages et d’organisation du travail. Conséquence marquante de la 
crise sanitaire, une offre mixte a vu le jour pour d’un côté surmonter les obstacles érigés par les gestes barrières 
et la distanciation physique et de l’autre, s’adapter aux nouveaux usages générés par le télétravail. La crise aura 
indéniablement été un accélérateur de transformations favorisant l’appropriation des formations en ligne, par les 
formateurs et les apprenants. Certains contenus sont nés du distanciel telles que les présentations des 
collections numérisées des départements de collections.
Tous les indicateurs d’activités enregistrent des hausses significatives par rapport à 2020 : 4 912 stagiaires 
(+65%) ; 5 905 jours de formations (+44%) ; 1 301 agents formés (+6%). Dans les domaines d’excellence de la 
BnF, la reprise est forte : collections (+147%) ; catalogage (+62%) ; et conservation (+60%). Ce dernier domaine 
dont les objectifs sont souvent de développer des pratiques et des savoir-faire resta pénalisé par les contraintes 
sanitaires car peu adapté au distanciel.
Le projet NOEMI a franchi de nouvelles étapes avec la mise en place d’un parcours de formation test et la 
finalisation de l’instruction du dossier d’acquisition de la plateforme d’enseignement en ligne Moodle. 
La nouvelle formation « Les nouveaux horizons des données en bibliothèques » liée au thème de l’intelligence 
artificielle a été suivie par 68 agents. Dans le cadre de la démarche d’obtention du label Diversité, 65 agents 
exerçant des fonctions Ressources humaines ont été formés à la « Prévention des discriminations ». Les 
formations à distance sur « La lutte contre les violences sexistes et sexuelles » se sont poursuivies pour 
253 agents, dont 79 encadrants.
Sur le front de l’accueil des stagiaires écoles, les équipes se sont mobilisées pour intégrer collégiens et étudiants 
dans la vie des services (203 stagiaires en 2021, soit +72%). Parmi eux, 48 collégiens de 3e, 16 bibliothécaires 
et conservateurs de l’Enssib et deux promotions des conservateurs territoriaux de l’INET (soit 38 stagiaires), la 
promotion qui n’avait pu venir en avril 2020 et celle de 2021.
Ce bilan témoigne de l’engagement de l’ensemble des équipes impliquées dans la formation (producteurs et 
formateurs internes) et de la volonté des agents de développer leurs compétences et maintenir leur niveau 
d’excellence.
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TABLEAU 27 : LES PRINCIPAUX DOMAINES DE FORMATION DES AGENTS.

2019 2020 2021

Domaines de formation Stagiaires Jours Stagiaires Jours Stagiaires Jours

ACCUEIL           692 336 160 66 257 126,2

ACTEURS FORMATION 16 37,6 20 26,5 98 92

ADMIN ET GESTION  243 351,5 117 183,8 239 333,7

AUDIOVISUEL       14 48 1 5 5 11,2

BUREAUTIQUE 398 345 273 192,5 494 398,3

CATALOGAGE        169 186 223 205,7 361 470,5

CATALOGUE         247 97,5 68 37,2 42 19,5

COLLECTIONS       1 106 511 413 181,3 1 022 440

CONCOURS          134 542 159 368,5 138 324,3

CONSERVATION      467 484,5 113 176 181 291,5

EDIT ET VAL COLLEC 47 103,6 32 59 65 141,1

HYGIENE ET SECURITÉ 1 053 579,8 260 217,2 584 387,4

BÂTIMENT  

INFORMATIQUE      153 263,4 79 136,8 168 268,1

LANGUES ETRANGERES 130 428 88 282,2 95 299,8

MANAGEMENT        297 413,1 551 430,8 417 408,9

NOUVEAUX ARRIVANTS 84 277,6 34 122 87 181,5

PROJET PERSONNEL  75 953,6 73 1 130,80 101 1 436,80

SAVOIRS DE BASE   21 165,5 6 40 0 0

SYS D'INFORMATION 491 313 191 127 425 156,8

TECHN.DOCUMENTAIRE 125 107 117 100,8 133 117,4

Total général 6 096 6 660,5 2 978 4 089,10 4 912 5 905

 5.3 LES AFFAIRES FINANCIÈRES ET BUDGÉTAIRES

5.3.1 Le budget et son exécution

Le budget initial et les budgets rectificatifs
En comptabilité budgétaire, le budget initial 2021 présentait un budget en augmentation contenue en 
lien avec la prise en charge de l’intégralité du site de Richelieu et la prévision de l’impact de surcoûts 
induits par la poursuite de la crise sanitaire. Le décalage de la livraison de la zone 2 de Richelieu, conjugué à 
la reconduction de mesures de restrictions sanitaires, a conduit la BnF à revoir fortement son atterrissage 
2021 au budget rectificatif afin d’entériner les modifications nécessaires et de limiter les incidences sur 
l’équilibre budgétaire. 
Au budget initial (BI) 2021, les dépenses de l’enveloppe de personnel représentent 145,74 M€, contre 
143,78 M€ (en autorisation d’engagement (AE)=crédit de paiement (CP)) au BI 2020, soit une augmen-
tation limitée à +1,36%. Cette évolution des dépenses entre 2020 et 2021 s’explique par des dépenses 
nouvelles liées à l’évolution des socles RIFSEEP (financée par une augmentation de la subvention pour 
charges de service public de 766 K€) et à la prise en compte du coût de l’évolution indiciaire lié aux 
avancements de grade et d’échelon des titulaires et des catégories de contractuels.
L’enveloppe de fonctionnement s’établit, pour 2021, à 59,46 M€ (55,19 M€ au BI 2020) en AE et 55,87 M€ 
(52,49 M€ au BI 2020) en CP, soit une augmentation de +4,27 M€ en AE et de +3,38 M€ en CP par 
rapport au BI 2020. Ce budget intègre l’inscription de 5,7 M€ en AE et 4,18 M€ en CP au titre de la ré-
ouverture du site de Richelieu (contre 3,4 M€ en AE et 1,3 M€ en CP au BI 2020). Ont également été 
inscrits au BI 2021 471 K€ en AE=CP pour financer les surcoûts attendus de la crise sanitaire. Enfin, il 



107 | Rapport d’activité 2021 La gouvernance

est à noter, en AE seulement, l’impact de la prévision du renouvellement du marché d’infogérance en fin 
d’année qui conduit à une budgétisation supplémentaire de 2,15 M€ sans impact sur les CP.
L’enveloppe d’investissement s’établit, pour 2021, à 53,27 M€ (58,79 M€ au BI 2020) en AE et 50,81 M€ 
(51,79 M€ au BI 2020) en CP, soit une diminution de -5,52 M€ en AE et de -978 K€ en CP par rapport 
au BI 2020. Ce budget intègre notamment l’inscription de 1,11 M€ en AE=CP de décaissements liés à la 
rénovation du site Richelieu, dans le cadre de l’avenant n°13 de la convention de mandat ministère – 
OPPIC pour la rénovation du site ; les coûts de la fin de la rénovation du site Richelieu (équipement du 
musée et une partie des travaux de parachèvement du site après réception des travaux) à hauteur de 
2,7 M€ en AE et 2,82 M€ en CP ; le financement du schéma directeur du système de sécurité incendie 
(SSI) pour 3,87 M€ en AE et 3,3 M€ en CP ; 8,3 M€ de dépenses (en AE=CP), compensées en recettes, 
pour des acquisitions patrimoniales exceptionnelles, déjà été inscrites au BI 2020, mais qui n’avaient 
pas donné lieu à décaissement, ces acquisitions ne s’étant pas concrétisées.
Le budget rectificatif pour l’exercice 2021, voté en novembre, prend acte du décalage de la livraison de 
la zone 2 du chantier Richelieu et réalise des mesures d’économies afin de limiter l’impact de la crise 
sanitaire sur l’équilibre budgétaire de l’établissement. Les montants des trois enveloppes sont modifiés 
comme suit :
• +1,94 M€ sur l’enveloppe de personnel par rapport au BI composé de 668 K€ pour la politique indemnitaire 
(gagés en recette par une subvention spécifique du ministère de la Culture), de 400 K€ de régularisation 
de la taxe sur les salaires (liée à une modification du contre-prorata par les services fiscaux, de 576 K€ 
correspondant à l’actualisation des dépenses salariales financées par des crédits fléchés et enfin, de 
300 K€ correspondant à la reprévision des indemnités journalières de sécurité sociale pour lesquelles 
la BnF est subrogée dans les droits des agents.
• -4,6 M€ en AE et -3,41 M€ en CP pour l’enveloppe de fonctionnement en raison notamment du décalage 
de la livraison de la zone 2 du chantier Richelieu à la BnF par l’OPPIC et aux mesures d’économies prises 
dans le contexte de la crise sanitaire afin d’assurer une couverture partielle de son impact par l’établis-
sement. Hors crédits fléchés, les mouvements aboutissent à une baisse de l’enveloppe de -4,15 M€ en 
AE (dont -2,15 M€ d’AE sur un marché d’infogérance, dont la passation a été retardée) et de -3,08 M€ 
en CP (dont -970 K€ de dépenses de gardiennage, -265 K€ de dépenses de nettoyage et -243 K€ de 
dépenses sur le projet Richelieu). Les projets bénéficiant de financements fléchés ont parallèlement 
connu des recalages de calendrier dans le contexte de la crise sanitaire qui ont conduit à une baisse de 
-452 K€ des AE et de -339 K€ des CP.
• -9,82 M€ en AE et de -11,67 M€ en CP pour l’enveloppe d’investissement. Pour l’essentiel, il s’agit de 
mouvements sur crédits fléchés (-8,77 M€ en AE et -9,42 M€ en CP) déterminés par la désinscription de 
crédits d’acquisitions patrimoniales financés par mécénat ou par l’Agence France-Muséums (AFM), ces 
derniers étant décalés sur 2022. Les mouvements hors crédits fléchés atteignent -1,05 M€ en AE et -2,25 M€ 
en CP, avec des retraits essentiellement liés aux dépenses bâtimentaires (notamment Richelieu) ou au projet 
de centre de conservation, dit IGDC (implantation et gestion dynamique des collections) compte tenu du 
calendrier de l’appel à manifestation d’intérêt.

Le compte financier
Comme chaque année, l’examen du compte financier (CF) retrace l’exécution des dépenses et des recettes 
sur l’année antérieure, par rapport notamment au budget rectificatif (BR).
L’impact de la crise sanitaire sur le budget de la BnF se monte, surcoûts et pertes de recettes cumulés 
à 3,03 M€.
Les crédits de l’enveloppe de personnel ont été consommés à 147,67 M€ sur un budget ouvert après le 
budget rectificatif (BR) de 147,68 M€. Sur la ligne « rémunérations et charges », l’augmentation est de 
+2,79 M€ en 2021 par rapport à 2020. Cette évolution des dépenses entre 2020 et 2021 s’explique par 
l’augmentation des dépenses indemnitaires à hauteur de 1,09 M€, des dépenses salariales sur crédits 
fléchés de 534 K€ et des augmentations des rémunérations pour 540 K€.
L’enveloppe de fonctionnement s’établit, au CF 2021, à 52,04 M€ en autorisations d’engagement (AE) et 
49,84 M€ en crédits de paiement (CP), pour un budget ouvert au budget rectificatif (BR) 2021 de 54,86 M€ 
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en AE et 52,46 M€ en CP, soit des taux de consommation de 94,9% en AE et 95% en CP. L’enveloppe de 
fonctionnement est en progression de 4,27M€ en AE et de 5,19 M€ en CP par rapport au CF 2020. La crise 
sanitaire a généré moins de bouleversements qu’en 2020 et ceux-ci ont pu être davantage anticipés bud-
gétairement même si les impacts sur les activités culturelles ont été difficiles à maîtriser complétement. 
Cependant, la gestion 2020 a eu des répercussions sur l’exercice 2021, les engagements n’ayant pu être 
réalisés que tardivement en 2020 ont engendré une augmentation mécanique des paiements en 2021. 
Le retard de la remise de la zone 2 de Richelieu a conduit à décaler nombre de projets ponctuels (au 
moins en CP comme pour les opérations de transfert), à reporter certains coûts pérennes (gardiennage, 
nettoyage) et a généré des incertitudes sur les moyens qu’il était nécessaire de mobiliser (fluides). 
Même si la plupart des modifications nécessaires ont été opérées au budget rectificatif (BR), ce glissement 
des opérations a eu des incidences sur les taux d’exécution 2021.
L’enveloppe d’investissement s’établit, au CF 2021, à 41,74 M€ en AE et 37,78 M€ en CP, pour un budget 
ouvert au BR 2021 de 43,45 M€ en AE et 39,15 M€ en CP, soit des taux de consommation de 96,1% des 
AE et de 96,5% des CP en recul apparent de -857 K€ en AE et -117 K€ en CP par rapport au CF 2020. 
Pour raisonner à périmètre identique, il convient en effet de retraiter l’exécution 2020 du versement de 
6,9 M€ au titre de l’avenant n° 12 relatif au financement des travaux de rénovation du quadrilatère 
Richelieu alors qu’en 2021, le versement réalisé au titre de l’avenant n° 13 s’est élevé à 1,49 M€. Hors 
ces versements, on constate ainsi une progression des investissements de 4,55 M€ en AE et de 5,3 M€ 
en CP, portée par les dépenses bâtimentaires (+3,85 M€ en AE et +4,92 M€ en CP) principalement sur 
le site François-Mitterrand (rénovation du système de sécurité incendie, intégration de l’infrastructure 
de radio transmission, mise aux normes des ascenseurs, réfection des tours aéro-refrigérantes, fiabili-
sation du réseau HQ) ainsi que les acquisitions patrimoniales (+2,6 M€ notamment pour l’achat des 
manuscrits autographes d’André Breton et de l’édition originale du « Coté de chez Swann » de Marcel 
Proust). Comme en 2020, la consommation des CP a été optimisée, témoignant de la fiabilité de la pro-
grammation après BR, puisque les crédits non consommés (1,37 M€) correspondent pour près de 1 M€ 
à des crédits fléchés.
Le total des recettes de l’établissement s’établit à 226,29 M€ au CF 2021, contre 230,61 M€ attendus 
en BR 2021, soit un taux de réalisation de 98,1% et une progression de 3,92 M€ par rapport au CF 2020. 
Les recettes globalisées constatées au CF 2021 sont inférieures de 1,86 M€ aux prévisions actualisées 
au BR malgré un complément de subvention de +356 K€ au titre du régime indemnitaire. En cause : 
l’impact au dernier trimestre de la crise sanitaire sur la billetterie mais aussi le décalage sur 2022 de la 
vente des biens du legs Cambien, ainsi que la non réalisation de certaines recettes liées à la valorisation 
du domaine. Les recettes fléchées affichent elles aussi une baisse (-2,46 M€) par rapport à la prévision 
au BR, en raison essentiellement du report du versement de la subvention du FTAP pour le projet de 
Mutualisation et d’innovation pour la sauvegarde et l’accès aux œuvres audiovisuelles (MISAOA) et du 
décalage de mécénats budgétés pour les travaux du quadrilatère Richelieu ou provisionnés à destination 
des acquisitions patrimoniales. Des retards ont également été constatés dans la conduite de certains 
projets fléchés.
Enfin, le solde budgétaire (variation de la trésorerie) s’établit à -8,99 M€.
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TABLEAU 28 DES AUTORISATIONS BUDGÉTAIRES

DEPENSES

CF 2020 "BI 2021voté le  
26 novembre 2020"

"BI 2021 après BR voté  
le 25 novembre 2021" CF 2021

Montants Montants Montants Montants
Taux  

de réali- 
sation

AE CP AE CP AE CP AE CP AE CP

Personnel 144 409 864 144 409 864 145 737 518 145 737 518 147 682 301 147 682 301 147 668 701 147 668 701 100,0% 100,0%

Fonctionnement 47 779 570 44 656 859 59 458 653 55 872 932 54 855 719 52 457 608 52 036 915 49 839 367 94,9% 95,0%

Investissement 42 597 287 37 896 176 53 272 444 50 815 120 43 450 499 39 145 376 41 739 676 37 779 561 96,1% 96,5%

TOTAL DES DÉPENSES 
- AE (A) CP (B) 234 786 721 226 962 899 258 468 614 252 425 570 245 988 519 239 285 285 241 445 291 235 287 629 98,2% 98,3%

RECETTES

CF 2020 "BI 2021voté le  
26 novembre 2020"

"BI 2021 après BR voté  
le 25 novembre 2021" CF 2021

 Montants  Montants Montants Montants
taux  

de réali- 
sation

Recettes globalisées 215 964 458 223 831 097 223 119 435 221 255 611 99,2%

Subvention pour 
charges de service 
public

184 537 094 188 025 556 189 189 176 189 545 522 100,2%

Autres financements 
de l'Etat

23 112 392 24 532 592 24 532 592 24 532 592 100,0%

Recettes propres 8 314 972 11 272 950 9 397 668 7 177 497 76,4%

Recettes fléchées* 6 409 086 17 184 707 7 489 150 5 034 327 67,2%

Financements de 
l'Etat fléchés

463 722 - 55 000  62 469 113,6%

Autres financements 
publics fléchés

630 447 1 714 363 1 222 492 465 930 38,1%

Recettes propres 
fléchées

5 314 917 15 470 344 6 211 658 4 505 928 72,5%

TOTAL  
DES RECETTES (C)

222 373 544 241 015 804 230 608 585 226 289 938 98,1%

SOLDE BUDGETAIRE CF 2020 " BI 2021voté le  
26 novembre 2020"

"BI 2021 après BR voté  
le 25 novembre 2021"  CF 2021 

Abondement ou 
prélèvement  
sur la trésorerie

-4 589 355 -11 409 765 -8 676 700 -8 997 691
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TABLEAU 29 : LE BUDGET 2021 PAR DESTINATIONS (RANG 1 & 2) - EN AE & CP 

Dest 1 Dest. de niveau 2
Personnel Fonctionnement Investissement TOTAL

AE=CP AE CP AE CP AE CP

Patrimoine 
immobilier

Projet Richelieu  1 039 284    1 662 249    574 335    3 173 946    2 456 368    5 875 479    4 069 987   

Richelieu et annexes  175 937    552 722    367 887    38 940    45 053    767 600    588 877   

François Mitterrand  585 737    88 587    89 845    11 737 203    8 477 536    12 411 528    9 153 118   

Bussy  53 732    -      -      40 687    40 687    94 419    94 419   

Arsenal  50 049    -      -      42 818    49 156    92 868    99 206   

Bibliothèque musée  
de l'Opéra 

 32 155    5 901    1 433    38 056    33 587   

Sablé  12 844    49 042    37 718    36 146    -      98 031    50 562   

Boulevard St Michel  7 407    8 375    7 667    49 297    192 213    65 080    207 288   

Multisites  81 159    7 600 065    7 386 074    1 939 422    2 468 577    9 620 646    9 935 811   

Total Patrimoine 
immobilier

 2 038 306    9 966 942    8 464 960    17 058 459    13 729 591    29 063 707    24 232 856   

Patrimoine 
collections

Dépôt légal   5 691 547    319 308    339 115    380 844    355 668    6 391 699    6 386 330   

Pôles associés  1 063 543    1 323 022    1 358 882    79 624    74 816    2 466 188    2 497 241   

Acquisitions  9 138 578    2 293 113    2 397 162    9 198 132    9 091 548    20 629 823    20 627 288   

Constitution des 
collections numériques 

 6 057 759    156 324    195 672    2 270 733    1 291 644    8 484 816    7 545 075   

Restauration/
conservation 

 16 381 491    2 309 282    2 232 254    811 909    615 578    19 502 682    19 229 323   

Sûreté des collections  2 586 371    147 342    92 754    -      -      2 733 713    2 679 124   

Stockage des 
collections physiques 

 2 172 456    481 766    339 960    499 858    413 394    3 154 080    2 925 810   

Catalogage hors 
informatique 

 20 799 691    -      -      183 518    231 030    20 983 210    21 030 721   

SIBIB/SINUM  
pour conservation 

 2 094 603    444 022    418 307    1 227 541    2 124 843    3 766 166    4 637 753   

Total Patrimoine 
collections

 65 986 038    7 474 180    7 374 106    14 652 159    14 198 521    88 112 377    87 558 665   

Diffusion et 
valorisation

Accueil  3 201 053    223 035    225 013    498 702    81 355    3 922 790    3 507 422   

Mise à disposition des 
collections physiques 

 10 753 217    1 105 435    1 244 059    614 095    274 980    12 472 747    12 272 257   

Exception handicap  280 217    -      -      108 813    124 876    389 030    405 093   

Éducation artistique  
et cultutelle 

 196 307    217 556    196 307    217 556   

Services à distance  5 883 375    321 374    296 105    1 345 044    1 461 459    7 549 792    7 640 939   

Reproduction  4 666 165    36 971    92 252    120 317    232 995    4 823 452    4 991 412   

Éditions et produits 
dérivés 

 2 045 204    1 013 425    836 837    317 767    441 922    3 376 397    3 323 963   

Expositions  3 378 333    1 524 861    1 349 209    426 141    820 357    5 329 335    5 547 899   

Manifestations  2 021 397    478 520    382 160    383 632    192 208    2 883 549    2 595 765   

Actions pédagogiques 
et éducatives 

 1 085 669    -      -      1 085 669    1 085 669   

Formation 
professionnelle 

 699 524    13 724    12 258    -      -      713 248    711 782   

Recherche scientifique  2 183 398    323 169    254 359    2 000    2 086    2 508 566    2 439 842   

Activités internationales  1 034 120    221 849    246 096    1 255 969    1 280 216   

SIBIB/SINUM pour 
communication 

 2 324 885    409 582    308 660    2 693 986    2 640 161    5 428 453    5 273 705   

Service public sur place  9 287 689    9 287 689    9 287 689   

Participation à la filiale  -      -      -      -      -      -      -     
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Dest 1
Destination  
de niveau 2

Personnel Fonctionnement Investissement TOTAL

AE=CP AE CP AE CP AE CP

Total Diffusion et valorisation  48 844 246    5 868 252    5 464 566    6 510 497    6 272 398    61 222 994    60 581 210   

Fonctions 
support

Sécurité et sûreté  2 380 942    8 991 645    8 664 914    169 744    46 568    11 542 331    11 092 424   

Logistique / 
exploitation 

 5 113 509    11 984 658    11 957 278    255 237    272 964    17 353 405    17 343 751   

Locations immobilières 
et charges 

 357 040    179 545    108 665    -      -      536 584    465 705   

Pilotage stratégie  4 118 326    323 729    302 934    221 660    247 341    4 663 715    4 668 600   

Frais de mission  111 751    50 815    50 075    -      -      162 566    161 826   

Communication  1 755 865    599 844    553 386    43    13 572    2 355 753    2 322 823   

Dépenses relatives au 
personnel 

 7 612 646    1 019 739    1 090 529    564 859    536 052    9 197 243    9 239 227   

Informatique transverse  4 370 296    4 494 437    1 226 223    1 377 909    5 596 519    5 872 347   

Informatique 
bureautique 

 1 931 814    48 106    219 932    709 605    772 201    2 689 526    2 923 946   

Documentation  79 109    200 174    165 908    -      -      279 283    245 017   

Charges financières  -      221 439    212 762    1 560    1 560    222 999    214 322   

Gestion administrative  7 339 111    378 054    421 718    369 629    310 886    8 086 794    8 071 715   

Personnel  -     359 496    293 195    -      -      359 496    293 195   

Total Fonctions support 30 800 111 28 727 541 28 535 735 3 518 561 3 579 052 63 046 213   62 914 898 

Total charges décaissables 147 668 701   52 036 915 49 839 367 41 739 676 37 779 561   241 445 291   235 287 629  

TABLEAU 30 : POSTES D'INVESTISSEMENT

Postes d'investissement en CP CF 2018 CF 2019 CF 2020 CF 2021

Travaux  10 617 414    8 496 352    15 506 359    14 563 203   

Informatique  7 963 432    13 371 739    11 486 846    9 557 793   

Acquisitions  7 480 793    6 259 136    6 418 996    9 091 548   

Numérisation des collections  3 202 190    2 437 310    1 846 598    1 240 416   

Autres  3 270 954    3 856 308    2 637 377    3 326 601   

 32 534 781    34 420 846    37 896 176    37 779 561  
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TABLEAU 31 : POSTES DE FONCTIONNEMENT EN CP

Postes de fonctionnement en CP CF 2018 CF 2019 CF 2020 CF 2021

Exploitation technique / Sûreté Sécurité  28 546 081    28 996 400    26 725 668    28 844 038   

Informatique  5 636 742    6 295 639    6 328 952    6 085 955   

Collections (Acquisitions, conservation)  4 904 228    6 137 819    4 183 118    5 144 110   

Difusion culturelle  2 663 841    2 741 648    2 075 818    2 407 203   

Communication  1 327 218    1 357 993    620 643    1 084 481   

Pôles associés  1 856 335    1 211 429    1 276 277    1 358 882   

Action internationale, études et recherche  1 025 060    589 491    470 279    884 734   

Charges financières et administratives  748 309    528 205    1 273 125    1 683 202   

Dépenses relatives au personnel  1 590 761    1 339 766    1 496 934    1 678 047   

Autres  319 448    185 545    206 045    668 715   

 48 618 023    49 383 936    44 656 859    49 839 367  

TABLEAU 32 : DÉTAIL DES RECETTES PAR ORIGINES 

Recettes en GBCP CF 2019 CF 2020 CF 2021

Subventions d'Etat  203 240 488    208 044 349    214 104 755   

Autres subventions  1 259 716    851 369    863 041   

Mécénat et parrainage  2 983 446    2 719 342    2 116 660   

Billetterie (dont accès au salles de lecture et expositions)  2 138 803    1 340 642    1 108 092   

Coproduction, tournées et itinérances de spéctacles et 
d'exposition  47 611    61 914    -     

Activités commerciales (dont éditions et mise à dispo. 
infrastructures informatiques)  1 810 529    1 348 252    1 008 945   

Valorisation du domaine  3 794 485    3 469 788    2 891 805   

Valorisation des collections (dont reproduction et 
partenariats de numérisation)  1 320 757    993 493    1 110 840   

Activités d'enseignement  88 830    30 354    79 244   

Recettes diverses  4 278 203    3 514 041    3 006 555   

Total recettes  220 962 866    222 373 544    226 289 938  
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33 : SITUATION PATRIMONIALE - COMPTABILITÉ GÉNÉRALE

2018 2019 2020 2021

CHARGES D'EXPLOITATION  242 108 673    240 663 195    241 677 742    252 613 308   

Personnel  139 386 825    141 067 603    144 511 108    147 179 867   

Autres charges de fonctionnement  49 616 553    48 458 249    44 656 043    49 775 154   

Charges calculées  53 105 295    51 137 343    52 510 591    55 658 287   

RECETTES DE FONCTIONNEMENT  242 117 758    244 733 267    242 319 899    251 903 703   

Subvention pour charge de service public  178 712 862    181 840 385    185 015 050    189 760 390   

Autres ressources  13 313 559    11 894 349    8 950 992    11 218 246   

Recettes calculées  50 091 337    50 998 533    48 353 858    50 925 067   

Résultat patrimonial  9 085    4 070 073    642 157   -709 604   

CAF  3 023 043    4 208 883    4 798 891    4 023 615   

DÉPENSES D'INVESTISSEMENT  32 642 010    39 879 308    38 672 608    44 826 244   

RECETTES D'INVESTISSEMENT  33 728 072    32 748 100    28 409 117    35 292 241   

Dotation en fonds propres  23 216 740    21 374 240    23 896 075    25 694 646   

Autres ressources  10 511 332    7 783 840    4 513 042    9 597 595   

PRELEVEMENT SUR LE FONDS DE ROULEMENT  4 109 105   -2 922 326   -5 464 599   -5 510 388  

2018 2019 2020 2021

CHARGES D'EXPLOITATION  189 003 378    189 525 852    189 167 151    196 955 021   

Personnel  139 386 825    141 067 603    144 511 108    147 179 867   

Autres charges de fonctionnement  49 616 553    48 458 249    44 656 043    49 775 154   

RECETTES DE FONCTIONNEMENT  242 117 758    244 733 267    244 733 267    200 978 636   

Subvention pour charge de service public  178 712 862    181 840 385    185 015 050    189 760 390   

Autres ressources  13 313 559    11 894 349    8 950 992    11 218 246   

CAF  3 023 043    4 208 883    4 798 891    4 023 615   

Charges calculées  53 105 295    51 137 343    52 510 591    55 658 287   

Recettes calculées  50 091 337    50 998 533    48 353 858    50 925 067   

Résultat patrimonial  9 085    4 070 073    642 157   -709 604   

DÉPENSES D'INVESTISSEMENT  32 642 010    39 879 308    38 672 608    44 826 244   

RECETTES D'INVESTISSEMENT  35 468 642    33 728 072    28 409 117    35 292 241   

Dotation en fonds propres  23 216 740    21 374 240    23 896 075    25 694 646   

Autres ressources  12 251 902    7 783 840    4 513 042    9 597 595   

PRÉLÈVEMENT SUR LE FONDS DE ROULEMENT  5 849 675   -1 942 354   -5 464 599   -5 510 388  
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5.3.2 Le suivi des dépenses des dirigeants
Pour répondre à l’instruction du ministère de la Culture du 24 juin 2015 relative à la maîtrise des dépenses 
des dirigeants, modifiée par l’instruction du 15 septembre 2020, un document unique de cadrage des dé-
penses des dirigeants ainsi que les mesures de contrôle interne ont été présentés et soumis à l’approbation 
du conseil d’administration lors de sa séance du 16 mars 2021. Sont considérés aux termes de cette ins-
truction comme dirigeants, la présidente et le directeur général. À l’exception de la règle de validation des 
dépenses des dirigeants par le directeur de l’Administration et du personnel, mesure destinée à éviter les 
validations croisées entre dirigeants, aucune mesure dérogatoire au dispositif de contrôle n’a été adoptée en 
faveur des dirigeants par rapport aux autres dépenses de l’établissement.
Les dépenses des dirigeants de la BnF sont principalement composées de charges de réceptions et de 
représentation, de charges liées à leurs déplacements (frais de mission et de taxis) et de charges de 
formation. D’ordinaire très maîtrisées, elles ont été particulièrement faibles en 2021, essentiellement 
en raison de la crise sanitaire. Si les plafonds autorisés au titre de l’exercice 2021 pour les dépenses des 
dirigeants représentent 0,054% du budget de fonctionnement (hors charges de personnel) de l’établis-
sement, le taux d’exécution approchant 44% de ces plafonds, ces dépenses ne représentent que 0,035% 
des dépenses engagées. 

 

5.4 LES RESSOURCES PROPRES 
5.4.1 Le mécénat

2021 est une année de consolidation des relations avec les mécènes français et étrangers de la BnF, 
notamment pour le soutien apporté à la rénovation du site Richelieu, cœur historique de la BnF. 2021 est 
également l’année de grandes acquisitions avec l’entrée dans les collections de deux Trésors nationaux : 
un ensemble de manuscrits autographes d’André Breton comprenant Le Manifeste du surréalisme, et le 
manuscrit des 120 journées de Sodome ou l’école du libertinage du marquis de Sade.

La rénovation du site Richelieu
A un an de la réouverture du site Richelieu, les mécènes ont continué de s’engager aux côtés de la BnF. 
Une nouvelle convention a été signée avec La Caisse d’Épargne Ile-de-France pour favoriser la médiation 

TABLEAU 34 : L’EXÉCUTION DU BUDGET

Taux de consommation 
des crédits

2018 2019 2020 2021

AE CP AE CP AE CP AE CP

Personnel 99,82% 98,88% 99,88% 100,00%

Fonctionnement 96,79% 93,14% 99,29% 99,23% 93,17% 90,36% 94,86% 95,01%

Total compte de résultat 98,96% 97,95% 98,98% 98,97% 98,12% 97,45% 98,60% 98,68%

Investissement 96,98% 88,68% 96,80% 96,07% 91,11% 97,85% 96,06% 96,51%

TABLEAU 35 : LE SUIVI DES DÉPENSES DIRIGEANTS

2018 2019 2020 2021

1. Frais de réception et de représentation  5 941    3 314    1 683    5 301   

2. Déplacements (missions et taxis)  32 664    18 129    7 496    4 904   

3. Autre  31 571    213    -      -     

3.1 Formations  2 047    213    -      -     

3.2 Véhicule de direction  30 524    -    
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et l’ouverture de Richelieu à tous. Un nouveau mécène américain a rejoint le Cercle Richelieu. La sous-
cription publique lancée depuis 2016 s’est poursuivie suscitant de nombreux dons pour la salle Ovale, 
le salon Louis XV et la galerie Mazarin.

Les acquisitions
Une souscription publique a été lancée pour acquérir le fonds d’archives de Maurice Genevoix, écrivain 
et poète, membre de l’Académie française, entré au Panthéon le 11 novembre 2020. Le fonds rassemble 
l’ensemble des archives de Maurice Genevoix, autant littéraires que personnelles, conservées, classées 
et répertoriées par sa famille, de ses premiers jets aux épreuves corrigées, de ses carnets de guerre aux 
brouillons de ses discours, en passant par une très importante correspondance, et surtout la totalité de 
ses manuscrits, à l’exception du manuscrit définitif de Ceux de 14 qui avait fait l’objet d’un don à la BnF 
en 2020. Plus de 1 200 personnes ont répondu à l’appel au don. Le Fonds du Patrimoine et la Fondation 
d’entreprise La France Mutualiste se sont également engagés aux côtés de la BnF pour permettre cette 
acquisition qui enrichira les collections du département des Manuscrits.
Les collections de la Réserve des livres rares ont bénéficié du mécénat de Septodont/Henri Schiller 
pour deux acquisitions  : une édition des Erreurs amoureuses de Pontus de Tyard (1553), d’une très 
grande rareté, étant la première à réunir les Erreurs amoureuses elles-mêmes et leur Continuation ; une 
édition des Saincts devoirs de l’âme dévôte, publiée en 1651-1652, recouverte d’une reliure française en 
satin blanc à décor brodé de fleurs au naturel, remarquable spécimen de l’art de la reliure brodée en 
France au XVIIe siècle. 
L’association Les Amis de la BnF a pour sa part permis l’acquisition d’un ouvrage de Guy du Faur de 
Pibrac Cent Quatrains, contenans preceptes & enseignemens tres-utiles pour la vie de l’homme, Compo-
sez à l’imitation de Phocylide, Epicarme, & autres anciens Poëtes Grecs (1579), unique exemplaire connu 
de cette édition, enrichi de notes contemporaines de la main de Jacques de Faÿ de Villers.
Métropole Médias & Régies a poursuivi son engagement envers la BnF pour l’acquisition de tirages de 
photographes brésiliens contemporains. Initié en 2018, ce mécénat a d’ores et déjà permis l’entrée de 323 
tirages de 23 photographes dans les collections du département des Estampes et de la photographie. 
Grâce à ce mécénat, une nouvelle sélection va être faite en 2022.
Le département des Estampes et de la photographie s’est également enrichi de l’album de 297 photogra-
phies, conçu par le photographe et collectionneur Henri Le Secq, grâce au mécénat Septodont/Henri 
Schiller et d’un donateur américain. Les fonds levés lors du dîner annuel de la BnF ont également contribué 
à cette acquisition. 

  Focus 2 : quelques-unes des entrées remarquables 2021

La restauration
Une étude pour la restauration d’un cratère en calice lucanien du département des Monnaies, médailles 
et antiques a été menée grâce au mécénat de la Galerie Tarantino. La Ruddock Foundation for the Arts a 
pour sa part financé la restauration de trois plats en argent provenant d’un trésor découvert en Bulgarie au 
début du XXe siècle.

La numérisation
Le programme de restauration, de numérisation et de mise en ligne de manuscrits de huit institutions 
du Proche-Orient sur le site Bibliothèques d’Orient, initié en 2016, s’est poursuivi en 2021 grâce au 
soutien de la Fondation TotalEnergies, du groupe Plastic Omnium et de The Andrew W. Mellon Foundation 
pour le développement du programme et du site entre 2020 et 2023. Malgré l’impact international de la 
crise du Covid-19, les programmes de numérisation, restauration et catalogage ont pu se poursuivre grâce 
à la mobilisation des partenaires et des équipes de la BnF. Un nouveau partenariat a également été conclu 
avec la Custodie de Jérusalem pour la numérisation de fonds. 
Le programme de numérisation en 3D de 21 objets précieux du département des Monnaies, médailles 
et antiques et de deux espaces du site Richelieu (galerie de Mazarin et salon Louis XV) lancé en 2019 

http://heritage.bnf.fr/bibliothequesorient/homepage
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grâce au mécénat financier et de compétences de la société japonaise Dai Nippon Printing Co, Ltd. s’est 
poursuivi en 2021. Depuis le 4 mars 2021, les internautes peuvent admirer en 3D dans Gallica ces ob-
jets rares et précieux parmi lesquels un éléphant en ivoire dit « de Charlemagne » (IXe siècle), un gobelet 
et une statuette du trésor gallo-romain de Berthouville, un vase camée du Trésor de Saint-Denis et une 
amphore grecque du VIe siècle av. J.-C.
Initié en 2016, le programme de restauration, de numérisation et de mise en ligne de reliures d’orfèvre-
rie au sein du département des Manuscrits s’est poursuivi. Par leur somptuosité et leur histoire, ces 
manuscrits exceptionnels du siècle de Charlemagne jusqu’à la Révolution française, laissent entrevoir la 
richesse de l’art médiéval et, par-delà, celle de l’histoire culturelle et politique des différentes régions qui 
ont participé à la genèse de l’histoire de la France et des pays voisins. 
En 2021, les numérisations des Évangéliaires de la Sainte Chapelle, du Psautier de Charles le Chauve et du 
Sacramentaire de Drogon ont été partagées sur Gallica. Ces manuscrits ont été restaurés au préalable 
grâce au soutien de plusieurs mécènes : Elizabeth A.R. Brown et Ralph S. Brown, Jr. (2019), Michael I. 
Allen (2018), The Polonsky Foundation (2017) et Hubert Heilbronn.
Parmi les cinquante manuscrits du programme, trente-cinq ont été restaurés dont une dizaine grâce au 
mécénat. Ces fleurons du département des manuscrits de la BnF seront exposés dans le nouveau musée 
à Richelieu.

L’accessibilité des publics
Le site Passerelle(s) est en cours de refonte et voit ses contenus enrichis grâce à un troisième soutien 
de la Fondation BTP Plus en 2021 et en partenariat avec le CCCA-BTP. La nouvelle version du site sera 
mise en ligne en 2022. En 2021, le site a reçu plus de 503 000 visites (hausse de 65 % par rapport à 
2020), 466 000 visiteurs (hausse de 67 % par rapport à 2020) 

La diffusion culturelle
LES CONFÉRENCES

La Fondation Simone et Cino del Duca – Institut de France a renouvelé sa confiance à la BnF pour la 
tenue des résidences BnF Del Duca - Institut de France pour les saisons 2021-2023 :
• Agnès Mathieu-Daudé et Sylvain Prudhomme sont les lauréats des résidences littéraires 2021. Les 
écrivains ont pu au cours de leur résidence découvrir les ateliers de restauration, les services de la sûreté, 
le département Littérature et Arts et le dépôt légal dématérialisé ou du web et le service de la Sûreté afin 
de visiter, de parcourir et de découvrir la BnF. Ils ont restitué leurs résidences en septembre 2021, à 
écouter en ligne ;
• Anna Marziano, résidente numérique 2020, a travaillé sur des fragments d’images qu’elle coupe et dé-
coupe pour proposer une œuvre animée à partir des fonds de la bibliothèque numérique Gallica et du fonds 
des images animées de la bibliothèque. Elle a restitué sa composition le 16 décembre 2021, à la BnF ;
• Nicolas Frize vient de démarrer la résidence numérique 2021, la crise du Covid-19 ayant eu un impact 
sur le travail des artistes qui n’ont souvent pas pu se rendre sur site lors des confinements successifs ;
• Oriane Lassus est la nouvelle résidente BD 2021. Cette résidence permettra la production d’une œuvre ;
• Dans le cadre de l’ouverture du musée sur le site Richelieu en 2022, la BnF et la Fondation Simone et 
Cino Del Duca ont également invités six artistes et intellectuels en résidence : Delphine Horvilleur, Maylis 
de Kerangal, Alain Baraton, Patrick Boucheron, Abd El Malik et Anne Lafont. Les résidents ont été invités à 
choisir une ou des pièces de leur choix parmi les œuvres qui seront exposées de manière permanente ou 
en rotation. Maylis de Kerangal proposera un texte sur le trône de Dagobert, Alain Baraton sur la carte 
de Christophe Colomb, Patrick Boucheron écrit sur deux œuvres (le psautier de Saint Louis et le Grand 
Testament de Villon), Anne Laffont sur l’Atlas Miller Atlantique Nord, Abd el Malik travaille à un texte 
rédigé à partir des collections sonores, et Delphine Horvilleur prépare un texte sur les masques de tra-
gédie grecque et les masques funéraires égyptiens.
Septodont/Henri Schiller a de nouveau soutenu le cycle de conférences Léopold Delisle sur les thèmes 
du Texte et l’entour du texte présenté par Ann Blair les 17 et 18 mars 2021 et de L’esthétique néo-clas-
sique du livre en Europe présentée par Andrea de Pasquale, le 16 décembre 2021.

http://passerelles.bnf.fr/
https://www.bnf.fr/fr/agenda/auteurs-en-residence-litteraire-sylvain-prudhomme-et-agnes-mathieu-daude#bnf-podcasts
https://www.bnf.fr/fr/agenda/auteurs-en-residence-litteraire-sylvain-prudhomme-et-agnes-mathieu-daude#bnf-podcasts
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LE PRIX DE LA BNF
Le Prix de la BnF, doté par Jean-Claude Meyer, président du Cercle de la BnF, a récompensé Hélène 
Cixous. Depuis 2009, ce prix consacre un auteur vivant de langue française pour l’ensemble de son 
œuvre. 

LES EXPOSITIONS
La Fondation Louis Roederer, Grand Mécène de la Culture, a soutenu l’exposition La photographie à tout 
prix, une année de prix photographiques à la BnF qui s’est tenue du 23 novembre 2021 au 20 février 2022.

LES ÉDITIONS
Le carnet de Serpouhi Hovaghian constitue l’un des rares témoignages d’une victime du génocide armé-
nien contemporains des événements. Oublié pendant des décennies dans un grenier avant de rejoindre 
les collections de la BnF, ce carnet a été publié en avril 2021 en intégralité dans une édition critique 
menée par l’historien Raymond Kévorkian avec la contribution du conservateur Maximilien Girard. Seule 
la Terre viendra à notre secours est publié en français grâce au soutien de Fidepros, Vicken et Rosette 
Arslanian, Max Azoulay et deux donateurs souhaitant rester anonymes. L’édition anglaise The earth 
alone can help us a été publiée grâce au soutien exclusif d’un mécène souhaitant rester anonyme. 

La recherche
La bourse de recherche Louis Roederer pour la photographie a été décernée, en 2021, à Juliette Lavie qui 
mènera une étude croisée, parmi les collections du département des Estampes et de la photographie, du 
département Son, vidéo, multimédia et du département des Arts du spectacle, sur « La photographie à la 
télévision. Chambre noire 1964-1969, une émission de l’ORTF ». Conçue sur le mode de la conversation, 
Chambre noire a reçu les plus grands noms de la photographie de l’époque, tels que Brassaï, Sabine 
Weiss, Robert Doisneau, Man Ray, etc. Cette recherche montera comment le petit écran a donné à voir 
la photographie et le métier de photographe au grand public.
The Getty Foundation a apporté son soutien à la BnF dans le cadre de son programme « The Paper Project » 
en faveur de l’accueil d’un chercheur destiné à être formé au métier de conservateur spécialisé dans le 
domaine des estampes. La lauréate Anna Badoyva est accueillie, de novembre 2020 à novembre 2022, 
au département des Estampes et de la photographie pour étudier les dessins et estampes de l’École de 
Fontainebleau (XVIe siècle).

5.4.2 La reproduction et les prestations numériques
Les recettes globales s’élèvent à 1 330 136 € TTC contre 1 233 329 € TTC en 2020, en hausse de près 
de 8%. L’objectif annuel de 1 250 000 € TTC est dépassé. Cette embellie résulte d’un niveau de com-
mandes très important qui permet de compenser en partie la baisse du tarif de l’image HD numérisée 
et l’exonération de redevance pour les publications académiques qui ont fortement pesé sur les recettes 
depuis deux ans.
Le volume d’activité en nombre de commandes est en hausse sensible de 27% et atteint un niveau re-
cord avec 16 830 commandes payantes traitées contre 13 260 en 2020 ; à noter également, une hausse 
importante de la production globale avec 1 207 936 pages produites contre 947 515 pages en 2020 
suivant ainsi logiquement l’augmentation du niveau de commandes. 
L’année 2021 a vu la prise en charge par le département Images et prestation numériques d’une nou-
velle prestation qui sera proposée en 2022 : la location de baies informatiques à des tiers au sein de la 
salle informatique du site François-Mitterrand. En effet, grâce aux travaux engagés dans cet espace, 
l’établissement dispose désormais d’un « data center » composé de quatre cold-corridors pouvant ac-
cueillir 40 baies de stockage au total.
Concernant le tiers archivage, le dernier trimestre de l’année a été consacré à la tenue d’ateliers tech-
nique avec le Sénat pour l’intégration de leurs données dans SPAR début 2022. Si la volumétrie est 
faible et ne devrait pas dépasser un To, les documents archivés sont de première importance puisqu’il 
s’agit de l’ensemble des dossiers de loi du Sénat. D’autre part, le portail dédié aux Tiers archivés a 
continué d’évoluer afin de faciliter les demandes de restitution par les utilisateurs.
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5.4.3 Les autres ressources

Les éditions BnF
En 2021, 25 nouveaux titres sont parus (cf 3.3.5.). On notera également la cession des droits des Contes 
d’Andersen (WBG, Allemagne), des Contes du Nord (CM Editores, Espagne) et du volume Dragons, collection 
« L’œil curieux » (CM Editores, Espagne).
En nette progression (+23% par rapport à 2020), le chiffre d’affaires (facturé) des éditions s’établit fin 
2021 à 634 441 € hors taxes. Tous titres confondus, 43 800 exemplaires des éditions de la BnF se sont 
vendus en librairie, contre 29 000 en 2020. Principale raison de cette augmentation : le bon accueil 
réservé aux ouvrages de valorisation (31 000 exemplaires).
Pour les produits dérivés, l’activité licences de marque enregistre une forte croissance en 2021 (+217%), 
passant de 7 900 € de chiffre d’affaires à 25 807 €. La BnF travaille désormais de manière régulière avec 
17 licenciés dans les secteurs suivants : papeterie (carnets, cartes postales, marque-pages, calendriers, 
éphémérides, papier cadeau, agenda) ; maison (décoration : affiches, facsimilés de cartes, affiches adhé-
sives, reproductions sur toile, bougies, mugs, torchons, tabliers, sac cabas, sacs de voyage, sets de table) ; 
jeunesse (jeux de memory) ; mode (foulards, essuie lunettes). Concernant les produits dérivés de la BnF 
fabriqués en propre, les départements de collections ont été consultés afin d’explorer les différentes pistes 
de valorisation en vue de la réouverture du site Richelieu. 

Les locations d’espaces
L’année 2021 a été encore fortement impactée par la crise sanitaire. La reprise n’a été possible qu’à 
partir du mois de juin, puis de septembre à novembre. En conséquence, le chiffre d’affaires (215 388 € 
TTC pour un total de 23 locations) a été fortement impacté malgré deux beaux projets sur les façades et 
l’esplanade pour Zalando et le manga Kaiju.

Les tournages
Les tournages et prises de vue sur demande extérieure sont générateurs de recettes et concourent à la 
notoriété et à la valorisation de l’image de la Bibliothèque.
Cette année encore, malgré le frein de l’activité induit par la crise sanitaire, de nombreuses sociétés de 
productions, écoles de cinéma, associations ont sollicité la BnF pour un total de 45 tournages générant 
22 240 HT euros de recettes. Parmi ces tournages, on compte 43 films de type documentaire, court-métrage, 
interview, dont 40 avec les départements de collections, une série télévisée (Luther) et un long métrage 
(Be You de Maïmouna Doucouré). On peut retenir l’émission « Secrets d’histoire » sur Toussaint Louverture 
et l’abolition de l’esclavage (France 3), « Le Doc stupéfiant » sur Arthur Rimbaud (France 5), ou « Invitation 
au voyage » sur le cœur de Voltaire (ARTE). Ont également été réalisées des interviews d’historiens, de 
spécialistes ou de conservateurs pour des documentaires sur les « cent jours » des présidents de la Ve 
République, les correspondances entre Lucie et Alfred Dreyfus, la réforme clunisienne, Les Mille et une 
nuits, Georges Perec, les Champollion, Olivier Messiaen. Enfin, diverses vidéos de promotion ont été tour-
nées pour des partenaires de la BnF, comme la Philharmonie de Paris ou l’Académie Jarrousky. 

 5.5  LE DÉVELOPPEMENT DURABLE ET LA RESPONSABILITÉ  
SOCIÉTALE 

5.5.1 Le plan Services publics écoresponsables
Le plan Services publics écoresponsables (circulaire du Premier ministre du 25 février 2020) a pour 
ambition d’accélérer la transition écologique des services publics dans leur fonctionnement et leurs 
missions. Il repose sur un socle de 20 mesures obligatoires qui incarnent l’écologie au quotidien pour les 
services publics et sur la mobilisation des agents pour porter des actions et initiatives au plus proche de 
leurs missions et de leur environnement. La BnF a continué ou mis en place des actions pour répondre aux 
mesures de ce dispositif. 
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Pour les transports, au titre des mesures visant à encourager le recours à des transports plus propres, les 
agents peuvent bénéficier du forfait mobilités durables. Le site François-Mitterrand et le centre technique de 
Bussy-Saint-Georges disposent d’une borne de recharge pour véhicule électrique pour sa flotte de véhicules. 
Dans le cadre des missions professionnelles, les déplacements s’effectuent en transports en commun 
uniquement. La politique de voyage de la BnF privilégie le train : la voie aérienne n’est autorisée que pour 
les voyages internationaux ou lorsque le temps de trajet en train est supérieur à 4 heures, ou 6 heures 
aller-retour dans la même journée. 
Pour des achats plus responsables, l’établissement vise à supprimer les achats de plastique à usage 
unique. Pour le renouvellement des marchés concernés (restauration du personnel, activités traiteurs, 
distributeurs automatiques), le recours à des objets en plastique à usage unique sera proscrit. Des bouteilles 
isothermes ont été distribuées à l’ensemble les agents afin de limiter les déchets de plastique jetable. Un 
projet d’installation de fontaines à eau à destination du public sur les sites François-Mitterrand et Richelieu 
a été instruit et devrait se concrétiser en 2022.  
Des mesures contre le risque de déforestation sont prises. Tous les marchés destinés à utiliser du bois 
mentionnent que ce dernier doit être labellisé FSC, garantissant que les forêts sont gérées d’une façon 
responsable et durable, ou PEFC, attestant que le propriétaire forestier qui a cultivé le bois et l’exploitant 
forestier qui a récolté et transporté ce bois ont mis en œuvre les pratiques de gestion forestière durable. 
La BnF s’est engagée à ne fournir à ses agents que du papier blanc issu des forêts gérées durablement. 
Pour promouvoir une alimentation plus respectueuse de l’environnement, le cahier des charges des 
prestations de restauration collective sur le site François-Mitterrand et sur le site Richelieu (en partenariat 
avec l’INHA) prévoit 6% de produits et privilégie les produits de qualité en circuit-court et de pêche du-
rable. Le marché contient également une clause d’insertion sociale et vise à avoir le moins d’impacts au 
niveau environnemental. 
Afin de réduire la consommation d’énergie dans les bâtiments publics, la BnF effectue un suivi annuel 
de ses dépenses énergétiques via des outils propres pour l’ensemble de ses sites (hors la zone vie du 
chantier de rénovation du site Richelieu – OPPIC). Actuellement, seul le centre de conservation de Sa-
blé-sur-Sarthe, qui est installé dans un château, fonctionne avec une chaudière au fioul. La BnF poursuit 
ses efforts d’amélioration des performances énergétiques. 
L’entretien de certains espaces verts est réalisé de manière écologique par éco-pâturage (centre tech-
nique de Bussy-Saint-Georges) et/ou naturelle (jardin–forêt du site François-Mitterrand). Aucun produit 
phytopharmaceutique n’est utilisé pour entretenir les espaces verts des sites de la BnF. Un partenariat 
avec le Muséum national d’Histoire naturelle mesure chaque année la faune et la flore du jardin–forêt du 
site François-Mitterrand.
Au niveau de la conception de ses expositions, la BnF s’attache à les concevoir de manière écoresponsable, 
à réduire les déchets, l’empreinte carbone et à développer le réemploi de matériaux / supports.
Consciente de l’impact du numérique en termes environnemental, social et sociétal, la BnF a commencé 
à sensibiliser les agents à cet enjeu en participant en 2021 à Cyber world clean up day et en se dotant 
d’un plan pluriannuel d’accessibilité.
Fin 2021, afin de remplir pleinement sa responsabilité sociétale et de réduire son impact environnemental, 
la BnF a initié un projet de définition et de mise en œuvre d’un plan économie circulaire, adapté à ses 
missions et activités d’acteur culturel. 

5.5.2 Énergie, fluides et émissions de gaz à effet de serre
L’établissement poursuit un effort constant de pilotage des installations visant à modérer, voire à ré-
duire, les consommations. Par ailleurs, chaque opération de renouvellement d’installation donne lieu à 
une réflexion systématique sur la consommation d’énergie. Ce facteur est intégré à tous les projets de 
travaux conduits par l’établissement.
En 2021, la consommation globale d’énergie est de 60,2 GWh, soit une augmentation globale de 6% par 
rapport à 2020 (56,7 MWh) et une baisse de -1% par rapport à 2019 (61,1 GWH).
• Électricité : une consommation de 44 GWh avec une augmentation de 6% par rapport à l’année der-
nière, due notamment aux besoins moindres de consommation en 2020 durant la période de crise sani-
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taire (fermetures au public, confinements…). Il est aussi à prendre en compte une consommation en 
augmentation sur le site Richelieu notamment avec les mises en service progressives des équipements 
en zone 2. Il est constaté une diminution de 2% en référence à l’année 2019 avant Covid.
• Climespace (production d’eau glacée) : une consommation de 4,8 GWh, en augmentation globale de 
9% par rapport à 2020 et en baisse de 2,66% par rapport à 2019.
• Compagnie parisienne de chauffage urbain (CPCU) : la consommation globale est de 9,4 GWh avec 
une augmentation de 3% par rapport à 2020. On note une diminution de 18% de la consommation sur le 
site de Tolbiac malgré des périodes de fonctionnement en tout air neuf. Cependant, on enregistre une 
nette augmentation de la consommation sur le site de Richelieu (environ 30%). L’augmentation est aussi 
constatée par rapport à l’année de référence 2019 : + 20%.
• Gaz : la consommation sur le site de Bussy est de 1,7 GWh et a augmenté de 27 % par rapport à 2020 
(reprise de l’activité) mais reste constante à la consommation de l’année 2019.
• Fioul : la consommation sur le site de Sablé est de 328 MWh et a augmenté de 1 % par rapport à 2020 
et 3% à 2019.
• Eau : la consommation globale d’eau reste stable.
Les dépenses toutes énergies confondues et tous sites confondus sont passées à 6,61 M euros TTC en 
2020 à 6,89 M euros TTC en 2021, soit une augmentation de 4%.
Les émissions de GES (gaz à effet de serre) en équivalent tonnes CO2 pour les différents sites de la BnF 
représentent un total de 8 760 tonnes équivalent CO2 pour l’année 2021, soit une augmentation de 6% 
par rapport à l’an dernier. Cette augmentation est liée à la baisse d’activité durant l’année 2020 (diffé-
rents confinements et fermetures aux publics).
Le renouvellement de la convention avec CertiNergy pour la valorisation des Certificats d’Economie 
d’Energie (CEE) est en cours dans le but de bénéficier des primes liées aux économies d’énergies réali-
sées par l’établissement à travers des travaux de rénovation. Une prime de 11 602 euros a été reçue 
cette année liée aux travaux de remplacement de moteurs de deux CTA. Plusieurs dossiers sont en cours 
de valorisation pour 2022.
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Le BnF DataLab est un service à destination des chercheurs qui 
souhaitent travailler sur les collections numériques de la BnF.  
Ces collections, dont la maîtrise combine compétences bibliographiques  
et techniques, sont en effet particulièrement complexes à appréhender  
et demandent parfois divers niveaux d’expertise.
Le BnF DataLab, né d’un partenariat entre l’infrastructure de recherche 
du CNRS, Huma-Num, et la Bibliothèque nationale de France, a ouvert  
ses portes en octobre 2021. 

La genèse du BnF DataLab
La multiplication des demandes de corpus massifs, multimodaux, hétérogènes, a favo-
risé une réflexion sur les services que la BnF pouvait offrir. Dans son contrat d’objectifs 
et de performance 2017-2021 signé avec le ministère de la Culture, l’institution se fixe 
alors pour objectif d’« offrir aux chercheurs, dans les emprises de la Bibliothèque, des 
outils de fouille et d’exploration de textes et de données sur des corpus numériques de 
la BnF ». Cette réflexion a d’abord pris la forme d’un projet de recherche interne, puis 
de la définition de nouveaux services dédiés et, enfin, de l’aménagement d’un espace 
d’accueil : le BnF DataLab.
Pour réaliser cet objectif, la BnF a procédé de manière expérimentale, itérative et trans-
versale, à travers un programme de recherche, dénommé Corpus, inscrit au plan qua-
driennal et conduit entre 2016 et 2019. Découpé en deux phases, le projet Corpus a 
entamé une phase exploratoire autour de projets de recherche existants afin d’expéri-
menter un service de fourniture de données dans trois grands ensembles documen-
taires : les données de Gallica, les archives du Web, les métadonnées du catalogue gé-
néral. En parallèle à ces explorations, une enquête de besoins permettait d’esquisser 
une offre de service en se basant sur des entretiens et en définissant des archétypes 
utilisateurs (« personas »). Cette étude faisait le constat que la fouille de données est 
appelée à se développer dans toutes les disciplines.
De ces enquêtes et ateliers émerge le besoin d’un lieu identifié pour accueillir des cher-
cheurs travaillant sur les corpus numériques, afin de permettre non seulement l’échange 
et la rencontre entre chercheurs et experts BnF, mais aussi la consultation des corpus 
sous droits et la mise en place d’une infrastructure informatique dédiée.
La salle X, en Rez-de-jardin du site François-Mitterrand, a été choisie pour accueillir les 
espaces du BnF DataLab. Gérée par le département de la Découverte des collections et 
de l’accompagnement à la recherche (DCA), auparavant département de l’Orientation 
et de la Recherche bibliographique (ORB), la salle X est l’héritière de la salle des catalo-
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gues de l’ancienne Bibliothèque nationale à Richelieu, lieu pluridisciplinaire où sont ras-
semblés les outils nécessaires au repérage dans les collections. Sa vocation à l’interdis-
ciplinarité autant que les services autour de la recherche bibliographique mis en place 
de longue date par les équipes du DCA (chat, rendez-vous en ligne, ateliers « Préparer 
sa thèse à la BNF », Sindbad) en ont fait le lieu prédisposé à héberger le BnF DataLab.
La configuration de la salle X, avec mezzanine, a permis d’aménager deux niveaux, dis-
tincts mais complémentaires, consacrés à l’étude et à l’analyse de corpus numériques. En 
partie basse, des bureaux et salles de travail de 4 à 8 places, ainsi qu’une salle de forma-
tion de 12 places, autorisent des usages collectifs. Sur la mezzanine, des box individuels 
équipés sont réservés au travail personnel tandis qu’un espace central ouvert peut ac-
cueillir des événements scientifiques, telles que des démonstrations, des présentations 
de travaux de recherche ou encore des ateliers. Une telle configuration rompt avec les 
traditionnelles salles de lecture silencieuses de la Bibliothèque, obligeant à imaginer des 
usages mixtes, en bonne cohabitation avec les autres usagers de la salle. Le BnF DataLab 
est ainsi porteur d’une ambition qui dépasse les services proposés : celle d’un lieu de 
sociabilité scientifique. Ce lieu, espace physique d’échange et de travail, est doublé d’un 
espace virtuel pluriel : une infrastructure numérique accessible sur place et à distance, un 
site documentant l’usage des API et publiant des jeux de données sous licence Etalab.
Dès l’origine, le développement du BnF DataLab a été pensé pour travailler en partenariat 
avec des chercheurs de différents profils et rattachés à différentes institutions scienti-
fiques. Complémentaire de l’offre de collections et des services numériques de la BnF, le 
partenariat avec la TGIR Huma-Num permet aux chercheurs de bénéficier de compé-
tences et de dispositifs permettant le traitement, la conservation, l’accès et l’interopéra-
bilité des données de la recherche en lettres et SHS. D’autres partenariats scientifiques 
avec des acteurs de la recherche en humanités numériques sont à l’étude. 

Un premier appel à projets
Un appel à projets a été lancé en juin 2021. Parmi les 21 projets réceptionnés, 5 ont été 
sélectionnés par un jury composé de membres de la BnF, d’Huma-Num et du CNRS, et sont 
accueillis dans le BnF DataLab sur la période 2021-2022 :
• AUREJ (Accès Unifié aux REssources de la Jouabilité) propose de nouvelles modalités 
d’exploitation des collections qui environnent le jeu vidéo ;
• GALLICAENV étudie l’émergence et la viralité de la notion d’environnement. La notion 
d’environnement, dans son acception actuelle, est relativement récente. À travers les collec-
tions de Gallica, le projet GallicaEnv a pour objectif d’étudier l’histoire de cette notion, à l’aide 
de techniques d’apprentissage profond ;
• BUZZ-F étudie l’histoire des phénomènes de viralité et de circulation des contenus en ligne 
depuis les années 1990 à nos jours, en se fondant sur la collecte Covid-19 réalisée par la 
BnF de 2020 à 2022 pendant la crise sanitaire : le projet cherche à analyser des plateformes 
de buzz (mèmes, gifs, vidéos), à cartographier les circulations d’informations et à repérer 
l’absence de certains contenus (« fantômes ») ;
• AGODA (Analyse sémantique et Graphes relationnels pour l’Ouverture et l’étude des Dé-
bats à l’Assemblée nationale) propose une plateforme de consultation et d’exploration des 
débats parlementaires de la Chambre des députés, sur la période 1881-1940, avec un accès 
enrichi aux données numériques (correction, enrichissement, interopérabilité) et la mise à 
disposition d’outils pour l’exploitation de ces données (fouille, analyse, indexation)
• Gallic(orpor)a entend mettre en place une chaîne de traitement des documents anciens 
de Gallica pour permettre aux chercheurs d’accéder non seulement aux extractions de 
textes (OCR, HTR) et aux images, mais également à des données enrichies. La chaîne de 
traitement proposera une annotation fine des documents, un enrichissement des don-
nées ainsi qu’une transcription en XML-TEI.
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Un espace pour échanger entre chercheurs
Après plusieurs mois de travaux et de mobilisation des équipes, le BnF DataLab a 
ouvert ses portes le 18 octobre. À cette occasion, la BnF a organisé plusieurs mani-
festations scientifiques et des ateliers de découverte en vue de présenter les diffé-
rents services et les projets lauréats de l’appel à projet.
L’espace du BnF DataLab permet également d’accueillir des ateliers collectifs de tra-
vail. Fin 2021, il a ainsi permis de rassembler les participants à un « transcrithon » 
destiné à transcrire, analyser et éditer les dix-sept carnets de notes du savant voya-
geur Antoine d’Abbadie, qui séjourna en Éthiopie de 1840 à 1852, projet inscrit au 
plan quadriennal de la Recherche 2020-2023 de la BnF.
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L’année 2021 est exceptionnelle par la richesse et la variété des 
enrichissements, aussi bien littéraires, musicaux que picturaux,  
qui bénéficient à de nombreux départements de la BnF.
La Commission des acquisitions de la BnF a validé, en 2021, l’acquisition  
(à titre onéreux ou gratuit) de vingt œuvres estimées à 50 000 euros ou 
plus, représentatives de la diversité des collections de la BnF. Deux Trésors 
nationaux exceptionnels ont par ailleurs été acquis, signant l’un des 
enrichissements les plus importants de ces dernières années par la BnF.

Un manuscrit de Sade à la bibliothèque de l’Arsenal
La bibliothèque de l’Arsenal, qui conserve au sein des archives de la Bastille le dossier 
du prisonnier Sade, a pu voir entrer dans ses collections, grâce à un mécénat exception-
nel, le manuscrit autographe, Les Cent vingt journées de Sodome, rouleau constitué de 
33 feuillets collés bout à bout écrits à l’encre noire au recto et au verso, commencé 
par Sade le 21 octobre 1785 et fini en trente-sept jours. 
Les Cent Vingt journées de Sodome ou l’école du Libertinage du marquis de Sade est 
un manuscrit mythique de la littérature française, une œuvre considérée comme la 
plus importante et la plus représentative de son auteur, mais aussi comme l’exemple 
le plus emblématique de la littérature de prison. Sade, âgé de 45 ans, est lourdement 
condamné pour une série d’affaires de mœurs. Il est alors emprisonné à la Bastille en 
1785 quand il recopie au net, sans corrections, son récit sur un rouleau de papier de 
12 mètres de long afin d’être facilement dissimulable dans sa cellule. Les brouillons 
antérieurs de ce récit, resté inachevé, sont perdus. Sade mourut en 1814 en pensant 
que son œuvre, pour lui la plus importante, était définitivement perdue.
Elle est aujourd’hui conservée, dans son étui original à la bibliothèque de l’Arsenal, 
après un parcours mouvementé. Le rouleau probablement découvert lors du pillage 
de la forteresse de la Bastille ou de sa démolition, dont on perd quasiment la trace au 
XIXe siècle jusqu’à sa première publication en Allemagne par le psychiatre Iwan Bloch, 
sous le pseudonyme d’Eugen Dühren, en 1904, a ensuite été racheté en 1929 par 
Charles de Noailles, par l’intermédiaire de Maurice Heine qui en fait une nouvelle 
édition tirée à 360 exemplaires à Paris en 1931-1935, base de toutes les éditions 
postérieures, puis a été volé, en 1982, à Nathalie de Noailles, pour être vendu à un 
collectionneur suisse de livres rares, avant de revenir en France, en 2014, après avoir 
été acquis par une société désormais en liquidation.
Le Cercle de la BnF, qui réunit depuis l’année 2 000 des bibliophiles mécènes de 
l’institution, s’est tout particulièrement investi. C’est ainsi qu’Emmanuel Boussard a 
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répondu à l’appel de Jean-Claude Meyer, son Président, pour soutenir dans son inté-
gralité l’acquisition du rouleau de Sade. Il voulait ainsi témoigner de son attachement 
particulier à la bibliothèque de l’Arsenal, où son grand-père a exercé la fonction de 
conservateur entre 1943 et 1964 et qui conserve les archives de la Bastille.

Le Manifeste du surréalisme
La Bibliothèque a pu également acquérir un ensemble capital d’écrits fondateurs du 
surréalisme rédigés par le poète, écrivain et essayiste André Breton (1896-1966).
Il comprend les sept cahiers d’écoliers, préparatoires à Poisson soluble, remplis au prin-
temps 1924, de récits écrits selon plusieurs procédés, dont l’écriture automatique. Le 
manuscrit autographe complet constitue la version définitive de Poisson soluble, dont 
32 récits des cahiers furent sélectionnés par Breton pour sa publication. Le Manifeste 
du surréalisme, préambule théorique dressant le bilan poétique des différentes expé-
riences entreprises, paru avec Poisson soluble, vient compléter ces récits et marque 
l’acte de naissance officiel du surréalisme. Il est le seul manuscrit complet connu, 
ayant servi à l’impression de ce qui est sans doute le traité d’esthétique le plus célèbre 
du XXe siècle, publié cinq fois du vivant du poète, qui a toujours refusé de le corriger. 
Le Second manifeste, rédigé en 1929, augmentant le premier, lui permit de réaffirmer 
sa théorie par un exceptionnel texte de polémique littéraire. Cet ensemble de manuscrits 
emblématiques par leur qualité extrême, les éclairages qu’ils apportent sur la genèse 
des œuvres et leur importance fondamentale dans l’évolution de la littérature mondiale, 
a rejoint les collections du département des Manuscrits.
L’acquisition des manuscrits de Breton a été réalisée grâce au mécénat de La Financière 
de l’Ile, d’AM Conseil, de la Fondation Khôra – Institut de France, de Mercurio Spa et 
d’un donateur souhaitant rester anonyme.

Un florilège d’entrées remarquables
Deux autres acquisitions exceptionnelles peuvent être relevées au cours de l’année 2021.
L’important fonds Émile Zola conservé par le département des Manuscrits a été enrichi 
par l’acquisition du manuscrit autographe de la pièce de théâtre Germinal. Il s’agit de 
la toute première version de la pièce, qui fut très sévèrement mutilée à la demande 
des censeurs, après trois ans d’interdiction. Le texte est presque entièrement de la 
main de Zola, avec de nombreuses corrections et ratures. Il a rejoint à la BnF le manuscrit 
du roman Germinal. 
Également marquante est l’entrée du fonds Charles Gounod dans les collections na-
tionales à la fin de l’année 2021. 68 lots sur 77 ont pu être préemptés en vente pu-
blique par la BnF, permettant à ce fonds de ne pas être dispersé et d’être mis très 
rapidement à la disposition des chercheurs. Ce fonds qui avait été conservé dans la 
famille du compositeur permet d’avoir une vue panoramique de l’œuvre et de la per-
sonnalité de l’une des figures majeures de la musique française. Il est constitué de 
manuscrits autographes d’œuvres majeures de Gounod, comme Roméo et Juliette, de 
manuscrits de musiques de scène, d’inédits posthumes, d’écrits et d’une volumi-
neuse correspondance de Gounod tant avec sa famille qu’avec ses amis peintres, 
musiciens, librettistes et éditeurs.
Signalons enfin d’autres entrées remarquables  : des manuscrits d’auteurs majeurs 
ont fait leur entrée dans les collections publiques par acquisition onéreuse, don ou 
dation (le manuscrit des Nourritures terrestres d’André Gide, du Journal de Léon Bloy, 
des Mandarins de Simone de Beauvoir  ; les archives de Léon Poliakov, de Michel 
Serres, les lettres de François Mitterrand à Anne Pingeot) ; et du côté des estampes, 
nous voulons notamment souligner l’entrée par don de 25 carnets de Geneviève Asse 
composés entre 1971 et 2009 et de 18 gravures en taille douce de Giuseppe Penone.
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Les Heures de Catherine de Médicis (Manuscrits, NAL 82) sont un des grands chefs-
d’œuvre de l’enluminure et de l’orfèvrerie française de la Renaissance. Commencées pour 
François Ier vers 1530, elles ont été largement complétées pour la reine Catherine de 
Médicis vers 1572 par l’ajout de nombreux portraits peints qui en font un véritable album 
illustré de la famille royale. Ce manuscrit est décrit dans le catalogue Archives et 
manuscrits.
En l’état, le volume ne pouvait être ouvert, les fonds de cahiers étaient collés, la couture cassée au niveau 
des mors, et la reliure fragile. Une restauration était indispensable afin de le rendre à nouveau manipulable 
et pour permettre sa numérisation pour un public élargi (document numérisé).
Les émaux de la reliure pour Catherine ont d’abord été traités par une restauratrice extérieure spécialisée 
en amont de la restauration du corps d’ouvrage dans les ateliers du département de la Conservation. 
Puis est intervenue la restauration du corps d’ouvrage. Dans un premier temps, le volume a été recou-
vert d’une feuille de Tyvek®, posé sur un socle construit spécialement pour la réalisation des travaux, 
puis le corps d’ouvrage est extrait de sa couverture. Les encarts et fonds de cahier ont été décollés par 
humidification, en prenant particulièrement garde aux parties encrées prises dans la colle. Finalement, 
les feuillets ont été remontés sur un papier japonais replié, très fin, dans le volume. Libéré de ses fonds 
encollés, le corps d’ouvrage a été suffisamment manipulable pour être numérisé à une ouverture de 120 
degrés et à une résolution fine de 600 dpi.
Dans un second temps, le livre a été préparé pour la réintégration dans sa couverture. La reliure a été 
consolidée au niveau des mors, et les lacunes du dos comblées. Le corps d’ouvrage libéré du serrage de 
la couverture a été élargi de 3 mm rendant toute insertion impossible. L’encollage du dos et la pose d’une 
feuille de papier japonais ont réactivé la colle ancienne et assoupli les fonds de cahier en parchemin. 
Ensuite un serrage minutieux, limité au niveau des mors pour ne pas exercer de pression sur les enluminures, 
a permis de réduire suffisamment l’épaisseur du dos pour le réinsérer dans sa reliure. La couverture a ensuite 
été numérisée, opération délicate du fait de la présence des émaux instables.
Dernière étape complémentaire, le conditionnement de protection a été réalisé sur la table de découpe 
numérique de l’atelier de conditionnement du service technique pour fabriquer une boîte sur mesure. 
Conçue spécialement, elle présente la particularité de protéger le livre des chocs et de la poussière sans 

 Focus 3 :  
 La restauration et la numérisation d’un manuscrit prestigieux :  
 Horae ad usum Romanum, dites Heures de Catherine de Médicis (NAL 82)  

https://archivesetmanuscrits.bnf.fr/ark:/12148/cc71491s
https://archivesetmanuscrits.bnf.fr/ark:/12148/cc71491s
https://gallica.bnf.fr/ark:/12148/btv1b550140134


130 | Rapport d’activité 2021 Focus —

toucher les émaux et permet en se dépliant la consultation du volume sans le sortir de la boîte.
La restauration du Nal 82 a ainsi été le fruit d’une collaboration entre une restauratrice privée spécialisée 
d’objets d’art et d’archéologie en céramique, verre et émail, un restaurateur de livres anciens, un photo-
graphe et un spécialiste en conditionnement atypique du département de la Conservation, sans oublier 
bien sûr le conservateur responsable au département des Manuscrits.
Le démontage du volume a permis, grâce au traitement combiné, la numérisation du volume, impossible 
à réaliser en temps normal en raison de sa faible ouvrabilité et de sa grande fragilité. Le manuscrit sera 
présenté, du 10 avril au 4 juillet 2022, à l’exposition L’Art de la fête à la cour des Valois, au château de 
Fontainebleau.
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La BnF a retenu la proposition d’Amiens Métropole pour accueillir son nouveau pôle 
regroupant Conservatoire national de la Presse et centre de conservation de ses 
collections. Ce projet est à la croisée d’un besoin, d’une volonté et d’un choix :
• le besoin d’espace pour les collections de l’une des plus importantes Bibliothèques 
patrimoniales au monde, face à des réserves aujourd’hui saturées ;
• la volonté d’améliorer les conditions de conservation de la collection de presse, 
trésor pour la démocratie ;
• le choix d’un partenariat local structurant, pour un projet partagé de très long terme.

Dans le cadre du projet Implantation Gestion Dynamique des collections (IGDC) et du Schéma directeur 
Immobilier (SDI), la Bibliothèque avait décidé de faire paraître en juin 2020 un Appel à Manifestation 
d’intérêt (AMI) afin de trouver la localisation de son futur centre de conservation. Cette méthode a été 
préférée à une prospection foncière plus classique dans la mesure où elle permettait à la fois de trouver 
un foncier répondant aux exigences de l’établissement mais, au-delà, de trouver un partenaire afin de 
soutenir le financement de l’investissement du centre de conservation, et également de nouer une coo-
pération culturelle forte dans le cadre d’un projet ancré dans un territoire. Cet appel permettait aussi 
d’ouvrir largement les possibilités de candidatures à de nombreuses collectivités, sans choisir a priori 
telle ou telle zone ou région. Il était structuré autour de cinq critères :
• un site de grande taille (au moins 15 000 m2 constructibles) pour répondre aux besoins immédiats et 
futurs de la BnF ;
• un site facilement accessible depuis Paris (2h en transports en commun ou 3h en voiture maximum) 
pour permettre des mouvements quotidiens ;
• un cadre de vie de qualité pour accueillir les agents de la BnF ;
• un partenariat culturel ambitieux ;
• une contribution substantielle au financement de l’investissement.
À la mi-octobre 2020, l’établissement avait reçu 72 offres portées par 54 collectivités territoriales de 
7 régions différentes. Après étude détaillée de chacun des dossiers, suivie de phases de présélection 
avec le ministère de la Culture, trois propositions ont fait l’objet de visites et de discussions approfon-
dies. Parmi les candidatures reçues, le projet porté par Amiens Métropole s’est distingué en apportant 
la meilleure réponse à l’ensemble des critères définis dans l’appel à manifestation d’intérêt.
Le choix d’Amiens Métropole, soutenue par la Ville d’Amiens, le département de la Somme et la Région 
Hauts-de-France, a été officialisé en novembre 2021, et la convention qui liera les partenaires sera si-
gnée au cours du 1er trimestre 2022. Le nouveau pôle de conservation de la BnF verra le jour sur le site 
de l’ancien hôpital nord, qui fait l’objet d’un projet de reconversion urbaine. Ce site exceptionnel, en 
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belvédère sur le centre-ville d’Amiens, vient également en surplomb de l’ancienne citadelle de la ville, 
reconvertie en 2018 par Renzo Piano en Pôle de l’université de Picardie Jules-Verne. Les éléments 
constitutifs de l’implantation de la BnF à Amiens sont :
• un site techniquement sûr et de très grande taille avec une surface de 6,3 hectares dont 30 000 m² 
constructibles pour 15 000 m² requis au minimum, ce qui offre à la BnF des perspectives de très long 
terme ;
• une situation à 2 heures de Paris par la route et à moins de 1 heure 30 par le train, avec une trentaine 
de liaisons quotidiennes ;
• une situation hors de zones à risques ;
• une localisation exceptionnelle en cœur de ville, à proximité de la Citadelle et du Pôle de l’université 
de Picardie Jules-Verne ;
• un accompagnement pour aider les personnels de la BnF qui souhaiteront rejoindre le nouveau centre 
et s’installer à Amiens avec leur famille, à l’ouverture du site ;
• un écosystème culturel riche, ambitieux, ouvrant la voie à des partenariats prometteurs avec notam-
ment une proposition culturelle ambitieuse articulant Conservatoire national de la presse et Centre 
d’Interprétation de la Presse, en lien avec le réseau des bibliothèques d’Amiens Métropole et la filière 
« Arts visuels » en sorte de proposer une approche transversale et une valorisation originale de la presse 
écrite. Ce centre permettra à la BnF de s’insérer dans un maillage culturel local et régional s’appuyant 
d’ores et déjà sur un patrimoine et des infrastructures culturels très riches ;
• une proposition financière qui intègre en outre un accompagnement en ingénierie du projet avec une 
Maîtrise d’Ouvrage Déléguée assurée par le Conseil Régional des Hauts-de-France.
Les ambitions de la BnF rencontrent ainsi celles d’Amiens Métropole pour conduire à la création d’un 
nouveau pôle culturel, ouvert sur la ville pour l’accueil de scolaires et pour des événements (JEP, visites, 
etc.). Le nouveau site de la BnF sera un équipement signifiant, nouveau marqueur de l’innovation urbaine 
au sein du quartier, participant aux ambitions culturelles des partenaires amiénois et des Hauts-de-
France, territoires privilégiés de la politique de coopération de la BnF.
Le pôle répondra à trois fonctions principales : 
• des espaces de stockage de haute qualité et utilisant les technologies les plus innovantes (avec une 
partie de magasins robotisés à oxygène raréfié) ;
• des ateliers permettant de réaliser tous les traitements nécessaires à la conservation du patrimoine 
national (restauration, numérisation, traitements techniques …) ;
• la possibilité d’accueillir des visiteurs dans un site essentiellement technique.
L’ambition architecturale du futur centre de conservation est centrée autour de cinq enjeux : haute qualité 
architecturale, exigence environnementale, flexibilité et évolution des espaces, qualité des conditions de 
travail, exigence de sûreté et de sécurité. Quatre grands rendez-vous sont prévus : 2022, finalisation du 
programme et des conventions de coopération ; 2023, lancement du concours et choix de l’architecte ; 
2024-2027, travaux de construction et mise en service ; 2028, déménagement et ouverture.
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Le Conservatoire national de la presse, qui ouvrira à Amiens en 2028, doit accueillir 
l’ensemble des collections de presse de la Bibliothèque nationale de France publiées sur 
le territoire français ou en français. La création de ce centre fait suite aux 
recommandations du Rapport sur la presse physique et numérique : état de lieux et 
perspectives établi en 2018, qui avait identifié 273 054 titres de presse, morts ou vivants, 
dans les collections de la bibliothèque, répartis dans tous les départements de collections 
mais plus particulièrement au département Droit, économie, politique (70%). Ce fonds, qui 
constitue un ensemble unique en France, est largement utilisé par les chercheurs et 
nécessite des remises en état importantes, en particulier pour la période 1880-1945 ainsi 
qu’une intensification de la numérisation à des fins de sauvegarde et de recherche.

La bibliothèque a ainsi décidé la constitution d’une collection de référence qui consacre l’intérêt patri-
monial de ces collections et puisse servir d’appui pour des actions de valorisation autour de la presse, 
du dessin de presse et de la photographie de presse.
Cette collection de référence se définit par un haut niveau de qualité (signalement, complétude, état de 
conservation, numérisation complète, océrisation, ...) et un fort intérêt documentaire.
La liste a été constituée à partir de différents ensembles : les corpus de titres de presse déjà constitués 
sur Gallica (sélections des titres les plus emblématiques, organisés par types de publications, par thé-
matiques, par aires géographiques ou par périodes historiques…) et un choix par des conservateurs des 
principaux titres de presse politique et d’information régionale parus jusqu’à la moitié du 20e siècle. Afin 
de tenir compte du lectorat et de ses usages, les titres les plus consultés sur Gallica et RetroNews ainsi 
que ceux les plus communiqués en salle de lecture ont été également retenus. 
Un comité d’experts de la bibliothèque a complété cette liste en intégrant un échantillonnage des titres 
illustrant l’ensemble des genres, opinions et territoires couverts par la presse au cours de la IIIe République, 
âge d’or de la presse où celle-ci se diversifie et se diffuse dans tous les milieux sociaux. Parmi les ajouts, 
figurent aussi des titres de presse coloniale, principalement algérienne ou allophone. Une vingtaine de 
titres de presse picarde, en référence à la future implantation du site de conservation à Amiens, a été 
enfin adjointe à la liste.
Au total, ce sont 2 867 titres qui ont été retenus, des origines à 1958, permettant de couvrir le premier 
titre de presse paru en 1631, La Gazette de Renaudot, à ceux de la fin de la IVe République. Cette sélec-
tion sera soumise à l’avis d’un conseil scientifique constitué de chercheurs et de journalistes. Plus de 
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50% de ces titres correspondent à des journaux créés sous la IIIe République. Sur cet ensemble, un 
millier de titres environ reste à numériser, qui totalisent plusieurs millions de pages à reproduire. Ces 
titres pourraient être numérisés sur le marché de numérisation de la presse qui vient d’être conclu pour 
6 ans par la Bibliothèque nationale de France.
Pour numériser cette collection nationale de référence, la BnF devra en effet bénéficier de ressources 
complémentaires. Elle entend également s’appuyer sur des collections partenaires. Ainsi, des prospec-
tions sont en cours pour numériser plusieurs grands titres de presse quotidienne locale d’information 
générale à partir d’exemplaires conservés dans les bibliothèques partenaires. 
De plus, le projet de « Service de Numérisation et de Distribution Numérique de la Presse de 1950 à 
2000 », porté par la filiale de la bibliothèque BnF-Partenariats et financé par le Fonds stratégique pour 
le développement de la presse, prendra le relai pour la numérisation des années sous droits, à partir de 
1951, d’une partie des titres. 
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Le 28 septembre 2021, le président de la République Emmanuel Macron s’est rendu sur 
le site Richelieu pour une visite de fin de chantier de la seconde phase de la rénovation 
du bâtiment. Accompagné par la ministre de la Culture, Roselyne Bachelot, la présidente 
de la BnF, Laurence Engel et les architectes du projet, Virginie Brégal et Bruno Gaudin,  
le président de la République a ainsi parcouru les espaces rénovés.

Il a notamment pu voir le salon Louis XV dont le décor et le mobilier XVIIIe constituent un ensemble 
unique au monde et les espaces du nouveau musée de la BnF qui dévoilera sur 1 200 m2 près de 900 
œuvres, trésors emblématiques puisés dans l’ensemble des collections de l’institution. Il a pu admirer la 
galerie Mazarin, l’un des joyaux du site et l’un des rares exemples de galerie palatine encore conservés en 
France avec son plafond peint par Romanelli, qui bénéficiera d’accrochages renouvelés trois fois par an, 
ainsi que la galerie Mansart, dont les riches décors de stucs et de peintures du XVIIe siècle sont aujourd’hui 
restaurés, qui sera consacrée à un programme d’expositions temporaires.
La visite s’est terminée par la salle Ovale, vaste salle de lecture conçue au XIXe siècle, impressionnante 
par ses dimensions et sa gigantesque verrière, ses oculi vitrés et ses mosaïques, qui a elle aussi fait 
l’objet d’une restauration d’envergure. À la réouverture complète du site, elle retrouvera sa vocation 
première de salle de lecture publique ouverte à tous, en accès libre et gratuit. Plus de 20 000 volumes 
seront consultables, incluant la bande dessinée et les arts numériques. Un parcours de visite a été également 
aménagé autour de la salle, avec des bornes multimédias présentant la BnF, l’architecture du site, les 
collections et les métiers du livre.
Au fil du parcours, Emmanuel Macron a admiré une sélection de trésors issus des collections des départe-
ments spécialisés de Richelieu, parmi lesquels une estampe de Rembrandt (Les Trois Croix, 1653), le manuscrit 
enluminé des Grandes Heures d’Anne de Bretagne (début du XVIe siècle) et celui de La Recherche du temps 
perdu de Marcel Proust, le portfolio de photographies La France de Raymond Depardon ou encore une 
coupe du Trésor de Berthouville datant du Ier siècle après Jésus-Christ. 
Dans la perspective de la réouverture complète du site en septembre 2022, les transferts de collections 
et de services ont commencé en novembre 2021 et s’achèveront fin juin 2022. En parallèle, s’effectue 
l’aménagement des espaces, des salles de lecture, de la salle Ovale et du musée. 
Le président de la République a tenu à remercier les architectes, l’OPPIC, les entreprises, les compa-
gnons et les restaurateurs mais aussi les nombreux et généreux mécènes qui se sont unis à la puissance 
publique pour rendre possible la réalisation de ce chantier ambitieux. Lancée fin 2016, la campagne 
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de mécénat a réuni, au sein du Cercle Richelieu, une vingtaine d’entreprises et de fondations mécènes, 
mais aussi des particuliers. Tous ont largement contribué à rendre possible la réalisation de ce projet. 
La présence, aux côtés d’entreprises et de fondations françaises, de mécènes européens, américains 
et japonais a fait écho au caractère universel de la Bibliothèque. En parallèle, plus de 3 200 donateurs 
individuels ont manifesté leur attachement à la BnF, par le biais de souscriptions publiques. Ces dernières 
ont porté sur la restauration de la salle Ovale, de la galerie Mazarin et du salon Louis XV. 
S’adressant aux équipes réunies sur les lieux, le président de la République a souligné que « la BnF 
est à la fois un patrimoine que nous restaurons, un lieu de savoir, de partage et de curiosité que 
vous avez réinventé, un lieu d’histoire et une terre d’avenir ».
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Deux fois par mois, une nouvelle infolettre, La Pause BnF, offre à ses abonnés  
une fenêtre sur la programmation culturelle de la Bibliothèque ainsi que sur  
ses collections et services, sur place et en ligne.

Lancée en septembre 2021 en remplacement de l’ancienne lettre mensuelle des actualités culturelles, 
La Pause BnF a été pensée en complémentarité avec les autres dispositifs de communication de la Bi-
bliothèque vers lesquels elle renvoie systématiquement  : agenda en ligne sur le site bnf.fr, magazine 
Chroniques, blogs et réseaux sociaux. Son titre, emprunté à une chanson d’Anne Sylvestre qui vante les 
mérites de la déconnexion (« ça serait une Pause / entre deux sonneries / quand le bruit se repose / un soupçon 
d’accalmie »), s’accompagne d’un sous-titre en forme d’invitation : « prendre le temps d’être curieux ».

Donner à voir la vie de la Bibliothèque
La Pause BnF s’appuie sur un rubriquage qui permet de couvrir l’ensemble des aspects de la vie de la Bi-
bliothèque, depuis l’éditorial d’ouverture et la rubrique « Sur place ou à emporter » qui abordent les temps 
forts de la programmation culturelle, jusqu’à « Et maintenant, qu’est-ce qu’on fait ? » qui présente des 
contenus à lire, à voir et à écouter sur Gallica, RetroNews ou sur les différents blogs hébergés par la BnF.
Chaque numéro convie, dans la rubrique « On a croisé… », un habitant de la Bibliothèque qui incarne une 
de ses multiples facettes : il peut s’agir de chercheurs (ont ainsi été évoqués Angèle Ferrere ou Pierre 
Guivaudon, lauréats de la Bourse de recherche Louis Roederer pour la photographie, ou encore la cher-
cheuse associée Sarah Hassid et le doctorant en informatique Alaa Zreik), d’agents de la BnF, d’artistes 
en résidence comme Anna Marziano ou de personnalités conviées lors de manifestations culturelles, à 
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l’image des écrivains Annie Ernaux et Mohamed Mbougar Sarr ou du chanteur-compositeur Eddy de Pretto.
Enfin, la rubrique « On se demandait » se propose de résoudre, à l’aide des ressources de la BnF, une 
question métaphysique ou cocasse – « Le futur existe-t-il dans l’avenir ?, « Y a-t-il une intelligence artifi-
cielle ? », « Faut-il mettre des gants blancs pour manipuler des manuscrits médiévaux ? », « Pourquoi 
compte-t-on les œufs à la douzaine ? », voire « Qu’est-ce qu’on mange ce soir ? ».

Le pari de l’éclectisme et de la légèreté
Face à l’encyclopédisme de la Bibliothèque, à l’ampleur de ses collections et à la variété des expositions 
et événements qu’elle abrite, La Pause BnF fait le pari de l’éclectisme et de la légèreté. Ce choix éditorial 
fort se traduit à la fois par la titraille, inscrite dans un registre familier marqué par l’usage du pronom 
indéfini (« On a croisé », « On se demandait », « Et maintenant qu’est-ce qu’on fait ? »), et par le ton em-
ployé dans les textes. En s’adressant directement à un lectorat mis dans des situations de vie quoti-
dienne (« Vous n’avez pas vu venir l’automne », « Depuis votre réveil, un air vous trotte dans la tête », « Le 
lancement de l’année Molière vous a donné une subite envie de monter sur les planches »), ceux-ci 
jouent sur la proximité et l’humour pour engager à goûter aux infinies possibilités de la culture et du 
savoir. La Pause BnF propose ainsi à toutes et tous de quoi se nourrir, rêver, sourire, le temps d’un café, 
d’une évasion ou d’une rencontre inattendue au détour d’un rayonnage.
Diffusée tous les 2e et 4e samedis du mois, elle compte plus de 80 000 abonnés, parmi lesquels tous les 
détenteurs du Pass BnF Lecture/culture et du Pass Recherche.
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La BnF met en œuvre deux projets consacrés à la sauvegarde du patrimoine 
documentaire au Moyen-Orient : le projet Bibliothèques d’Orient, grâce au mécénat  
des fondations Total (2016-2021) et Andrew W. Mellon (depuis 2020), ainsi  
qu’un projet portant sur le patrimoine écrit en Irak, lancé en 2020 avec l’appui  
de la Fondation ALIPH pour la protection du patrimoine en zones de conflit.  
Ces initiatives complémentaires visent la préservation, la diffusion et la valorisation 
numériques de corpus patrimoniaux (manuscrits, imprimés, presse, cartes et plans, 
photographies, le tout sur une variété de supports) conservés par des institutions au 
Moyen-Orient. Les sélections documentaires ont vocation à être intégrées dans Gallica, 
pour partie au sein de Bibliothèques d’Orient, l’un des sites de la collection numérique 
Patrimoines partagés. Certaines collaborations portent exclusivement sur  
la restauration de documents et/ou la formation des personnels. 

L’année 2021 a permis un retour sur le terrain en Égypte et en Irak. La chargée de mission Moyen-Orient 
et cheffe de projet Bibliothèques d’Orient de la délégation aux Relations internationales (DRI) s’est ainsi 
rendue au Caire et à Alexandrie en juillet, tandis que l’experte en restauration du département de la 
Conservation et le chef de projet Irak de la DRI ont effectué une mission à Bagdad et Erbil (Kurdistan 
irakien) en novembre.
Cette année a également été fructueuse en partenariats. Grâce au mécénat Mellon, la Custodie franciscaine, 
présente en Terre Sainte de manière ininterrompue depuis le XIIIe siècle, bénéficie à présent du soutien 
de la BnF pour la mise en place d’un programme de numérisation d’ouvrages anciens et de photographies 
sur plaques de verre ainsi que d’archives. Un accord de principe a été conclu avec l’Institut des manuscrits 
arabes du Caire afin de numériser une collection de microfilms reproduisant plusieurs centaines de 
manuscrits issus de collections endommagées ou inaccessibles du fait des conflits en Syrie et au Yémen. 
Par convention avec l’Institut français du Proche-Orient, le mécénat de la Fondation Total a permis le 
démarrage d’un projet de sauvegarde et valorisation de manuscrits syriens du Roman de Baybars, 
monument de la littérature populaire arabe.
Au Yémen, sur requête de la Bibliothèque de la Grande mosquée de Sanâa et grâce au mécénat Mellon, 
la BnF a lancé, fin 2021, l’expertise à distance d’un ensemble de feuillets coraniques du début du VIIe 
siècle, très dégradé et menacé par le conflit, afin d’élaborer un protocole d’intervention par les personnels 
locaux, qui sera encadré en visioconférence par les experts de la BnF. 
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Dans le cadre du projet ALIPHIRAK, deux conventions ont été signées en 2021 : avec le centre Zheen 
pour la documentation et la recherche (Sulaymaniyah, Kurdistan irakien), pour la numérisation et la 
diffusion numérique d’un fonds de presse kurde des années 1920 à 1940 et d’imprimés en kurde et 
arabe ; et avec l’Institut de recherche et d’histoire des textes (IRHT-CNRS) pour l’octroi d’une bourse de 
recherche et le financement de missions de chercheurs à Erbil (Kurdistan irakien) afin de réaliser le catalo-
gage détaillé d’un fonds de manuscrits syriaques (XIe-XIXe siècle) conservé par l’ordre antonin chaldéen de 
Saint Hormizd, partenaire de la BnF depuis 2020 pour la numérisation dudit fonds.
La coopération formalisée en 2019 avec l’Institut national du patrimoine (INP) dans le cadre du projet 
irakien s’est concrétisée, en 2021, par une session de formation aux bases de la conservation/restauration, 
organisée en septembre à Erbil, au bénéfice des équipes et des membres de l’ordre antonin chaldéen. 
Enfin, les financements ont permis la création d’un poste d’assistante à l’intégration de fichiers numériques 
des partenaires, pourvu à la rentrée 2021 au sein du département des Métadonnées.
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Dans le cadre du plan gouvernemental de soutien à la filière presse, le ministère  
de la Culture a confié à la Bibliothèque nationale de France le pilotage d’une grande 
commande photographique destinée aux photojournalistes.

Intitulée « Radioscopie de la France : regards sur un pays traversé par la crise sanitaire », cette commande 
photographique sélectionnera par appels à projets 200 photographes. Cette commande d’une ampleur 
historique, dont le budget s’élève à près de 5,5 millions d’euros, vient reconnaître et encourager le photo-
journalisme et la photographie de presse.
Le département des Estampes et de la photographie de la BnF, qui conserve des photographies depuis 
l’invention de ce médium et détient aujourd’hui l’une des plus grandes collections de photographies de 
presse au monde, pilote ce grand projet. 
Le premier appel de la Grande commande lancé le 18 octobre 2021, a bien été entendu : 529 candidatures 
ont été reçues présentées à 70% par des hommes et 30% par des femmes. Le jury, composé de repré-
sentants de la BnF, de représentants du ministère de la Culture et de personnalités qualifiées dans le 
domaine de la photographie et de la presse s’est réuni les 13 et 14 décembre 2021 pour sélectionner 
les 100 premiers lauréats. Parmi eux, 61 hommes et 39 femmes, âgés de 21 à 79 ans. Un tiers des 
photographes sélectionnés a moins de quarante ans.
Les projets retenus par le jury témoignent de l’ampleur du thème proposé pour cette commande. L’ensemble 
des territoires français est concerné, avec une plus forte représentation de l’Ile de France (et particuliè-
rement de la Seine Saint-Denis), Marseille et la région PACA, les Hauts-de-France, la Bretagne, plusieurs 
territoires ultra-marins (Saint-Pierre et Miquelon, La Réunion, la Guadeloupe et la Guyane).
Parmi les axes privilégiés par les photographes, on retrouve le territoire comme fil conducteur : une ville, 
un quartier, une route, un cours d’eau. Le monde du travail, dans sa diversité, touché par la crise sanitaire 
et les préoccupations environnementales, constitue également une des lignes de forces des projets retenus. 
De nombreux photographes sélectionnés ont souhaité privilégier par ailleurs les genres du portrait et du 
paysage, pris sur le vif ou bien posés. Si le choix du numérique couleur est majoritaire, certains adopteront 
la chambre argentique ou le noir et blanc. Enfin, le jury a retenu des travaux qui s’inscrivent dans les 
codes du photojournalisme historique ainsi que des écritures documentaires qui s’ouvrent à de nouvelles 
formes (intégration d’archives, images réalisées en concertation créative avec leur sujet...).Les photo-
graphes sont déjà au travail. Les reportages et tirages seront livrés à la BnF pour le 15 septembre 2022. 
La Grande commande sera valorisée en mettant en avant le travail des photographes sur le terrain sous 
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la forme d’un journal de bord, mis à jour tout au long de la commande sur une page dédiée sur le site 
bnf.fr. L’ambition étant par-là de raconter le métier de photojournaliste et la construction d’un reportage. 
Ce journal de bord tend à nourrir l’intérêt et la curiosité du public pour les séries photographiques à 
venir. 
Un second appel à projets sera lancé le 15 février 2022 : 100 nouveaux lauréats seront à leur tour choisis 
sur leur parcours et leur proposition.
À l’issue de cette commande, la BnF intégrera ces œuvres aux collections nationales dont elle a la garde. 
Elle sera chargée de valoriser et diffuser ces travaux par le biais d’une exposition rétrospective accompagnée 
d’un catalogue au printemps 2024, d’opérations de valorisation en ligne et de la mise en place de par-
tenariats avec des institutions réparties sur l’ensemble du territoire.

https://www.bnf.fr/fr/journal-de-bord-collectif
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